
LE SOMMET DE TRIPOLI DÉBOUCHE SUR
UN APPEL À LA GUERRE CONTRE ISRAËL

BLINDÉS « RUSSES » À LA FRONTIÈRE SYRIENNE
TRIPOLI (AP). — Le sommet impromptu de Tripoli a débouché sur un appel à la mobilisation des Arabes

et à la guerre totale contre Israël.
Les trois chefs d'Etat , le président Nasser

d'Egypte, le colonel Kadfrafi de Libye et
M. Atassi de Syrie, ont repris chacun à
leur compte cet appel lorsqu 'ils se sont
adressés aux dizaines de milliers de Li-
byens rassemblés dans la capitale pour cé-
lébrer l'évacuation définitive des bases amé-
ricaine et britannique en Libye.

Dans leur discours, les trois dirigeants
ont pris les Etats-Unis pour cible de leurs
attaques.

Cette information nous est parvenue au
moment où un officier supérieur israélien
affirmait à Jérusalem que la Syrie a massé

le long de sa frontière avec Israël de 800
à 900 tanks et 600 pièces d'artillerie de
fabrication soviétique.

Les Syriens , selon cet officier , sont en-
cadrés par des conseillers et des instruc-
teurs soviétiques.

IMPORTANTE RÉUNION
Cette réunion prend toute son impor-

tance si l'on tient compte des développe-
ments des deux dernières semaines qui exi-
geaient une réaction d'unité de la part
des Arabes : — les combats entre Palesti-
niens et forces jordaniennes, — l'attente
d'une décision américaine favorable à la
vente de nouveaux avions à Israël , — les
informations au sujet d'une nouvelle initia-
tive de paix américano-soviétique au Pro-
che-Orient, — la visite à Moscou que de-
vrait faire à la fin du mois le président
Nasser.

Vingt jeunes Arabes ont été condamnes à des peines allant de huit ans de prison
jusqu 'aux travaux forcés à perpétuité pour avoir participé à des activités terroristes.

Ils ont accueilli le verdict aux cris de « A bas Israël ».
(Téléphoto AP)

Le chef d'Etat égyptien a répété que
son pays est déterminé à soutenir la guerre
contre Israël tant que les territoires ara-
bes n'auront pas été libérés et les droits
du peuple palestinien rétablis.

Grâce à l'Union soviétique, l'Egypte a
passé le stade de la reconstruction de ses
forces armées, a-t-il dit. L'ultime phase
< sera la libération ».

La presse du Caire, après le sommet,
est plus prudente. « Al Ahram » déclare
que les chefs d'Etat ont estimé que le
mouvement arabe n'est pas encore prêt à
la guerre et qu'il a besoin de la mobilisa-
tion de toutes ses forces.

Le journal rapporte que les dirigeants
arabes sont tombés d'accord pour estimer
que seule la guerre pourra amener la libé-
ration des territoires occupés par Israël.

(Lire également en dernière page)LE SUISSE ET
LE... PAPIER
S ILS (ATS) . — Le Suisse a consommé

une moyenne de 144 kilos de papier en
1969 : il venait ainsi à la quatrième pla-
ce dans le monde, derrière les Etats-
Unis, le Canada et la Suède. C'est ce qui
a été dit notamment à l'assemblée géné-
rale de l'Association suisse des fabri-
cants de papier et de pâtes à papier, qui
vient de se dérouler à Sils, dans les Gri-
sons.

Président de l'association depuis 17
ans, M.  Urs Sieber (Soleure) se retire,
pour être remplacé par M.  Albert Zie-
gler (Berne) . Simultanément, l'assem-
blée générale de l'Union patronale de
l'industrie suisse du papier s'est tenue
sous la présidence de M. Max Ziegler
(Soleure).

Les 34 entreprises de l'industrie suisse
du papier et du carton emploient quel-
que 10,000 ouvriers. En 1969 , la produc-
tion a augmenté de 6,2 pour cent, pour
atteindre 69,000 tonnes. Les importations
se chi f frent  à 200 ,000 tonnes, si bien que
la consommation totale de notre pays
s'est élevée à 880 ,000 tonnes de papier.

BLOCAGE DE L'ADMISSION
DES SAISONNIERS DANS
L' INDUSTRIE HÔTELIÈRE

BERNE (ATS). — Le départe-
ment fédéral de l'économie publ i -
que a bloqué l'admission des tra-
vailleurs saisonniers de l ' industr ie
hôtelière.

Cette mesure a été prise en l ia i -
son avec le blocage de l'admission
des saisonniers de l 'industrie de la
construction et de l'ensemble des
autres branches d'activité , décrété
le 8 juin 1970.

L'industrie hôtelière avait été
alors momentanément exceptée, car
il n 'y avait pas encore lieu de s'at-
tendre à un dépassement du con-
tingent maximum prescrit. Le
nombre des entrées, dont on a eu
connaissance dans l'intervalle, lais-
se maintenant craindre un dépas-
sement dn contingent dans cette
branche d'activité également. C'est
la raison pour laquelle , par pré-
caution , le département fédéra l de
l'économie publique a ordonné le
blocage.

Après le blocage, avec le con-
sentement de l'Office fédéral de
l'industrie, des arts et métiers et
du travail, au maximum 2000 auto-
risations saisonnières pourront en-
core être délivrées dans des cas de
besoins extraordinaires, notamment
ceux d'entreprises dont l'activité
commence tard dans la saison , La

durée de validité du blocage s'étend
jusqu 'au 1er novembre 1970.

(Lire également en avant-derniè-
re page l'article concernant l'effec-
t i f  des travailleurs étrangers sou-
mis au contrôle à f in avril.)

UN PEU DE RONDEUR !
A l'approche des vacances, on pourrait proposer aux contestataires qui

menacent de semer la pagaille sur les plages un but de combat auquel
ils n'ont pas songé encore. Il y a trop longtemps qu'on les mène en bateau —
et les non-contestataires aussi bien — en mettant partout l'accent sur la com-
pétition entre le maxi, le midi et le mini.

Or, à regarder les choses de près, il s'agit là d'une sournoise campagne
de diversion . Car ce qui importe, dans le fond, ce n'est pas le contenant ,
mais le contenu. En d'autres termes, s'emballer pour le mini , s'accrocher comme
grand-maman au midi, ou faire de la provocation grâce au maxi, c'est se
laisser berner par l'essentiel.

L'essentiel, ce n'est pas l'habit, qui depuis belle lurette ne fait plus le moine,
mais ce qu'il y a dedans. Et, ce qu'il y a dedans, on le laisse dangereusement
aller à vau-l'eau, sans que personne proteste, conteste ou se révolte.

C'est comme la science. En quarante ans, depuis 1939 à peu près, elle a
fait plus de progrès que dans les quarante siècles précédents . Pour le corps —
de nos charmantes compagnes en particulier — c'est pareil, mais à l'envers.
Au lieu de faire des progrès, l'on s'enfonce dans le néant et dans l'impalpable.

Depuis la plus haute antiquité — voyez les fresques égyptiennes, baby-
loniennes, grecques ou romaines — en passant par Rubens et Renoir, la sil-
houette féminine s'offrait aux yeux des mâles sous des dehors rehaussés par
d'agréables rondeurs. En une quarantaine d'années, depuis la dernière avant-
guerre, nous avons assisté à une pitoyable dégringolade.

Partout à présent, c'est' le style filiforme, pour ne pas dire fil de fer,
qui fait fureur. L'Extrême-Asie elle-même est gagnée par ce que, par un bel
euphémisme, on appelle la mode : on y dénomme « ket tam » (cure-dent, en
chinois), la « ligne » en vogue chez les dames et les demoiselles de là-bas.

Quarante ans, direz-vous, c'est peu, en face des vingt siècles... d'opulence
qui nous contemplent I D'accord. Mais alors, chers contestataires, vite , ren-
versez la vapeur, avant que la société die consommation se laisse mourir de
faim, pour le plaisir de perpétuer le regrettable triomphe de maigreur de
la mode d'aujourd'hui.

R. A.

Toujours l'avion
de combat suisse

LES IDÉES ET LES FAITS

Ce n est pas sans surprise que nous
avons pris connaissance des raisonnements
développés l'autre jour, par un corres-
pondant intérimaire de ce journal, con-
cernant le choix de notre futur avion,
mais puisque l'auteur de cet article assure
avoir puisé sa démonstration « dans les
milieux politiques les plus autorisés et les
moins suspects d'antimilitarlsme >, force est
bien de prendre la plume pour en démon-
trer la parfaite inanité.

Selon l'auteur, il ne serait pas rare
d'entendre, dans les coulisses parlementaires,
tenir le raisonnement suivant :

« De toute manière, si une guerre devait
survenir dans laquelle nous serions impli-
qués, il est évident qu'en fait de protection
aérienne, nous aurions à compter, et que
nous compterions sur celle des autres. Au-
trement dit, le « Corsair » américain, le
« Milan > français, le • Fiat » italien opé-
reraient fatalement aussi bien dans le ciel
suisse que dans les cieux voisins. Ce ne
serait plus une question de politique, mais
un engrenage inéluctable au vu des im-
brications internationales actuelles. »

Il est possible, assurément, que certains
de nos conseillers nationaux raisonnent de
la sorte, mais, ce faisant, ils se trompent
du tout au tout, et répandent autour d'eux
la plus pernicieuse des illusions.

X X X
La collaboration entre notre armée et

une aviation étrangère, à laquelle il est
fait allusion ci-dessus, ne saurait s'impro-
viser le jour où nous serions l'objet d'une
agression. Elle ne peut résulter que d'une
convention militaire passée dès le temps
de paix, avec l'une ou l'autre des puissan-
ces énumérées par l'auteur. Or, la mise
en oeuvre d'une telle convention implique-
rait l'établissement de codes et de procé-
dures, l'exécution de manœuvres commu-
nes, voire l'implantation sur notre sol, dès
le lendemain de sa ratification de stocks
logistiques et de personnels techniques étran-
gers. Ce qui est proprement impensable.

Mais, ce n'est pas tout. Tout, en effet ,
donne à penser qu'au cas d'une guerre
Est-Ouest, ni les Français, ni les Italiens,
ni même les Américains mentionnés tout
à l'heure, n'auront de trop de tous leurs
chasseurs-bombardiers pour soutenir leurs
propres opérations. Relevons, au surplus
que l'appui au sol , mission prioritaire de
notre futur avion de combat, réclame un
entraînement continu à la coopération, nue
troupes terrestres et de leur artillerie volan-
te, et que ces alliés éventuels dont on fait
si légèrement état trouveraient dans nos
montagnes et nos vallées, des difficultés
que, seuls, nos pilotes sont systématiquement
instruits à maîtriser.

S'ensuit don c que notre armée, pour la
défense du pays, ne peut compter que sur
ses propres forces aériennes d'appui au sol.

X X X
Voici donc renversée la base logique de

la démonstration. Effectivement, il ne s'agit
pas de satisfaire au « besoin psychologique »
de l'armée, mais de lui fournir l'avion le
plus apte à remplir la mission que lui
assigne le Conseil fédéral. Dès lors, il est
absurde de penser que « ce but nécessaire
serait aussi bien atteint par l'avion d'appui
au sol le moins cher que par le plus
cher. Politiquement et financièrement, le
choix du moins cher paraît être le bon
sens pour notre petit Etat. »

Qu'entcnd-on par « politiquement » ? Veut-
on nous faire admettre que le choix de
l'avion à bord duquel nos pilotes pour-
raient être appelés à combattre, doit être
subordonné aux options politiques des grou-
pes parlementaires au sein desquels les
conseilleurs ne seront jamais les payeurs ?
Enoncer cette hypothèse, c'est la réfuter
du même coup.

D'autre part, si, du fait de son prix,
le « Corsair II » s'exclut de la compéti-
tion, il n'est pas sûr que l'avion « le moins
cher > soit « financièrement » la plus rc-
commandable. Ce serait méconnaître que
« notre petit Etat » n'est pas assez riche
pour s'offrir le luxe des soldes et occasions,
mais doit porter son choix sur un appa-
reil qui sera encore valable entre 1980 et
1985. Ce que ne seront ni le « Fiat » ni ,
à plus forte raison , le biplace d'entrai-
nement suédois « S.A.A.B. 105 ».

Eddy BAUER
(Lire la suite en avant-dernière page)

SEPTIÈME CIEL
Elle , à droite , se nomme Anne Curtie, de New-York , et elle participe aux cham-
pionnats de parachutisme des Etats-Unis . C'est là-haut que, lundi, tout à fai t
fortuitement (!)  elle a rencontré l'Allemand Welkbecher. Le tout, nous dit-on, pour
s'amuser un brin. On se demande quelle rencontre pourra bien faire Anne Curtie
lorsqu'elle participera aux championnats du monde qui auront lieu en septembre

en Italie
(Téléphoto AP)

PAR UN VOTE QUASIMENT UNANIME

De notre correspondant de Berne :
Le Conseil national a adopté par 134 voix contre zéro la nouvelle

version de l'article 74 de la Constitution donnant aux femmes, le droit
de vote sur le plan fédéral.

Lorsque, le 18 juin 1958, le Conseil
national dut se prononcer sur le projet
constitutionnel qui tendait à faire de la
femme suisse une citoyenne à part entiè-
re, les scrutateurs dénombrèrent 96 oui
et 43 non. Un tiers encore de l'assemblée
estimait donc que, même en un temps
marqué par « l'accélération de l'histoire »,
il n'y avait aucune indécence à rester fi-
dèle à la règle patriarcale : « La femme au
foyer ».

Dès lors, les esprits ont évolué. Plu-
sieurs cantons, en Suisse romande d'abord ,
ont ouvert à la gent féminine les locaux
de vote et les salies de délibérations, voi-
re, sur le plan communal, les conseils
exécutifs.

Entre-temps aussi, on s'est aperçu que
l'obstination singulière à vouloir tenir la
femme à l'écart du forum et de ses lut-
tes, de moins en moins vives d'ailleurs, em-

pêchait notre pays d adhérer en bonne cons-
cience à la charte européenne des droits
de l'homme.

LE PROJET
Pour toutes ces raisons, le Conseil fédé-

ral a jugé bon de remettre l'ouvrage sur
le métier et, comme il l'avait promis à ces
dames plus ou moins en colère des asso-
ciations féminines, il a, juste avant la fin
de l'année dernière, présenté aux Cham-
bres un nouveau projet qui, amendé encore
par la commission du Conseil national , a
la teneur suivante :

« Les Suisses et les Suissesses ont les
mêmes droits et les mêmes devoirs en ma-
tière d'élections et de votations fédérales.

Tous les Suisses et toutes les Suissesses
âgés de 20 ans révolus et qui ne sont pas
privés dé leurs droits politiques par la lé-
gislation de leur domicile ont le droit de

prendre part à ces élections et votations.
La Confédérat ion peut édicter des dis-

positions législatives uniformes sur le droit
de prendre part aux élections et votations
en matière fédérale.

Le droit cantonal demeure réservé pour
les votations cantonales et communales. »

GÉNÉTIQU E
Le président de la commission, M.

Gœtsch, socialiste zuricois, et le rapporteur
de langue française, M. Cevey, radical vau-
dois, ont dit tout ce qu'il fallait dire
pour convaincre l'assemblée d'approuver le
texte constitutionnel. On se demandait donc
si, parmi les orateurs inscrits, il s'en trou-
verait pour apporter à la tribune des ar-
guments neufs. Eh bien, nous avons pu
constater et apprécier un effort de renou-
vellement !

Ainsi, M. Jaccottet, libéral vaudois, jus-
tifia l'attitude favorable de son groupe una-
nime non point par des considérations de
haute philosophie politique, mais par l'ex-
périence heureuse de son canton, le pre-
mier en Suisse à donner aux femmes la di-
gnité civique.

Le porte-parole de l'extrêmc-gauche, M.
Dubois , popiste neuchâtelois , fit mieux en-
core. Médecin , il instruisit ses collègues
de récentes découvertes de la génétique.
A en cro ire l'orateur , il n'y a pas dans
le genre humain, deux sexes seulement
« avec quelques variantes évidentes mais
rarissimes ». Ou sait aujourd'hui et de
science certaine , que la « différenciation
sexuelle aboutit à 17 types différents de
mâles et de femelles ayant des caractères
anatomo-physiologiques précis ». Conséquen-
ce ? G.P.

(Lire la suite en avant-dernière page)

Et aux premières loges le public féminin n 'en perdait pas une miette.
(Photo ASL)

Le National dît oui
au suffrage féminin
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Fête des cerises à la Béroche
(c) Dans ce bas monde, on fête beaucoup
de gens et beaucoup de choses , on fêle les
moissons, la vigne et ceci dans maints en-
droits. A la Béroche , et plus particuli ère-
ment à Chez-le-Bart , on fête le premier
fruit de l' année , celui qui fait retrouver
enfin les beaux jours , celui qui peut-être
rempli le plus d' emplois, des boucles d' oreil-
les au délicieux jus appelé « kirsch » en
passant par la tarte et la confiture , avec
ou sans noyaux.

Ainsi , depuis une lointaine tradition, la
Béroche fête ses cerises et, si le faste d'an-
tan n 'est plus de mise, c'est en tous cas
un excellent prétexte pour danser , pour
s'amuser dans les flonflons de la fanfa-
re , pour se détendre , pour se désaltérer

en société, et. très accessoirement , pour
manger quelques cerises.

Il y a quelques années encore, cette
joyeuse fête était  annoncée aux gens de pas-
sage par une banderole tendue à travers
la route cantonale [aujourd'hui , il faut être
du cru pour savoir qu 'un peu plus bas , au
bord du lac . sous les ombrages il y a un
pont de danse , une fanfare et tout ce qu 'il
faut pour passer un bel après-midi ou une
bonne soirée. I.a banderole a dû être aban-
donnée pour des raisons... de sécurité rou-
La fête des cerises s'est déroulée à la
Béroche
tière. comme quoi le progrès ne s'arrête
jamais.

Avec ou sans banderole , la Fête des ce-
rises de Chez-le-Bart a connu un grand
grand succès, elle a fait une digne ouver-
ture à l'été , et le premier jour de celte
belle saison ne pouvait pas mieux s'annon-
cer.

Organisée par la société de chant « L'Hel-
vétienne • la version 1970 de celte mani-
festation a pu se dérouler dans une am-
biance sympathique et combien heureuse ,
puisque ce qu 'elle est censée représenter
se trouve en abondance cette année. En
effet, contre toute attente, après un hiver
interminable,  une floraison qui a presque
passé inaperçue , il y a énormément de ce-
rises et , chose assez particulière , il est une
variété qui s'est dépêchée de mûrir pour
être de la f(te et remplir les nombreux
petits paniers tendus aux amateurs.

Et pour ceux , qui n 'auront pas pu goû-
ter ces fruits délicieux , dimanche , il reste
encore l' espoir d' en trouver beaucoup ces
prochains jours à moins d' attendre d' en ap-
précier le liquide connu et heureusement
pas prohibé !

R. CH

Les Suisses de Paris ont
déjà fêté le 1er août...

PARIS (A TS). — Plus de deux mille
Suisses de la région parisienne ont ré-
pondu le 21 juin , à l 'invitation de la
Fédération des sociétés suisses de Paris ,
pour célébrer par anticipation , avant
l'exode des vacances , notre Fête natio-
nale , en présence notamment de M.  Ney
directeur du secrétaria t des Suisses de
l 'étranger. Celte journée, qui se déroula
par un temps sp lendide , était animée
par la fan fare  militaire' du Locle. Après
la lecture du message du président de
la Confédération , M.  Tschudi , aux
Suisses de l'étranger , M.  Roger Vauchcr ,
président de la Fédération des sociétés-
suisses de Paris, s'adressa aux partici-
pants , en évoquant quelques aspects de
la vie de leur communauté.

Puis, M.  Pierre Dupont , ambassadeur
de Suisse en France aborda les divers

problèmes auxquels la Suisse est con-
frontée à l'intérieur et à l' extérieur. Il
mit particulièrement l'accent sur le rôle
du citoyen et sur l'importance de noire
opinion publique. Il  situa d'autre part
le rôle que doivent jouer les Suisses de
l 'étranger dans la circulation des idées.

Chacun , dit-il , doit avoir conscience
d'être une parcelle vivante de l'âme du
pays , particip er à la recherche de la
meilleure voie possible vers l'avenir , et
constituer , dans le respect des traditions
et avec une imagination constructive , un
lien entre les générations.

Enf in  l' ambassadeur invita l'assistance
à se recueillir dans un sentiment de pié-
té filia le à l 'égard de la Suisse, et de
gratitude envers la France.

Avec les pistoliers du
district de la Neuveville

(c) Les tireurs au pistolet de la Neu-
veville et du Plateau de Diesse se sont
retrouvés au stand de Chàtillon pour le
tir fédéral en campagne. Vingt-cinq ti-
reurs , soit 92% de l'effectif  total ,
tétaient présents à cette mani-
festation. Les conditions de tir
étaient excellentes le samedi comme le
dimanche. Le chef de tir en campagne
de l'AJSÏ, M . Gustave Kraft  de Glove-
lier était présent. Le responsable ju-
rassien s'est plu à relever l'ambiance
agréable qui a régné au long de la com-
péti t ion.  Le dimanche , les tireurs de
Chàti l lon eurent la visite de M. André
Favret , président de la commission de
tir .

Le club de tir au pistolet Chàti l lon-
Prêles, qui concourait en catégorie B 2
a obtenu la moyenne de 88,285 points
avec cinq dis t inct ions et douze men-
tions .

PALMARÈS INDIVIDUEL
1. Walter Schwab, la Neuveville , 96

points ; 2. Jean Carrel , Diesse , 94 pts ;
3. Edoaurd Grossenbacher , Chavannes.
92 points ; 4. Albert Schwab, Prêles, 91
points ; 5. Werner Schwab, Diesse, 91
points.

BERN E (ATS). — L'hôtellerie suisse n'a
jamais souffert d'un manque de personnel
aussi grave qu'en cette saison d'été 1970.
Par ailleurs , les pronostics font état d'une
tendance à la hausse du nombre des hôtes
attendus. Ce désaccord entre l'afflux crois-
sant des clients et la diminution paral-
lèle des effectifs du personnel ne saurait
manquer de provoquer à la longue une
baisse dans la qualité des prestations.
C'est ce qu'annonce un communiqué éma-
nant de la Société suisse des hôteliers et
publié mardi à Berne.

Le blocage de l'admission des travailleurs
étrangers saisonniers de l'industrie hôte-
lière n'a pas surpris la Société suisse des
hôteliers , poursuit le communiqué. L'arrêté
pris en mars par le Conseil fédéral a nota-
blement aggravé la pénurie du personnel
des établissements publics. C'est pourquoi
il était à prévoir que le contingent de
21,000 saisonniers attribués à ce secteur
sera déjà épuisé avant l'ouverture de la
saison , conclut le communiqué.

Blocage
des travailleurs

étrangers : réaction
des hôteliers

COSSONAY (ATS). — La Suisse con-
naît  un Jeûne fédéral célébré dans tout
le pays, un jeûne cantonal propre à Ge-
nève et un jeûne communal , sans exem-
ple ailleurs , celui du petit village de
Chavannes-le-Veyron , au pied du Jura
vaudois.

Depuis des siècles , les habitants de
Chavannes-le-Veyron célèbrent leur jeû-
ne le 21 ju in  par deux cultes , le mat in
et l'après-midi. Selon la tradition , ce
jour de jeûne est un acte de reconnais-
sance envers Dieu : lors d'une épidémie
de peste qui raVagea la contrée à l'épo-
que de la guerre de Trente ans, au
XVIIe siècle, le village fut  miraculeu-
sement épargné .

Un autre village vaudois , celui d'Epes-
ses, à Lavaux , avait également son pro-
pre c jeûne •, mais il l'a bandonné il y
a longtemps. Il rappelait un autre « mi-
racle » : le village aurait glissé sur la
pente dominan t  le Léman et se serait
retrouvé sensiblement plus bas sans
avoir subi de dommage.

Un « jeûne »
unique en Suisse

Bateaux américains pour Saigon
SAIGON (AFP). — Une cérémonie de

remise de 273 navires américains à la
marine sud-vietnamienne s'est déroulée à
Saigon en présence du secrétaire améri-
cain à la marine, M. Chafee , au quartier
général de la marine sur les quais de la
rivière de Saigon.

M. Chafe e a déclaré que cette remise
est «un  pas important dans le pr ogram-
me d'assistance de la marine vietnamien-
ne qui lui permettra d' exercer un con-
trôle absolu sur les voies d'eau du
pays ».L'industrie horlogère ouvre

une voie nouvelle
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Nous lisons dans le Bulletin patro-
nal vaudois :

La Convention patronale de l'industrie
horlogère suisse et la Fédération suisse
des ouvriers sur métaux et horlogers
( F O M H )  ont conclu , le 20 mars dernier ,
un accord préliminaire garantissant d'ores
et déjà le renouvellement pour 5 ans des
quatre conventions de pa ix de l'industrie
horlogère , échues le 30 septembre 1970.

Cet accord est d'une très grande impor-
tance ; il influencera certainement la qua-
lité des relations entre employeurs et sa-
lariés non seulement dans l'horlogerie,
mais encore dans toutes les professions or-
ganisées de Suisse.

La grande innovation , introduite par

l' accord du 20 mars, est la création d'un
Fonds d 'investissement « capital-retraite» .
Par une synthèse remarquable, cette insti-
tution répond simultanément à p lusieurs
postulats syndicaux : garantie d'avanta-
ges exclusifs aux syndiqués, renforcement
du deuxième p ilier de la sécurité sociale ,
participation des salariés aux investisse-
ments par l'entremise de leur organisa-
tion syndicale.

En bref ,  voici les caractéristiques du
projet :

Le fonds sera alimenté par une con-
tribution de l 'industrie horlogère de S
millions au moins par an. Il sera géré
pariteiirement ; les capitaux seront placés
aux conditions usuelles du marché, mais
en fonction des intérêts généraux de la
profession ; dçs investissements seront
consacrés en particulier à la construc-
tion de logements dans les régions horlo-
gères.

Chaque année , le f o n d s  distribuera des
parts d' une valeur d'au moins 200 f r .  et
portant intérêt. La répartition sera assurée
par les organisations syndica les à leurs
membres travaillant dans des entreprises
signataires. Quelque 6000 parts seront en
outre réservées aux associations patrona-
les qui les distribueront comme « pri-
mes de fidélité » aux salariés les plus
âgés. Ces parts sont nominatives et in-
cessibles. Leur remboursement intervien-
dra au moment de la retraite (lors de la
première rente de l 'A VS), en cas d'inva-
lidité (rente entière de l 'Ai) ou au décès
du titulaire (versement aux héritiers lé-
gaux).

Des expériences analogues ont eléjà été
faites en Suisse et à l 'étranger. Mais la
réalisation de l'industrie horlogère est ori-
ginale par son ampleur et par la combi-
naison du système d 'é pargne avec la pré-
voyance-vieil lesse-in validité-décès. Le sys-
tème est en tout cas très supérieur à ce-
lui , rudimenteiire de la « contribution de
solidarité » .

Comme en 1937 , lors de la première
convention de paix du travail , l'industrie
horlogère donne le ton , ouvre une voie
nouvelle au syndicalisme et aux rapports
entre les « p artenaires sociaux » .

PRÉVISIONS DU TEMPS — Nord des
Alpes, Valais, nord et centre des Grisons :
l'activité orageuse persistera une partie
de la nuit , principalement dans les ré-
glons de l'est . Le temps sera à nouveau
en majeure partie ensoleillé, mais un peu
plus frais , quelques averses ou orages lo-
caux pouvant encore se produire dans la
moitié est du pays.

La température sera comprise entre
13 et 17 degrés en fin de nuit et entre
18 et 23 degrés l'après-midi.

Vents faibles à modérés du sud-ouest
en montagne, isotherme zéro degré vers
3200 mètres.

Evolution pour jeudi et vendredi : per -
sistance d'un temps variable , temporaire-
ment orageux , température peu changée.

Observatoire de Neuchâtel, 23 juin 1970.
Température moyenne : 20 ,2. Baromètre
moyenne : 722 ,9. Eau tombée : 0,1 mm.
Vent dominant , direction : nord-est , sud-
est de 10 à 13 h 15. force : faible nord-
ouest , modéré de 14 h 15 k 17 heures.
Etat du ciel : clair à légèrement nuageux ,
très nuageux de 13 à 15 h 30, orages,
nord-ouest , nord-est 13 h 30 à 15 h 30,
légère pluie de 14 h 30 à 15 h 10.

Niveau du lac : 23 juin à 6 h 30 429 ,82.
Température de l'eau 20°

Observations météorologiques

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. - 21 juin. Codazzi , Gabriel-
la , fille d'Aquilino , maçon à Boudry, et
de Diamante , née Bettinelli ; Bel , Corinne ,
fille de Pierre-Michel , contremaître à Neu-
châtel , et de Laurette-Françoise, née Nuss-
baum. 22. Delavy, Laurence , fille de Marcel-
Robert , électricien à Lignières, et d'Edith -
Olga-Georgette , née Labié.
PUBLICATIONS DE MARIAGE. - 22
juin. Brand , Ulrich , batelier , et Schwab,
Vrenel i , les deux à Neuchâtel ; Amsler,
Jean-Pierre, instituteur à Neuchâtel, et
Rosenthaler, Régula, à Rheinfelden.
23. Lêchenne, Henri-Joseph-Justin , employé
de commerce, et Guirr, Catherine-Michèle,
les deux à la Chaux-de-Fonds ; Vautravers ,
René, mécanicien-électricien à Grandson , et
Schelling, Christine-Maria-Rose , à Neuchâtel .
MARIAGE CÉLÉBRÉ, — 19 juin. Fôr-
ster , Dietmar , dessinateur à Couvet , et Papil-
loud, Suzanne-Marcelle , à Neuchâtel.
DÉCÈS. - 19 juin. Winkler , Henri-Alfred ,
né en 1897, ancien conducteur CFF à
Neuchâtel , époux de Rosa-Bertha , née Zttr-
buchen ; Durand, Maurice-Aurèle, né en
1903, horloger à Hauterive , époux de Mar-
celle-Elvira , née Tièche. 22. Rossier née
Robert , Nelly-Amanda , née en 1908, ména-
gère à Neuchâtel , épouse d'Edmond-Fran-
çois ; Charrère née Kobelt , Margaretha , née
en 1913, ménagère à Fleurier , épouse de
Vincent-Aimé-GuHlaume ; Brun. Marie, née
en 1921 , couturière à Dombresson , céliba-
taire.

Un chien en colère
mais pas enragé...

A propos de la nouvelle parue hier
sous le titre « Un chien enragé attaque
j n écolière », accident qui s'est dérou-
lé à Diesse, précisons que si la bête
était  bel et bien enragée, elle n'en
était pas pour autant porteuse de la
rage.

PIERRE DUDAN A NEUCHATEL
L'AMITIE RETROUVÉE...

Lorsqu 'il fait escale, il faut le sai-
sir au vol ou le cueillir à table en-
tre la poire et le fromage car avant
d'être chanteur, Pierre Dudan est ur
infatigable vagabond. Quelques heu-
res dans une ville et déjà un autre
public l'attend.

Il était hier à Neuchâtel et tout
de suite après avoir dédicacé son der-
nier disque « Le temps d'aimer > ,
dans un grand magasin de la ville,
il s'est rendu à l'ABC, chez son ami
Charles Jaquet.

Sa vie trépidante ne l'empêche pas
de rendre visite aux amis.

— L'amitié ? Je la vénère. Ça n'a
pas de prix, c'est du solide, c'est vi-
ril et, même après trente ans , rien
n'a changé.

Que de chemin parcouru depuis
la première chanson qu'il écrivit à
l'âge de seize ans !

Sa chemise blanche et son costu-
me clair mettent davantage en valeur
le teint bronzé qui trahit son dernier
séjour à la Guadeloupe. Cet hom-
me est un < lion > avec sa « gueule »
de baroudeur sympathique, burinée
sous tous les soleils du monde.

— Encore quelques villes suisses ro-

mandes et ensuite ce sera le sud de
la France et le soleil pour l'été...

Une complicité s'installe rapide-
ment entre Dudan et ses interlocu-
teurs. Le langage est direct , sans litté-
rature, la voix chaude, le ton ami-
cal. Chanteur ? Bien sûr, mais philo-
sophe d'abord ! La philosophie d'un
être parti de rien , sur le « trimard > ,
qui est allé jusqu'au bout de tout
et qui a créé son personnage. Pas un
tiède comme tant d'hommes !

Cloué sur un lit d'hôpital par la
paralysie, inactif malgré lui , c'est là
qu 'il écrira « Cent pas dans ma tê-
te ». Pendant son séjour , il revoit
toute sa vie.

— Vous êtes condamné, lui annon-
cent les médecins.

— Désolé, Messieurs, je n'ai pas
le temps de mourir maintenant. Je
n'ai pas encore terminé... Et j 'ai tant
d'amis à retrouver !

C'est sa vie depuis quelque temps.
Retrouver des vieux amis que le ha-
sard a disséminés un peu partout.

— Pas de milieu, dit-il , quand on
les retrouve ce sont ou des ratés,
ou des grands patrons. Quelquefois
ils sont morts et c'est absurde.

L'autre jour , à la Chaux-de-Fonds,
Pierre demandait des nouvelles de
Philippe Wuillemin, un vieux copain
qu 'il n'avait plus revu depuis trente
ans. Surgit alors un invalide , sur ses
béquilles , dans le désarroi total. Ils
pleurent de joie tous les deux puis
Dudan s'installe au piano et chante
deux chansons. Et soudain , Philippe
oublie son malheur. Il a retrouvé
sa jeunesse comme en 1940 lorsque
le Comptoir suisse vient de lancer
« Café au lait au lit î> ...

— Tu sais Pierre, lui confiera Phi-
lippe, ta visite m'a fait du bien , il
faut que je m'en sorte...

On chante l'amour, on le galvau-
de et à part Brassens et Bécau d ,
peu de chanteurs par lent de la très
vieille amitié. Ceux qui écouteront
une des dernières chansons de Pierre
Dudan « L'ami retrouvé » sauront
apprécier...

\ Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

Offre forte : laitues romaines, choux-
pommes, choux-fleurs, choux blancs ; offre
régulière : éplnards, côtes de bettes, sa-
lades pommées, radis ; offre faible : céleri ,
raves.

Marché des légumes
à Neuchâtel

Perches : faibles ; filets de brème : bon-
nes ; brochets : nulles ; palées : bonnes ;
bondelles : faibles ; lottes : nulles ; filets
de gardon : bonnes ; truites : bonnes.

Résultats des pêches
dans le lac de Neuchâtel

Mercredi 24 juin, à 20 h 30
COLLÉGIALE

1er CONCERT
Jeanne-Marie de Marignac,

harpiste.
Samuel Ducommun,

organiste.
Entrée libre. Collecte.

ARMÉE DU SALUT
Ecluse 20 - Neuchâtel
Mardi 30 juin, à 20 heures

GRANDE RÉUNION PUBLIQUE
sous la présidence du commis-
saire

Charles PEAN
Bienvenue au bri gadier et à Ma-
dame Ernest Porret, nouveau
commandant divisionnaire.
Avec la participation de tous les
officiers, fanfare et chorale du
Jura.
Invitation cordiale à tous. 

Futures mamans
demain, de 14 h 30 à 15 h 30

PUÉRICULTURE
Restaurant Neuchâtelois, fbg- du Lac 17

R3H Tomates
jgyj l d'Espagne

la livre B™H"»Ow

Haricots entoile
la livre ¦¦ .OU

Avec timbres COOP

Durant les mois de juillet et août, le
magasin H. Maire, produits laitiers,
rue Fleury 16, sera fermé chaque
mercredi toute la journée.

Pour faire de la place nous ven-
dons à des prix plus que raison-
nables

ROBES ET DETJX-PIÊCES EN JERSEY
Bouti que JERSEY - TRICOT
Seyon 5c Neuchâtel

Hôtel-restaurant
LE BANNERET

dès ce jour jusqu'au 2 juillet,
pas de restauration.

(Voir l'annonce de samedi)

STUDIO A LOUER
plein centre, non meublé, cuisine, bains,
300 francs.
Libre immédiatement. Tél. 5 42 07.
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Monsieur et Madame

Gilbert Perrinjaquet-Vaucher et Alain
ont la grande joie d'annoncer la
naissance de leur petit

André
Le Locle Maternité
Technicum 11 La Chaux-de-Fonds

Monsieur et Madame
Francis ROBERT et leur fils Olivier
ont la grande joie d'annoncer la
naissance de

Laurence
23 juin 1970

Maternité Lac 12
Pourtalès 2014 Bôle

Monsieur et Madame
Torsten SJOGREN ont la joie d' annon-
cer la naissance de leur fille

Solange-Anne-Laure
22 juin 1970

Clinique Sanitas Freigutstrasse
Zurich

La famille de
Madame Ruth SUNIER-ROBERT

remercie vivement tous ceux qui , par leurs
messages de sympathie , leur présence et leur
envoi de fleurs , l'ont entourée pendant ces
jours de pénible séparation.

Merci à tous ceux qui ont visite sa chère
disparue pendant sa longue maladie.

I'escux et Bienne, juin 1970.

Ce soir , à 20 h 15, la Société de musi-
que € L'Avenir » donnera un concert à
Serrières.

Ce soir, concert
à Serrières

BEVAIX

(c) Samedi et dimanche , une exposition
avait été organisée dans un ancien maga-
sin du centre du village de Bevaix. Il
s'agissait en fait plus d' un petit musée aux
innombrables merveilles que d' un comptoir.
Même sans envisager d' achat le visiteur
trouvait un plaisir évident à admirer les
objets présentés avec soin et , pour la plu-
part , confectionnés par des artistes locaux
Ce qui n 'était pas pour déplaire aux orga-
nisateurs , ces Y isileurs se laissaient volon-
tiers tenter tout en faisant œuvre utile.

Le bénéfice de ce travail laborieux sera
consacre it la restauration du Temple de
Bevaix. Et pour joindre l'utile à l' agréable
cette exposition aura permis de faire con-
naître bien des talents cachés.

Pour la restauration
du temple
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Monsieur Willy Luder , à Bellinzone :
Monsieur et Madam e André Luder , à la

Chaux-de-Fonds,
ainsi que les familles parentes, alliées et

amies,
ont le chagrin de faire part du décès de

Madame

Marie-Louise LUDER
leur chère maman , sœur, tante , parente et
amie, enlevée à leur tendre affection , dans
sa 83me année , munie des saints sacrements
de l'Eglise.

Peseux et Cressier , le 22 juin 1970.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel , mer-

credi 24 juin.
Culte à la chapelle du crématoire à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard.
R. I. P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Commission de surveillance , la direc-
tion , le personnel et les élèves du Centre
pédagogique de Dombresson ont le pénible
devoir de faire part du décès de

Mademoiselle

Marie BRUN
leur chère couturière. Ils garderont long-
temps le souvenir de celle qui. pendant
25 ans , fit tant pour eux , avec compétence ,
générosité et bonté.

Ensevelissement : jeudi 25 juin , à 8 heu-
res , à l'église de Cham (Zoug).

Domicile mortuaire : 6330 Cham, Enikcr-
weg 4.

IN MEMORIAM
A nos chers et regrettés

Yves et Robert
déjà 2 ans que vous nous avez quittés.
Vos souvenirs restent parmi nous.

Vos parents et vos amis.

t
Monsieur et Madame Auguste Lorini-Thalrnann ;
Mademoiselle Martine Lorini ;
Madame Jean Thalmann , ses en fan t s , pet i ts-enfants  et arrière-

pet i ts-enfants, à Fribourg ;
Monsieur et Madame Arnoldo Lorini-Ghezzi, à Lugano, leurs

enfants  et peti ts-enfants ;
les familles parentes et amies,
ont le grand chagrin de faire part du décès de

Mademoiselle Elisabeth LORINI
leur 1res chère fille , sœur, peti te-fi l le , nièce, cousine, marra ine ,
parente et amie , enlevée à leur tendre af fec t ion , dans sa 2(ime
année , des suites d'un tragique accident.

2000 Neuchâtel , le 23 ju in  1970.
(Bachelin 4)

La messe de requiem sera célébrée en l'église catholique de
Notre-Dame à Neuchâtel , vendredi 26 ju in ,  à 13 heures et suivie
de l'incinération, à 14 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cimetière de Beauregard, à
Neuchâtel .

Prière de ne pas envoyer de fleurs , mais de penser à Terre des Hommes
cep 20-1346

R. I. P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La section de la Croix-Bleue de Chézard-
Saint-Martin a le pénible devoir d'aviser
ses membres du départ de

Madame

Cécile CORTI
Notre sympathie va à son fils Monsieur
Roger Corti , à son petit-fils Monsieur
Serge Corti et à leurs familles, membres
de notre section .

Au temps du soir ton amour im-
muable ,

Ton doux regard qui repose sur moi
Remplit mon cœur d' une paix

ineffable.
Tiré par cet amour je vais à Toi.

Monsieur et Madame Roger Corti , à
Saint-Martin , et leurs enfants ;

Monsieur et Madame Serge Corti et leurs
enfants, à Saint-Martin ;

Monsieur et Madame Gérard Corti et
leur fils, à Corcelles ;

Monsieur et Madame Pierre Corti , à
Saint-Martin ;

Monsieur et Madame Pierre Ritschard-
Corti , à Peseux. et leurs enfants ;

Monsieur et Madame Gino Ritschard et
leur fils , à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Denis Robert-
Ritschard et leurs fils, à la Coudre ;

Monsieur et Madame Michel Ritschard , à
Hauterive ;

les enfants , petits-enfants , arrière-petits-
enfants de feu Adolphe Lauener ;

les enfants , petits-enfants , arrière-petits-
enfants de feu Santini Corti ,

ainsi que les familles parentes , alliées et
amies ,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Madame

Cécile CORTI
née LAUENER

leur chère maman , grand-maman , arrière-
grand-maman , que Dieu a reprise à Lui ,
après une longue maladie supportée avec un
grand courage , dans sa 84me année.

Saint-Martin, le 22 juin 1970.
L'incinération aura lieu à Neuchâte l ,

jeudi 25 juin , à 15 heures.
Culte au temple de Saint-Martin à 14

heures.
Domicile mortuaire : 2055 Saint-Martin.

Au revoir maman , grand-maman et
Même. Ton départ nous brise, tes
souffrances et tes peines sont finies,
ton souvenir dans nos cœurs jamais
ne s'effacera,
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Madame Marie Liénert-de Perregaux ;
Monsieur et Madame Franco Balduz/.i-

Liénert et leurs enfants Martin , Anne , Thé-
rèse, à Zurich ;

Monsieur et Madame Xavier Liénert-Bel-
lenot et leurs enfants Chantai , Béatrice ,
Nicolas. Christian , à Zurich ;

Monsieur et Madame Félix Liénert-de
Tscharner et leurs enfants Daniel , Elisabeth .
André , Monique , au Cerneux-Péqui gnot
(NE) ;

Monsieur et Madame Benno Rdhrig-Lié-
nert , leurs enfants et petit-enfant , à Munich;

Madame Claudine Mahaim-de Perregaux .
ses enfants et petits-enfants , à Lausanne et
à Paris ;

Monsieur et Madame Gabriel de Perre-.
gaux , leurs enfants et petit-enfant , à Berne
et à Zurich ;

Monsieur et Madame Robert de Perre-
gaux , à Lausanne ;

les familles Liénert , Gyr . Eberle , de
Chambrier , de Meuron , de Montmollin , de
Dardel, de Burcn de Denens , les familles
parentes et alliées ,

ont le profond chagrin de faire part du
décès de leur cher époux , père , grand-père ,
frère , beau-frère , neveu , oncle et cousin ,

Monsieur

Meinrad-G. LIÉNERT
survenu le 21 juin 1970, dans sa 76me an-
née.

8702 Zollikon , le 22 juin 1970.
(Bahnhofstrasse 22)

Le charme d' un homme c'est sa
bonté.

L'inhumation aura lieu dans l 'intimité.
Culte à l'église française de Zurich ,

Schanzengasse 25, le jeudi 25 juin , à 14 h 30.



Encore
un enfant blessé

• EN ROULANT en voiture rue
des Parcs, hier à 12 h , M. Henri Bal-
lif , de Colombier , remarqua un grou-
pe d'enfants au bord du trottoir.
Malgré sa prudence , alors qu 'il se
trouvait à la hauteur de ceux-ci, il
ne put éviter le jeune Bernard
Laubscher, de Neuchâtel , âgé de 9
ans, qui s'est engagé soudain sur le
passage de sécurité. Bernard a été
transporté à l'hôpital des Cadolles ,
souffrant de blessures au bras gau-
che et de douleurs dans les épaules.

Cyclomotoriste
blessée

• HIER à 13 h 50, Mlle Doris Gysi ,
née en 1954, de Neuchâtel , circulait
en cyclomoteur rue de Coulon. A
l'intersection des Beaux-Arts, elle a
coupé la route au véhicule de M.
Hansjorg Specht , de Basserdorf
(ZH), dont l'avant l'a projetée à
terre. Mlle Gysi , transportée à l'hô-
pital de la Providence , souffre de
contusions à la tète et aux orteils .

Voiture projetée
par un camion

• UN AUTOMOBILISTE de Bou-
dry, M. A. B., circulait hier peu
après 16 heures, Clos-de-Serrières en
direction du centre ville. Le con-
ducteur entreprit  le dé passement
d'un camion conduit par M. J.-C. P.
de Valangin. Alors qu 'il terminait
sa manoeuvre, le camion se déporta
à gauche pour éviter des voitures et
heurta l'automobile de M. A. B. qui
fu t  projetée contre une voiture en
stationnement. Pas de blessé. Dégâts.

Route coupée
• UN AUTOMOBILISTE, M. B. R,

de Neuchâtel , circulait rue de l'Evole
à 11 h 40, quand il eut la route cou-
pée par le véhicule de M . J. R., de
Neuchâtel , qui venait en sens inver-
se et tournait à gauche pour par-
quer. Dégâts matériels.

Musicien neuchâtelois
à la TV

Ce soir, M. François Le Gall par-
ticipera à l'émission de la télévision
romande « Bonsoir ». M. Le Gall , qui
malgré son nom breton n'en est pas
moins suisse, a mis au point une
« Mini-fanfare » et form e à lui seul
un orchestre, en enregistrant succes-
sivement divers instruments.

^Votation à l'Université
La Fédération des étudiants 'de Neu-

châtel (FEN ) organise ces jours, dans
toutes les facultés et dans tous les
bâtiments, un scrutin sur la réorga-
nisation de l'université.

Les étudiants sollicités de donner
leur voix doivent faire leur choix en-
tre le projet dit « officiel » étaboré par
la commission de prospective , puis ra-
ti f ié par le sénat, et le contrepro-
jet  de l'Association neuchàteloise des
étudiants en droit (ANED).  La FEN
a profité de cette votation pour poser
quelques questions annexes aux étu-
diants.

La collecte des voix sera terminée
aujourd'hui et les résultats seront con-
nus demain.

Motocycliste blessé
9 ALORS qu 'il circulait au guidon

d'une motocyclette hier à 20 h 35
M. Henri Marbacher , âgé de 22 ans,
domicilié à Neuchâtel qui descendait
la rue de l'Ecluse en direction de la
ville a perdu la maîtrise de sa ma-
chine à la suite d'un excès de vites-
se. Il a fait une chute sur la chaus-
sée et c'est un automobiliste com-
plaisant qui l'a conduit à l'hôpital
des Cadolles souffrant de blessures
aux jambes et à un coude. La mo-
tocyclette a subi des dégâts.
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Traitements et salaires du personnel
communal : vers une augmentation

Pour pouvoir conserver les meilleurs élé-
ments de son personnel face à la concur-
rence du secteur privé — la fonction pu-
blique n'est plus compétitive — pour pou-
voir , d'autre part , assurer avec succès le
recrutement , le Conseil communal estime
qu 'il convient de revoir les traitements et
salaires du personnel de l'administration
communale.

Aussi l'exécutif proprose-t-il au Conseil
général , en attendant d'étudier cette ques-
tion à fond , d'augmenter , à titre transitoire ,
ces traitements et salaires de 20 % dès le
1er juil let  prochain , cette majoration en-
globant les allocations de renchérissement ,
de 14 %, intervenues jusqu 'à fin juin.

Cette mesure entraînerait une dépense
annuelle estimée à 1,320,000 francs soit
110,000 francs , par mois, ce qui , de l'avis
même du Conseil communal , est une dé-
pense non négligeable. Mais , ajoute-t-il , il
convient de donner la priorité à cette
dépense car l'autorité doit avant toute chose
s'entourer du personnel nécessaire à l'ac-
complissement des tâches qui sont placées
sous sa responsabilité.

Dans ses considérations à l'appui de cette
demande d' augmentation , l'exécutif fait re-
marquer que le marché du travail est
pratiquement fermé à l'administration com-
munale , malgré les campagnes d'annonces
fort onéreuses qu 'il est contraint d'entre-
prendre. Au surplus de nombreux éléments

de qualité ont ' déjà quit te  l' adminis trat ion
ou sont tentés de le faire , tentés qu 'ils sont
par les offres alléchantes qui leur sont
présentées de divers côtés. Et pourtant , le
Conseil communal a l'obligation vis-à-vis des
élus du peuple et de la communauté locale,
d'assurer le bon fonctionnement de l'ad-
ministration , de fournir les prestations des
services publics , et aussi de remplir les
nouvelles tâches dont on n 'hésite pas à
charger toujours davantage les communes
et notamment les villes . Ce sont précisé-
ment de telles obligations qui contribuent
à différencier l' administrat ion de l'économie
privée puisque celle-ci peut opérer des choix
qui lui sont refusés. Or, une revalorisation
des traitements et salaires facilitera le re-
crutement des collaborateurs indispensables
et dont la commune a un urgent besoin
dans plusieurs secteurs importants.

Les revendications des associations du
personnel présentées au Conseil communal
récemment sont nombreuses. Elles ne ten-
dent pas seulement à une revision des
quotit és des traitements et salaires , mais
aussi et très largement â des modifications
fondamentales de la structure de ces der-
niers . L'autorité executive devra donc en-
treprendr e une étude poussée qui deman-
dera plusieurs mois.

En.  attendant , le Conseil communal pro-
pose, à titre purement transitoire , en at-

tendant  le résultat de son étude, cette haus-
se uniforme qui ne doit en rien préjuger
des dispositions ultérieures qui régleront
la nouvelle structure des traitements et
salaires.

Les associations professionnelles déplorent
le fait que la solution d'ensemble ne puisse
pas être obtenue dans un avenir ttrès rap-
proché , ce qui aurait permis l'économie
de cette situation intermédiaire qui fait
l' objet de ce rapport au Conseil général.

Le Conseil communal a accepté, à la
demande des associations professionnelles,
de revoir l' opportunité de garantir un
montant minimum de 100 fr. par mois ,
à l'exception des catégories du personnel
qui ont déjà bénéficié d'une même me-
sure depuis 1969 ou qui ont la qualité
de surnuméraire non assimilé (moins de
II) ans ou étant à l'essai).

Le montant de 100 francs par mois
est réduit proportionnellement pou r ceux
des membres du personnel dont l' emploi
dans l'administration n 'intervient qu 'à temps
partiel.

En pratiquant ainsi l'exécutif augmente
également dans une mesure très importante
le taux de la majoration pou r ceux dont
les traitements et salaires sont les plus bas.

Une allocation spéciale est également ac-
cordée aux retraités.

La commission financière approuve la
gestion et les comptes communaux 69

Au terme de trois séances, auxquelles
ont pris part les conseillers communaux,
la commission financière du ConseU gé-
néral , présidée par M. Fr. Veillon (lib.)
— le rapporteur étant M. G. Misteli (rad.)
—¦ après avoir examiné la gestion et les
comptes 1969 conclut à l'adoption de ceux-
ci tels qu 'ils figurent dans les rapports
du Conseil communal présentés à la séan-
ce de mai du Conseil général.

Rappelons brièvement que l'exercice
écoulé s'est terminé par un excédent de
dépenses de 1,660,192 fr., le compte fi-
nancier présentant un boni de 2,259,630 fr.,

et le compte des variations de la for-
tune un excédent de charges de près de
3,919 ,822 fr.

La commission financière , au cours de
ses investigations dans le ménage de la
commune, a acquis la conviction que les
membres de l'exécutif se vouent sans réti-
cence à l'accomplissement de la lourde
tache que leur a confiée la collectivité.
Aussi , la commission a-t-elle donné avec
reconnaissance, décharge morale au Con-
seil communal pour sa gestion et son
travail administratif.

Il avait soustrait des explosifs
Au tribunal de police de Neuchâtel

Le tribunal de police de Neuchâtel a
siégé hier sous la présidence de M. A.
Bnuer, assisté de Mme C. Quinchc, assu-
mant les fonctions de greffier.

UNE AFFAIRE PEU CLAIRE
0 J. R. circulait à Saint-Biaise en direc-

tion de Neuchâtel au volant de sa voiture.
Tout à coup, il sentit un violent choc à
l'avant droit de sa voiture et vit au même
moment qu 'il avait touché une personne
âgée. La victime mourut quelques jours
après des suites de l'accident. A l'au-
dience , le prévenu a déclaré ne jamais
avoir vu sa victime sinon au moment du
tragique choc. Il a eu l'impression que la
personne en question mettait le pied sur la
chaussée au moment même où il arrivait.
Or il a été établi que la victime de J. R.
venait de traverser la route du sud au
nord. On voit dès lors mal pourquoi elle
serait revenue sur ses pas. Toutefois , au vu
de ces éléments , le président ordonne le
renvoi des débats pour faire administrer
quelques preuves complémentaires qui per-
mettront peut-être d'éclaircir cette affaire.

# M. di G. est traduit en justice pour
avoir commis différents vols dans des voi-
tures. On lui reproche également d'avoir
soustrait des explosifs qu 'il a gardés chez
lui. L'affaire fut éventée et la police
vint perquisitionner chez lui. Sa femme ,

J. di G., ce voyant , dissimula le produit
des vols de son mari , voulan t par là em-
pêcher la police de les retrouver. M. di G.
est condamné à 30 jours d'emprisonnement
et sa femme à 10 jours. Les deux prévenus
sont mis au bénéfice du sursis pendant
deux ans et paieront les frais de la cause.
9 A. W. est prévenu de scandale public

dans un établissement de la place. Il se
« prit de bec » avec un agent de Sécuritas
qui tentait de le mettre à l'ordre pour le
faire tenir tranquille. A l'audience , le pré-
venu a contesté avoir été en état d'ébriété.
Or il ressort des preuves rapportées que
l'ivresse de W. était légère. Le président
abandonne donc les préventions basées sur
le code pénal neuchâtelois pour ne rete-
nir que l' article 77 de la loi cantonale
sur les établissements publics. Il con-
damne le prévenu à 50 fr. d'amende et
30 fr. de frais.

9 R- M. a volé quelques bouteilles de
vin dans une cave. Il n 'y eut pas de plainte ,
mais l'affaire ayant suivi toutefois son
cours, le prévenu a été traduit en justice.
Devant le peu de gravité de l'infraction
commise et le défaut de plainte , le prési-
dent libère R. M. des fins de la poursuite
pénale en considérant qu 'il s'agit là d' un
larcin. Le prévenu paiera . . . toutefois les
frais qui s'élèvent à 50 francs.

Nous avons relaté dans notre chronique
du 16 juin 1970 les détails d'un accident
mortel qui avait eu lieu à la route des
Falaises. Le jugement a été rendu hier :
C. D. auquel on reprochait un homicide
par négligence par contraventions LCR a
été libéré au bénéfice du doute , les fautes
île circulation retenues à son encontre
n 'ayant pas été prouvées.

Hôpital des Cadolles : en 1969
le déficit a encore augmenté

Quelques événements importants ont mar-
qué l'année 1969.

Durant l'été, le Dr Jean-Pierre Crosetti ,
chef du service de chirurgie de l'hôpital ,
a décidé de quitter cette fonction. Le Con-
seil ¦ communal a pris' acte ¦ dé' cette impor-
tante décision , sachant gré au Dr Crosetti
de l'intérê t qu 'il a porté aux malades tout
en suivant l'évolution de la chirurgie qu 'il
pratiquait avec une grande habileté. Le
pratiquait avec une grande habileté. Le Dr
Crosetti s'est mis aimablement à disposition
de l'hôpital pour assurer l'intérim jusqu'à
l'arrivée de son successeur , tout en étant
déchargé de tâches administratives et d'or-
ganisation générale. Pour lut succéder , le
Conseil communal a fait appel au Dr
Daniel Waridel.

Le service d'anesthésiologie et de réa-
nimation a été renforcé par l'engagement
d'un médecin adjoint , le Dr Dragoslav
Jekic.

La dernière étape de rénovation de l'hô-
pital suit son cours . La « Loge » a été
transformée et le Centre psychosocial de
Neuchâtel a pu s'y installer en avril. La
présence de ce nouveau service constitué
en une Fondation cantonale avec siège
principal à la Chaux-dc-Fonds , a d'emblée
répondu à ce qu 'on attendait de lui et
ses médecins collaborent avec ceux de l'hô-

pital et prêtent leur assistance aux malades
chaque fois qu 'elle est nécessaire.

En cours d'année , l'infi rmière-conseil ,
Mlle A.-L. Lichti , a quitté l'établissement
après avoir fait un travail fructueux et
Intelli gent à l'hôpital afin d'améliorer : l'ac-
tivité du personnel soignant.

En octobre était inaugurée la nouvelle
policlinique chirurgicale installée à l'étape
inférieur. Ses locaux bien aménagés et adap-
tés, permettent dès lors un heureux déve-
loppement de ce service qui était à l'étroit
jusqu 'à présent.

Relevons encore que la chaufferie a été
heureusement complétée. Le générateur dé-

f feclueux a été remplacé par un nouveau
I et une troisième chaudière a été installée

pour satisfaire les besoins en eau chaude
(lavabos , chauffage). La cheminée a été
surélevée de manière à ne plus incommo-
der les voisins.

Voici quelques chiffres concernant l'ac-
tivité de l'hôpital :

Nombre de personnes soignées (entre pa-
renthèses , 1968) : médecine (y compris ma-
lades des voies respiratoires) 1359 (1300) ;
chirurg ie (y compris ORL des adultes)
1406 (1431) ; section enfants (Jeanjaquet)
818 (787) ; maternité 683 (657), soit un
total de 4266 (4175). Ces chiffres repré-
sentent 74,649 journées de soins (73,671).

La répartition géographique des malades
soignés en chambre commune est la sui-
vante : domiciliés à Neuchâtel 1383 malades ,
25 ,445 journées ; dans le canton 1418,
26,321 ; en Suisse 178, 2801, de l'étranger
25, 360. .
' Lé ' résultat financier se présente ainsi
déficit 2,014,915 fr. ; alors que le budget
prévoyait une déficit , de 1,477,500 francs. ,
Le coût d'une jou rnée de malade a été
de 108,29, la recette par journée de malade
fut de 62,01, ce qui donne un déficit par
journée de malade de 46 fr. 28.

Le taux d'occupation des lits a été
(moyenne journalière) de 217,32, proportion
par rapport au nombre de lits 80,52 %.

La répartition par genre de chambres
fut en 1969, pour les chambres com-
munes de 3004 malades et 54,927 jour-
nées et pour les chambres privées de 1262
malades et 19722 journées.

L'augmentation du déficit est due à dif-
férents facteurs.

Les salaires représentent à eux seuls plus
de 6 millions et accusent une hausse d'en-
viron 800,000 francs. Il ne s'agit pas seu-
lement d'une adaptation de la rémunération ,
mais aussi de certaines charges nouvelles.
La commune s'est assuré la collaboration
de plusieurs médecins adjoints ou consul-
tants dès 1968 et l'activité de ces spécia-
listes est très profitable pour le diagnos-
tic et le traitement de certains malades.
Aucune prestation supplémentaire ne peut
cependant leur être réclamée lorsqu 'il s'agit
d'assurés au bénéfice du tarif forfaitaire.

En outre , le service des soins intensifs
est onéreux. S'il permet de sauver la vie
à de grands malades, il exige une équipe
de douze personnes pour quelques lits seu-
lement. Enfin , en 1969, le déficit avait
été réduit du fait que le solde de la sub-
vention cantonale de l'année précédente
avait été reçu en cours d'exercice.

Et pourquoi pas une poubelle fermée, au lieu de sacs qui s'éventrent et de
papiers qui s'envolent ?

(Avipress - Chevalley)

DEUX VÉHICULES SE TÉLESCOPENT
A SAINT-BLAISE : UN BLESSÉ

De notre correspondant :
A midi moins un quart, hier, sur la N.5,

au nord du Loclat , entre Saint-Biaise et
Cornaux, Mlle Hedwige Tschui, sommeliè-
re, de Neuchâtel , se dirigeant vers Bienne,
perdit soudainement le contrôle de son véhi-
cule, traversa la chaussée et entra frontnlc-
ment en' collision avec l'auto de M. B. De-
vaux , de Neuchâtel , venant de Cornaux.

En raison de la vitesse des deux véhicu-
les estimée pour chacun d'eux à quelque
80 km à l'heure , le choc fut très brutal ,
d'autant plus qu'aucun coup de frein ne fut
donné. L'auto de Mlle H. Tschui fut re-
jetée en arrière puis fit un demi-tour et
s'arrêta à une dizaine de mètres du point de
rencontre , l'avant tourné dans la direction
opposée à celle du sens où elle était ve-

nue. La voiture kjui arrivait de Cornaux
circulait normalement à sa place. Sous l'ef-
fet du heurt, elle monta sur le talus her-
beux qui borde la chaussée, en redescen-
dit pour achever son parcours transversale-
ment sur la route. Son conducteur, sérieu-
sement blessé à la tête et à un bras fut
transporté à l'hôpital par l'ambulance de la
police locale de Neuchâtel. Mlle H. Tschui
s'en tire avec quelques légères contusions à
la tête et à une jambe..

Un accident certainement plus grave a été
évité de justesse car l'auto se dirigeant vers
Neuchâtel était suivie par un taxi trans-
portant des enfants handicapés. Le chauf-
feur du taxi fut contraint de freiner sur
une distance d'au moins 25 m.

Les deux autos accidentées sont complè-
tement hors d'usage. Tout l'avant de cha-
que véhicule est enfoncé et les moteurs sont
déplacés. Les constatations d'usage étaient
menées sur place par deux agents du poste
de gendarmerie de Saint-Biaise.

Sauges: les ordures essaiment à tous vents
De notre correspondant :
On tente une action éminemment utile

en voulant  nettoyer rives et forêts , ceci
dans le cadre de l'Année, dite de la Na-
ture.

Pareille campagne ne serait pas néces-
saire si chacun voulait bien observer les
règles d'une élémentaire propreté ; à quoi
va bien servir cette magnifique entreprise
si, par la suite , on se moque éperdument
de tout ce travail et que l'on continue à
laisser un peu partout sa carte de visite ,
parfois bien peu ragoûtante.

Un exemple tout frais a été photogra-
phié hier à Sauges. Un propriétaire de
chalet place ses ordures au bord de la
rue, le dimanche soir déjà , et cela dans
des sacs de papier , malgré les recomman-
dations des services de la voirie deman-
dant des poubelles fermées. Le premier
ramassage de la semaine a lieu le mardi ,
et voilà ce que les employés de ce ser-
vice retrouvent sur la rue, s'ils arrivent
avant que le vent ait tout éparpillé dan»
la nature... de l'année 1970.

Des amas de détritus
NETTOYAGE DES RI VES DU LAC

Le cadavre d' un chien , un sommier ,
des bidons d'huile (p leins ! ! '.) parmi
des parties de voitures, tel est le début
de la longue et triste énumération des
«trouvailles» faites par ceux qui avaient
accepté de sacrifier leurs loisirs , samedi
dernier , pour nettoyer les rives du lac
entre le Seyon et la Thielle.

En effet, la Société neuchàteloise des
pêcheurs à la traîne et la Société nau-
tique avaient fait appel â leurs membres
pour organiser, dans le cadre de l'An-
née européenne de la nature , une cam-
pagne de nettoyage, hélas bien néces-
saire ! De telles actions sont utiles non
seulement pour redonner à nos rives un
attrait qu 'elles ont souvent perdu , mais
elles démontrent aussi à chacun à quel
degré de pollution et de saleté conduit
l'indifférence et même le sans-gêne de
beaucoup.

C'est par dizaines de sacs qu 'on
mesure les déchets de toutes sortes
et les poissons crevés qui ont été

rassemblés à cette occasion ; bien que
les eaux très hautes pour la saison
aient considérablement restreint les sur-
faces accessibles. Si cela est nécessaire ,
une seconde action sera entreprise cet
automne , lorsque les eaux seront plus
basses.

Le service sanitaire était assuré par
des membres de la section mixte des
Samaritains de Neuchâtel , qui se sont
bénévolement offerts pour intervenir en
cas de besoin. Etant donné les circons-
tances , ce fut un geste très apprécié.

En fin d'après-midi , les partici pants
ù cette action se sont réunis au garage
de la Société neuchàteloise des pêcheurs
à la traîne pour partager une collation
bienvenue. Pour une fois, on a pu voir
des pêcheurs qui ne discutaient pas...
de poissons qu'ils avaient attrapés, mais
c'était à celui qui avait sorti la plus
grande quantité de détritus de notre
pauvre lac.

Une jeune fille meurt
écrasée sous la roue
d'un train routier

SUR LE QUAI DE CHAMP-BOUGIN

Alors que la circulation était dense
hier, vers 18 heures, un accident tragi-
que s'est produit quai Champ-Boughi.
Une jeune fille, âgée de 25 ans, Mlle
Elisabetha Lorini, employée de bureau ,
domiciliée à Neuchâtel a perdu la vie.

Un train routier conduit par M.
Andréas Peter, âgé de 28 ans, chauf-
feur , domicilié à Faubrunnen , circulait
sur la RN 5 quai Champ-Bougin en di-
rection du centre ville. A la hauteur du
garage Robert , le conducteu r entreprit
de dépasser un cyclomoteur piloté par
Mlle Lorini.

II est difficile de dire ce qui se passa
à ce moment. Etant donné la distance
de 1 m 80 qui séparait le camion

du trottoir , il paraît peu probable que la
jeune fille ait été coincée par le poids
lourd. Ayant été dépassée par le ca-
mion , peut-être que la jeune cycliste
motorisée se déporta à gauche sans
penser qu 'une remorque était attelée.

L'enquête permettra d'établir les cir-
constances exactes de cet accident.
Toujours est-il que Mlle Lorini perdit
la maîtrise de son vélomoteur. Elle fit
une chute sur la chaussée et la roue
arrière droite de la remorque lui passa
sur le corps. Mlle Lorini a été immé-
diatement transportée à l'hôpital des
Cadolles mais, malgré les soins qui
lui furent prodigués, elle devait décé-
der à 19 h 30 des suites de ses graves
blessures.

LE CONSEIL communal a autorisé
l'organisation d'une exposition d'ani-
maux sauvages à Chaumont , de juin
à septembre, dans le jardin sis à
l'ouest de la station du funiculaire.

La responsabilité en incombe à
M. Beauverd , de Valangin , qui a déjà
eu l'occasion de présenter sa ménagerie
à Neuchâtel.

Il sera possible aux amateurs de voir
de près divers animaux : guépards ,
ours , chat sauvage, serval , civette ,
singes , raton-laveur , plusieurs renards
de diverses provenances et chèvre du
Tibet.

Nouvelle place de parc
au Mail

AFIN de satisfaire aux nécessités
croissantes du stationnement dans la ré-
gion du Mail , le Conseil communal a
admis la création d'une place de parc
dans la partie ouest de l'esplanade.

La section des Travaux publics pren-
dra les mesures utiles pour que cet
aménagement soit entrepris le plus ra-
pidement possible.

Animaux sauvages
à Chaumont

• LES TRAVAUX de pose de cana-
lisation et de raccordement des col-
lecteurs à la rue de Gibraltar sont
main tenan t  achevés. La réfection de
la chaussée et le pavage dans le pas-
sage sous-voies sont terminés en
sorte que la circulation a pu être
rétablie il y a quelques jours. Le
revêtement dé t in i t i f  sera posé pour
la Fête des vendanges.

Rue Gibraltar :
réouverture au trafic

• RÉCEMMEN T, une série de six
contrôles de vitesse des véhicules,
d'une durée d'une à deux heures
chacun , ont été effectués au quai de
Champ-Boug in , à la rue de la Pierre-
à-Mazel , à la route des Falaises et à
la rue des Parcs ; ils ont permis de
déceler 158 cas' de dépassement de
la vitesse autorisée. Le 13 juin en-
core, 14 automobilistes ont été mis
en contravention.

Il est certain que les amendes in-
fligées — elles oscillent entre 30 et
99 francs — sont de nature à faire
réfléchir ceux qui se moquent de la
signalisation routière et compromet-
tent la sécurité des autres usagers.
On rappellera ici , que les cas graves
peuvent entraîner le retrait du per-
mis de conduire.

D'aucuns de demandent pourquoi
ces contrôles de vitesse ne sont pas
organisés plus fré quemment par la
police. Cela provient avant tout du
manque d'effectifs de la police lo-
cale qui ne possède pas en propre
le matériel nécessaire à de tels con-
trôles.

Contrôles de vitesse
des véhicules
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• AU COURS d'une modeste céré-
monie, qui s'est déroulée à l'Hôtel
de Ville , le directeur de la Police,
M. Duvanel , a pris officillemcnt con-
gé du caporal Emile Chatton , mis au
bénéfice de la retraite après plus de
35 ans d'activité.

Le caporal Chatton s'occupait p lus
part iculièrement du service de la
voie publique (chantiers , enseignes,
an t i c ipa t ions  immobil ières)  et du
marché.

Au nom du Conseil communal ,
M . J.-CI. Duvanel l'a remercié de sa
longue et fidèle collaboration.

Retraite

Nominations
La chancellerie d'Etat nous communi que

que dans sa séance du 19 juin , le Conseil
d'Etat a nommé M. Friedrich-W. Fisch-
bacher , domicilié à Neuchâtel , actuelle-
ment professeur à la faculté de droit et
des sciences économiques de l'Université de
Neuchâtel , en quali té de professeur or-
dinaire à ladite faculté ; M. Maurice Payot.
président du Conseil communal de la
Chaux-de-Fonds, en qualité de membre
de la commission de l'Office économique
cantonal neuchâtelois , en remplacement de
M. André Sandoz, démissionnaire ; M.
Pierre Ankcr , domicilié à Neuchâtel , aux
fonctions de commis au secrétariat du dé-
partement de police.

Mme Yvonne Cliedel , commis au Labo-
ratoire cantonal , service du contrôle des
denrées alimentaires , a célébré lo 25me an-
niversaire do son entrée au service de
l'Etat. Le Conseil d'Etat lui a exprimé
ses félicitations et ses remerciements au
cours d'une réunion présidée par le chef
du département de l'intérieur.

Vingt-cinq ans
au service de l'Etat

AUVERNIER

Un automobiliste de Boudry, M. C. C.:
circulait hier à 18 h 55, sur la RN 5,
d'Auvcrnier en direction de Neuchâtel. A
la hauteur du Grand-Ruau , à l'endroit où
les deux pistes se terminent , le condiictcui
entreprit de dépasser un train routier , con-
duit par M. R. H. Alors que la manœuvre
était pratiquement achevée , et que la voi-
ture empiétai t  largement sur la ligne con-
tinue , le conducteur fut surpris par un
autre véhicule survenant en sens inverse
et dont le conducteur venait de terminer
un dépassement. Il donna un coup de
frein , braqua à droite et heurta le poids
lourd. Déséquilibrée, la voiture zigzagua et
finit sa course contre les rochers de gauche
après avoir franchi le talus. Pas de blessé.
Gros dégâts.

Dépassement et fausse
manœuvre : embardée

spectaculaire



Appartements libres à Cernier !
Bien vous loger à prix modeste est pos-
sible , pour autant que vous disposiez d'un
petit capital.
Ecrivez-nous ou composez le No (032)
2 09 22 et nous vous donnerons tous ren-
seignements utdes sur
1 APPARTEMENT DE 5 CHAMBRES

et
1 APPARTEMENT DE 3 CHAMBRES
à vendre en propriété par étage.
Tout confort moderne, garage , sauna.

A vendre, dans le grand immeuble commercial « Passage-Du-
four > en construction à Bienne, au cœur du centre des affai-
res,

magasin au parterre de 88 m1
Longueur totale des vitrines 28 m 50. Entrepôts au sous-sol.

Renseignements par

HE&VETIA-ACCIDENTS
Agence générale Neuchâtel

cherche pouf entrée immédiate ou'à Convenir ,
une

SECRÉTAIRE
habile sténodactylographe , pour correspon-
dance, service du téléphone et divers travaux
de bureau.

Semaine de 5 jours. Prestations sociales mo-
dernes.

Les candidates voudront bien adresser leurs
offres ou demander un entretien à M. J. Isely,
agent général, 10, rue du Seyon, Neuchâtel,
tél. (038) 5 72 72.

\j _̂$fè___^ Brasserie du
WtfrWf CardisiaS S. Â.
^MfWjfSHjr Entrep ôt de Neuchâtel

m̂mm  ̂ cherche

CHAUFFEUR
POIDS LOURDS
Etranger accepté

; Semaine de 5 jours.

I t Caisse de pension.

Se présenter ou télép honer à la Di-
, , :.' : rection régionale de Neuchâtel, Crêt-
: I Taconnet 14, tél. (038) 5 11 04.

Nous cherchons
vendeuse
(branche alimentaire)
pour notre
magasin Mercure
de Fleurier
vendeuses auxiliaires

Vous trouverez au sein de notre petite équipe
un esprit ouvert à toutes les initiatives person-
nelles, de bonnes possibilités d'avancement et
des avantages sociaux que seule une grande
entreprise dynamique  peut vous offrir .  Les
personnes intéressées sont priées de remplir et
d'envoyer le talon ci-après.

Nom : 
Année  de naissance : 
Adresse : 

Téléphone : EX

s'intéresse à une place de vendeuse dans notre
succursale Mercure de Fleurier.

Service du personnel , Fellerstrasse 15,
3027 Berne, téléphone (031) 55 1155.

I___________2__^_S_——BH

FÀVÂG
cherche

pour son laboratoire électronique

INGÉNIEUR
ÉLECTRONICIEN ETS
Le titulaire de ce poste aura pour
fonction l'étude et le développement
dans le sect eur des installations horai-
res électroniques et de l'information

affichée.
— Recherches appliquées concernant

les garde-temps électroniques
— Etude et proj ets pour centrales ho-

raires
— Etude et projets dans le domaine de

l'information affichée
— Etude app liquée de la mise en fabri-

cation de nouveaux produits.
Dans la réalisation de ce programme,
il sera secondé par un groupe de colla-
borateurs de notre bureau technique et

de notre laboratoire.
Si vous vous intéressez à cette offre,
représentant une activité intéressante
et variée, veuillez faire parvenir votre
curriculum vitae et vos copies de certi-

ficats à :

FAVÂG
SA

J 2000 Neuchâtel Monruz 34
Tél. (038) S 66 01

{ Il ne tient S
qu avous

de ne pas boire
n'importe quoi"

(choisissez une bonne bière. Cardinal apaise les soifs les plus
Une Cardinal. Vous êtes libre de choisir, ardentes. Votre palais est flatté par la !
Il ne tient qu'à vous d'en profiter. fine amertume du houblon. Le «goût»

Au premier coup d'œil: couleur Cardinal.
ambrée, pureté, collerette de mousse Mais attention, pour apprécier
compacte. Cela ne trompe pas. Vous dans toute sa plénitude ce «goût »
avez affaire à une «grande» bière. Cardinal, il faut boire frais (surtout

Mais une Cardinal ne se regarde pas glacé). C'est très important, si vous
pas seulement. Elle se boit. Elle êtes un bièrophile averti.
se savoure. «Bonne fraîche». j É Ê ^ S Ê È Ê m %,  ®uh & ne dépend que de vous

Jf^ ̂ <f'T! ! de boire ce qui vous plaît le
£ . r*$l mieux. Alors, profitez-en î

i f|fFr J CARDINAL

A VENDRE A PORRENTRUY,

pour cause imprévue, le

CAFÉ - CINÉMA DU MOULIN
comprenant : 1 salle de débit , 1 grande salle,
1 bar , 1 logement de 4 chambres, cuisine, salle
de bains + 3 chambres indépendantes et 1 loge-
ment de 4 chambres. CINÉMA complet , 300
places.
Pour traiter, téléphoner au (066) 617 65.

A vendre pour Fr. 400,000.—

VILLA
magnifiçue, tout confort , 12
pièces, en 2 appartements.
Quartier tranquille. Vue. Jar-
din.

Adresser offres sous chiffres
P 900,173 N, à Publicitas S.A.,
2001 Neuchâtel.

A vendre, à 3 km de Sainte-Croix , dans
un vallon tranquille, une ancienne

FERME RÉNOVÉE
1 cuisine, 1 hall , 1 grand living d'envi-
ron 5 m x 7 m, 2 chambres à coucher,
1 mansarde, W.-C, 1 local pour salle de
bains avec eau et écoulements.
Accès par route goudronnée. Terrain de
16,411 m2. Prix de vente : Fr. 65,000.—.
PIGUET & CIE, service immobilier,
1401 YVERDON . Tél. (024) 2 51 71.

A vendre à Bevaix

TERRAIN POUR LOCATIF
au bord de la route secondaire et
bien si tué.
Adresser offres écrites à EX 1640 au
bureau du journal.

LA SAGE (Valais)

pour cause de dédit
à louer , pour juil let !

un chalet
un
appartement
4 pièces , cuisine ,
salle d'eau.

Pour renseignements,

télphoner au
(027) 4 62 40.

????????????

rai nasara , a louer

à VERCORIN
pour juillet et août ,
magnifique
appartement :
3 chambres pour
4-5 personnes ,
ensoleillé ,
tout confort .
Agence Résidence.
Tél. (027) 5 20 16.

A louer au centre
de la ville

studios
non meublés
avec tout confort.
Loyer à partir de
250 fr. plus char-
ges.
Tél. (038) 4 67 41.

r ¦ N

EB_fi__flB___i___l
Demandez sans frais la documentation illustrée sur nos spé-

! cialités de constructions (villas Novelty, bungalows, chalets,

 ̂
maisons Multiplan)etsûrles«7avantagesWinckler». J

Cadre cherche à louer, pour l'au-
tomne 1970,

APPARTEMENT de 5-6 pièces
ou villa familiale , région Bevaix -
Cortaillod - Colombier.
Achat ultérieur possible.
Adresser offres écrites sous chiffres
ND 1614 au bureau du journal.

ÉTUDE BOLLER & GENTIL
Rue du Trésor 9 - 2000 NEUCHATEL - Tél. 4 23 63
ACHAT - VENTE - COURTAGE

offre à vendre t '•

PESEUX
I 

MAISON DE MAITRE datant du XVIIIe siècle,
de 2 appartements bien entretenus. Prix et condi-
tions hypothécaires intéressants.

CUDREFIN
CHALET DE WEEK-END à l'état neuf : 4 pièces,
terrasse et hangar à bateaux.
Pour traiter : Fr. 30,000.— au minimum.

Nous offrons également des

APPARTEMENTS EN PROPRIÉTÉ PAR ÉTAGE
dans les environs de Neuchâtel. Conception moderne
et agréable, avec vue imprenable sur le lac de Neu-
châtel.

¦aBBiilM^HMHNnaBBB9BraHffiaH9BEIVnil9BaEBaH

Bureau d'ingénieurs cherche, pour un de ses
collaborateurs,

¦

_ _ __ --„ _._ ,_.logement
de 3 pièces dans les localités de Corcelles ,
Cormondrèche, Peseux ou Auvernier. ' ^
Entrée immédiate ou date à convenir.
Prière de téléphoner au (038) 8 20 42.

Bureau d'ingénieurs cherche, pour une de ses
j eunes collaboratrices ,

studio ou chambre
meublés.

Entrée immédiate ou date à convenir.

Prière de téléphoner au (038) 8 20 42.

Jeune homme
cherche un petit

studio
meublé
avec cuisinette
et douche, au centre
ou environs,
pour le 15 juillet
1970.
Adresser offres
écrites à IZ - 1624
au bureau du journal.

I 

L'Ecole Bénédict cherche
encore quelques familles dis- I
posées à prendre en pension I i
des jeunes gens pendant son I j
premier cours de vacances, I |
du 13 juillet au 8 août. !

Urgent. Tél. 5 20 81. I j

Nous cherchons
pour notre fils , belle

chambre
à un lit dans famille
ou pension du 12
juillet au 4
septembre.
Paires offres :
Mme Bombis,
Schaffhauserrheinweg
101, Bâle.
Tél. (061) 32 80 80.

A louer
aux Hauts-Geneveys,
dès début juillet ,

belle chambre
indépendante.
Tél. (038) 711 35,
dès midi et le soir,
dès 20 heures.

On cherche à louer
pour l'été

chalet
au bord du lac
rive nord.
Tél. (038) 8 15 06.

URGENT
On cherche studio
ou petit appartement
de 2 pièces meublé,
avec confort.
Région Cornaux -
Saint-Biaise -
Cressier.
Tél. (038) 7 72 35
dès 10 heures.

A toute demande
de rensei gnements ,
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel.

r— ^
Jj^ente) CHEZ-LE-BART

S j f o lLj *J 2 maisons anciennes

mitoyennes, comprenant
(0 5 13 13 ensemble 5 appartements

de 2 et 3 pièces, à 200 m
Neuchâte l du port et à proximité

. ; immédiate d'un arrêt de !
Epancheurs 4 l'autobus.

V J
A vendre, dans un immeuble moderne en construction au cen-
tre de Bienne,

magnifique appartement en attique
Surface habitable : 150 m2.
Surface terrasses : 58 m2
Orientation est-ouest. Tout confort moderne, cheminée, gara-
ge, cave. Aménagements intérieurs au gré du preneur.
Renseignements et visites par

/(*P%_ R - J°bin

A vendre

A LA VUE-DES-ALPES
Belle situation

CHA LET
meublé , 4 lits,
terrain de 1064 m2.

BAUX A LOYER
en vente au bureau

du journal

A vendre

A CHAUMONT
belle parcelle
de 2000 m2
à 20 fr. le m2.
Faire offres
à case postale 304,
200 1 Neuchâtel.

S.I. LES CORBES S.A.
Savagnier

i A louer , dès le 1er septembre
; 1970 , dans immeuble neuf ,

2 appartements
de 4 y ,  pièces, tout confort
moderne.
Cuisine aménagée, balcon.
Fr. 420.— par mois + charges.
Garage à disposition, Fr. 45.—
par mois.
Pour renseignements :
<P (038) 7 13 03 ou 7 04 68.

*»« A * A A A A A A A  T»_ _ t 

A louer

au Tessin
à partir du 1er août
appartement
tout confort
Tél. (038) 4 00 59
ou (091) 9 04 45.



Corne à la plante,
peau dure , brûlures

des pieds ?
C'est agir contre la nature de limer et
gratter la peau. C'est aussi un non-sens
de vouloir corriger la nature avec des
instruments. Elle réagit immédiatement
avec une nouvelle formation de duril-
lons de peau dure. La crème pour les
pieds de F. Hilty, préparée à base de
produits scientifiques naturels, ramollit
la peau dure et supprime les brûlures
des pieds. Le pot : Fr. 8\— s'obtient
seulement chez

F. HILTY, case postale , 8021 Zurich
Tél. (051) 23 94 23 Chèque postal 80-42503

^̂ ^
POUSSSNiS

(JËTYS JBmmXr ï Badcock blanche et Warren
V__D__j «  ̂jJT i brune, ainsi que croisée Leghorn
^Q _̂j_£j_i?_£ap__  ̂

ITampshira do 
2 

tj 
a 6 mois.

^èif ëjL s  ̂ Santé garantie.  A vendre chaque
•*3yg^__fe»__^ semaine . Livraison h domici le .

S. MATTHEY, parc avicole , XIII-CANTONS
1599 Henniez (VD) — Téléphone (037) 64 11 fi8
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Zytglogge 203 SEP-33-560
0 17 cm 33 %

Vainqueur du concours « La grande
chance » de la Télévision Suisse ro-
mande, exclusivement sur disque
« Zytglogge » chez votre marchand
de disques ou bien directement par
Ztyglogge Schallp lattenverlag Bern,

Eigerweg 20, 3073 Gumligen.

Tél. (031) 52 20 30.

HP^NIEUX ŴI__T NE PORTEZ PLUS \H
m DE BANDAGES _̂_jj
^m gênants on 

inefficaces ! «M
_¦ Grâce à un procédé de conten- _B

__¦ tion qui ne comporte ni ressorts, _B
M ni pelote, le NÉO-BARRËRE con- ¦___ tient avec un minimum de gêne _______, les hernies les plus volumineuses. JH

____ Y. REBER Jj____ bandagiste A. S. O. B. _W_f^£î____k 19, fbg de l'Hôpital ÂW£ÊWa_ Neuchâtel ^fil_____ Tél. (038) 5 14 52
^
4|fcgi|fe|

Une grillade exceptionnelle

Le steak cDelmonîco
aux JMleô

Tél. 5 20 13
k J

DISCOUNT- JP^L"
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I P01" «flfeo J Camping / L
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dessin Jacquard, fabrication suisse, S
v_____l__f____>__| fl__BI dff ec fait en plusieurs dessins, B M

P̂SipMH _F environ 70X120 cm, .# §
^̂ ^̂ P  ̂ # seulement 7.90 
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: \
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Ce n'est pas un rêve. Vous montez plus sûr , plus précis et plus vite , si vrai- jl| , WÊ& P̂ RplÉl %!.
des pneus G 800 Grand Prix sur une voi- ment c 'est nécessaire. ^^^m^^^̂ mW^W^SSm *ture normale, et dès les premiers mètres , Avec des pneus G800 Grand Prix J^̂ ^^

:
^__| _̂__f__f/t|̂ ^̂vous avez l'impression qu'elle est plus Goodyear, vous êtes mieux dans votre ?L\» _X 5> __f flf rlsl l

confortable, plus large, plus sûre , plus voiture. W^ */» *Ĵ ^Hp«I I %$li
près du sol. C' est normal : Goodyear est le pre- |/f-J  ̂*V. ̂ |_̂ f__„__|___f . '̂

Elle s'agrippe mieux à la route , mier fabricant de pneus du monde. Et le ;V "y ,̂C- A"' llliB nHH Ĥ if! :l
C'est'toujours la même voiture. Mais elle pneu G800 Grand Prix est le meilleur 
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vous donne tout ce qu'elle a. pneu jamais fabriqué par Goodyear. C'est -Fĵ ^ÉÉj&a] 
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>
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le meilleur pneu que vous puissiez ache- fcJ .„ H» WjmmXmmf̂ e/ i I
Vous êtes toujours le même con- ter... pour réveiller en vous le vrai con- || ¦ ¦ Û S ' '-'h:.m ç̂

ducteur, vous conduisez plus détendu, ducteur. 'il '!'
t,
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G0OD$VEAR ^̂ pr j
le plus grand producteur de pneus du monde "̂  ""s-^X ' ̂  s



Médecin et pharmacien habituels.

Trombe a eau d une rare intensité dans la région
du Mont-de-Boveresse, Les Sagnettes et Trémalmont

Une trombe d'une rare intensité s est abat-
tue sur la région du Mont-Boveresse, des Sa-
gnettes et de Trémalmont, hier après-midi.

Outre les dégâts sur les chemins elle a, en
quelques minutes , enflé des ruisseaux paisi-
bles, faisant descendre sur la route cantona-
le Fleurier - la Brévine , des masses de cail-
loux et des mètres cubes de boue , à la hau-
teur du passage à niveau de Boveresse. Dans
le secteur des Sagnettes , la ferme de la
Roche, habitée par la famille Vuille , a été
complètement inondée. Les ruisseaux du Val-
lon des Sagnettes, celui du Vallon de Tré-
malmont, subitement grossis et ceux qui se sont
formés en raison de la trombe d' eau , con-
juguant leurs effets néfastes , se sont dirigés
dans l'entonnoir où se trouve la ferme de
la Roche. Au plus fort de la cure, l'eau est
dans la maison, inondant chambres, cuisi-
ne, écurie et étable sur une hauteur de 50 à
60 cm. Les caves étaient complètement
remplies d'eau. Les premiers secours de
Couvet ont été alertés vers 15 h. Sous les
ordres du capitaine Albert Niederhauser , 9
hommes ont fait diligence pour mettre en
place la moto-pompe et procéder aux opéra-
tions de sauvetage. Pour bien situer l'am-
pleur du désastre, on signalera que l'eau
arrivait devant la ferme à la hauteur des
fenêtres et que les murs et barrière qui la
bordent au sud n'étaient plus visibles. Le
ruisseau descendant de Trémalmont n'arri -
vant plus à passer par la bouche creusée
sous un chemin, déferlait sur la route, re-
joignant le lac formé par l'eau arrivant des

Sagnettes. Lorsque nous sommes arrivés sur
les lieux , vers 16 h 30, la situation s'était
améliorée , les pompiers continuant pourtant
le pompage. Cette même ferme avait été
inondée cet hiver à la suite de la fonte des
neiges.

ROUTE OBSTRUÉE
COULÉE DE BOU E

.Dns le secteur gare de Boveresse , l'eau
descendant vers la fo rê t a trouvé un tracé
naturel le long du chemin de Jolimont qui
débouche sur la route cantonale à proximi-
té du passage à niveau CFF de Boveresse.
La route cantonale étant complètement obs-
truée , et il a fallu faire appel aux canton-
niers de l'Etat puis à un trax et à un ca-
mion pour la débarrasser de plusieurs mè-
tres cubes de cailloux et de boue. La boue
dernière descendant encore plus bas s'est
arrêtée en partie sur la voie fe r rée, juste à
la hauteur du passage à niveau. Un train
a dû s'arrêter le temps que les employés
de la voierie enlèvent l'épaisse couch e de boue
entreposée à cet endroit . L'eau a également
raviné la rég ion qui se trouve en dessus de
Boveresse , transportant avec elle du gra-
vier jusque dans les rues du village.

On ne pourra évaluer l'ampleur des dé-
gâts que dans quelques jours. Il faudra
pour cela qu'une reconnaissance soit faite
dans les lieux touchés par cette trombe
d'eau provoquée par le violent orage qui
s'est abattu sur toute la région. A la fer-

L'eau descendue du Mont-de-Boveresse a complètement raviné le chemin
de Jolimont qui débouche sur la route cantonale Fleurier-la Brévine. On a

fait appel aux cantonniers... {Avipress - Fyj)

me de la Roche , nous avons rencontre M.
Pierre Descombaz. conseiller communal de
Couvet en discussion avec M. Pierre Cou-
lot , voyer des routes qui avait donné les or-
dres nécessaires pour que la route cantonale

Flcurier-la Brévine , à la hauteur du passa-
ge à niveau de Boveresse , soit dégagée le
plus rapidement possible ce qui a été fait
dans un délai record.

F. Jt.

La ferme de la Roche. L eau arrivait jusqu à la hauteur des fenêtres. On ne
voyait plus les murs et la barrière se trouvant devant l'exp loitation.

(Avipress - Fyj)

Commission du budget
et des comptes

(c) La commission du budget et des comp-
tes a siégé en présence des cinq membres
du Conseil communal. Arrivé au terme de
son mandat , M. Eugène Hasler a cédé
la présidence de la commission à M. Fran-
cis Fivaz. Le poste de secrétaire-rapporteur
a été confié à M. Jean-Pierre Chételat.
La commission financière a ensuite discuté
de l'ordre du jour du prochain Conseil
général.

Fête de la jeunesse
(c) La fête de la jeunesse se déroulera
cette année le 4 juillet. Au programme,
figurent un cortège, une ronde sur la
place des Collèges et l'allocution du pré-
sident de la commission scolaire.

Intense activité au Tennis-club Dubied
LES SPORTS AU VALLON

Les membres du Tennis-club Dubied ont
participé récemment à plusieurs compéti-
tions. En championnat suisse interclub , les
Covassons ont perdu à Vevey par 6 à 1
contre le « Club veveysan » . Ce match
de série D de la région romande s'est ter-
miné sur le résultat de 13 sets à 3 pour
l'équipe locale.

COUVET - SAINTE-CROIX : 8 - 8
Vendredi passé , Couvet a reçu le Ten-

nis-club de Sainte-Croix sur ses courts
pour une rencontre amicale. Le match
s'est terminé sur le score nul de 8 à 8.
Les résultats détaillés ont été les suivants :
C. Jeanneret - S. Jeanneret (Couvet) -
Tosali - Ferrari (Sainte-Croix) 6-0 ; P.-A.
Rumley - J. Liechti (Ct) - Perrier - Reuge
(Ste-C.) 6-2 ; Zefferer - Jaeggi (Ste-C.) -
J.-C. Kohler - F. Gubler (Ct) 6-1 ; Perre-

noud - Geneux (Ste-C.) - S. Jeanneret -
C. Jeanneret (Ct) 6-1 ; Tosali - Perrier
Ste-C.) - P.-M. Borel - P.-A. Rumley (Ct)
7-5 ; P. Panchaud - J.-C. Kohler (St) -
Jaeggi-Reuge (Ste-C.) 6-3 ; S. Jeanneret -
C. Jeanneret (Ct) - Zefferer - Ferrari
(Ste-C.) 6-2 ; Geneux - Perrenoud (Ste-C.)
- J. Liechti - P. -A. Rumley (Ct) 6-1 ; Per-
rier - Jaeggi (Ste-C.) - A. Schenk - F.
Gubler (Ct) 7-5 ; P.-M. Borel - P. Pan-
chaud (Ct) - Tosali - Reuge 6-0 ; S. Jean-
neret - C. Jeanneret êCt) - Perrenoud-Zef-
ferer (Ste-C.) 7-5 ; J. Liechti - P.-A. Rum-
ley (Ct) - Geneux - Tosali (Ste-C.) 6-2 ;
P.-M. Borel - A. Schenk (Ct) - Reuge-
Ferrari (Ste-C.) 6-2 ; Jïieggi-Perrier (Ste-C.)
- P.-A. Rumley - P. Panchaud (Ct) 7-5 ;
Geneux - Perrenoud (Ste-C.) - C. Jeanneret-
Ji Liechti Ct) 6-3 ; Zefferer - Tosali
(Ste-C.) - A. Schenk - P. Planchaud (Ct)

H 6-3.
TOURNOI INTERNE DE SIMPLES

Douze membres du Tennis-club Dubied
prennent parts ^actuellement, à un ^cham^
pionnàt interne de simples. Au premier
tour les résultats sont les suivants : Ch.
Jeanneret - M. Martin 6-0, 6-1 ; J. Liechti-
J.-Ph. Fritz 6-0, 6-2 ; J.-CI Kohler - P.
Panchaud 6-0, 6-2 ; P.-M. Borel - I. Ra-
ber 6-0, 7-5 ; G. Femenia - F. Gubler
6-0. 6-1 ; A. Schenk - F. Maire 7-5 , 0-6,
6-2.

Les perdants prendront part à une épreu-
ve de repêchage, les gagnants continuent
le tournoi.
: Par ailleurs , un tournoi interne de dou-

bles a été mis sur pied par le capitaine J.
Liechti. Enfin des matches amicaux sont
prévus.

Fyj

Travaux de raccordement à Fleurier

Les travaux progressent... (Avipress - Schelling)

De notre correspondant :
(c) Après avoir posé à Fleurier, dès le
passage à niveau de la fabrique d'ébauches ,
un nouveau collecteur , dans le cadre de

l'épuration des eaux usées, des ouvriers
spécialisés procèdent actuellement au rac-
cordement du canal-égout de l'avenue de la
Gare. Le « coude » que faisait la conduite
en passant entre l'office postal et l'ancien
immeuble Barbezat est supprimé. Après la
ruelle Rousseau , qui sera mise en chantier ,
le problème des canaux-égouts sera résolu
dans la plus grande commune du district.

uHAytiw
ICI, AILLEURS, PARTOUT...

La nature nous o f f r e , en plus de
toutes ses richesses et merveilles,
des leçons admirables de simp lici-
té et de grandeur. Des orages I il y
en a de très nombreux et de parti-
culièrement violents ces derniers
temps. Ils me fon t  penser , toujours ,
à ceux qui , étrangement semblables ,
se déchaînent sur un autre p lan.

Un orage se pré pare... des nuages
sombres et menaçants s'avancent ra-
pidement dans un ciel tout à l'heure
encore limp ide , resp lendissant de
soleil. L'atmosphère est pesante , l'air
semble nous manquer , et nous som-
mes mal à l' aise , inquiets et ner-
veux. Sous la chaleur é tou f fan te ,
les p lantes se f létrissent , courbent
la tête vers le sol , habitées de la
même lassitude étreignant toutes
choses.

Et nous autres humains, ne som-
mes-nous pas saisis par la même
attente anxieuse quand l'orage se
pré pare dans nos vies ? Nous recon-
naissons ces nuages annonciateurs
de peines , de malheurs , de détres-
ses ; nous avons mal dans cette in-
certitude angoissante qui precee te
l' orage perturbateur de notre vie ,
tout à l'heure encore claire, harmo-
nieuse , heureuse.

Le vent s'étant levé , soudain la
nature tremble et s o u f f r e  sous sa
violence , tandis que les éclairs sil-
lonnent le ciel sombre et que la voix
du tonnerre résonne en puissant s
roulements... La foudre  tombe, dé-
truit , tue, et la p luie rageuse trans-
forme  en quel ques instants les che-
mins en fondrières ; partout de la
boue et de l' eau jus que dans les
habitations quelquefoi s .  Les élé-
ments déchaînés ne mesurent p lus
leurs forces  et brisent sur leur pa s-
sage tout ce qui est f rag ile , délicat
et même for t .

En est-il autrement, si souvent ,
dans notre existence terrestre, je
vous le demande ? Et cette image de
l' orage qui survient , et se déchaîne ,
n'est-elle pas étrangement semblable
à d' autres ? Dans nos vies aussi ,
l' orage qui survient soudainement
comme celui qui a menacé p lus lon-
guement , ont les mêmes résonances

lugubres que celles du roulement du.
tonnerre. Nombreux sont ceux d' en-
tre vous qui connaissent ces instants
déchirants où la violence de l' orage
brise notre bonheur , déchire nos vies
et nos cœurs . Le vent se lève... la
fe indre  tombe , bouleverse, sépare ,
sème la mort sur son passage I Ce
qui était il y a quelques instants
encore... n'est plus.  Comme alors ,
nous sommes semblables à cette na-
ture s o u f f r a n t e ,  sous la violence de
l' orage t Courbés par les vents con-
traires , anéantis par la violence de
notre destin , transis sous cette pluie
de tristesse qui nous submerge. Mais
lei encore , la nature a quelque chose
à nous révéler : quanel l' orage a
passé , le ciel s 'écleiircit , l' eau s'écou-
le là où elle doit aller , les f l eurs
redressent la tête , l' oiseau apeuré de
tout à l'heure entonne un chant vic-
torieux. Et j' aime tant contempler
alors les prés , les bois , toute la vé-
gétation après l' orage : p lus belle ,
toute fraîche , si sereine après ces
moments ele violence t

Poure/ uoi en serait-il autrement
pour nous-mêmes ? Après avoir été
battus , déchirés , comme les f l eurs  il
f a u t  relever la tête ; comme la na-
ture, il f a u t  accep ter d' avoir été lavé
à grandes eaux... laissant s 'écouler
le. trop-plein là où il eloit aller.
Comme l' oiseau qui chante son es-
pérance et sa victoire , il f a u t  vivre
et élire la nôtre , et même si la fondre
et atteint le. cœur été notre être et de
notre vitalité , il ne f a u t  jamais ou-
blier que les orages de la nature
comme ceux de nos vies ne sont que
passagers et que si nous sommes
quel que fo i s  meurtris par leur vio-
lence , nous voguons vers un rivage
bienheureux où le ciel sera toujours
serein , le vent léger , le bonheur éter-
nel !

Traverser les plus gros orages
pour  en sortir v iv i f iés , rafraîchis ,
f o r t i f i é s , e:'est savoir , tel le roseau ,
plier seins se rompre , s o u f f r i r  sans
se révolter , espérer sans fa ib l i r . Que
Dieu nous en donne la force et nous
en fasse  la grâce.

Anne des Racailles.

Un panneau insolite mais utile...
BUTTES DONNE L'EXEMPLE

De notre correspondant régional :
Après l'accident survenu , il y a quel-

ques semaines, à proximité de l'hôtel
Beau-Séjour , au Mont-de-Buttes , où un
enfant de cinq ans eut une jambe cas-
sée par une automobile en traversant
la route, un signal limitant la vitesse
à 50 km / h  a été posé au sommet
de la côte Buttes - le Mont-de-Buttes.
Par qui ? On l'ignore.

Au tribunal de police un agent fait
remarquer que ce signal n 'était pas
légal en droit , sinon en fait . Ce qui
a provoqué cette réaction d'un des
habitants de l'endroit : « Si on l' enle-
vait , ça irait mal !» . Puis , s'adressant
au juge , l'interlocuteur a relevé que les
habitants des hameaux méritaient d'être
aussi bien protégés que ceux des villes
et des villages contre les dangers de la
circulation.

Le président lui a donné raison sur
ce point. 11 a souligné l'utilité d'une
signalisation indiquant aux conducteurs
le danger que présente cet endroit.

Si des habitants du Mont-de-Buttes
ont pris l'initiative de poser un pan-
neau , un autre du même genre serait
aussi utile au sommet de la route
Fleurier - les Verrières , c'est-à-dire
avant d'arriver au Haut-de-la-Tour , où
l'on retrouve les mêmes dangers qu 'au
Mont-de-Buttes.

« Si on l'enlevait, ça irait mal ! »
(Avipress - Schelling)

La vie artistique au Val-de-Travers

De notre correspondant régional :
A partir de samedi, et pour une durée

de dix jours, le peintre Boris Simon sera
l'hôte des « Compagnons du théâtre et
des arts » qui organisent, au collège ré-
gional de Fleurier, une exposition de ses
œuvres.

ISSU D'UNE FAMILLE D'ARTISTES
Né en Lorraine d'une mère russe et

d'un père français , Boris Simon est issu
d'une famille d'intellectuels. Le grand-oncle
de sa mère était l'écrivain Gontoharoff ,
ami de Tourguenieff et de Dostoiewski.
Du côté paternel , on comptait de nombreux
artistes et professeurs.

Boris Simon a passé sa première en-
fance, jusqu 'à l'âge de huit ans , en Russie.
Puis il fit des études dans son pays na-

tal. Il se spécialisa en littératu re et dans
les langues étrangères et fréquenta en mê-
me ttemps l'Ecole des Beaux-Arts, à Nancy.
Elève de Victor Proue , l'un des créateurs
du « modern-style » , il écrivit sur ce maî-
tre un livre couronné par l'académie Sta-
nislas.

UN TALENT PRÉCOCE
Dès l'âge de quatorze ans, Boris Simon

publia des poèmes ses premiers articles et
commença à exposer avec un groupe de
peintres lorrains. Avant la Seconde Guer-
re mondiale , il fut professeur de littéra-
ture et journaliste. Ses premiers ouvrages
sont un recueil de poèmes, « La chance
d'être vivant », des pièces de théâtre sou-
vent interprétées à la radio , des essais
critiques et des livres pour la jeunesse.

Après la grande tuerie, il mena de front
sa vie de professeu r, de journaliste , d'écri-
vain et de peintre. Il rencontra l'abbé Pierre.
Ce fut alors des visites dans les quartiers
les plus misérables de la ville-lumière, dans
ces bidons-ville où la police ne s'aventure
guère, époque enrichissante qui permit à
Boris Simon d'écrire les « Chiffonniers
d'Emmaûs » honoré du prix Louis Per-
gaud , et « Le poids des autres » , deux best-
sellers traduits en 17 langues et dont on
a tiré un film.

CONFORMISME DE
L'ANTICONFORMISME

Et sa peinture ? Tendresse, voilà le mot
qu 'il faut d'abord dire. Pas une tendresse
mièvre, mais celle qui survit à la con-
naissance de tous les fruits et de tous les
êtres. Si Bons Simon cède parfois au goût
de la satire, s'il use souvent d'une certaine
ironie , c'est en paroles mais jamais dans
l'œuvre fixée , dans le trait indélébile.

Le message que laisse Boris Simon est
frais et clair. Fraîcheur et limpidité des
matins , adorables filles et jeunes mères
comblées, cheval bleu , fruits ouverts sur une
pulpe délicate... En plein confo rmisme de
l'anticonformisme où les faiseurs d'obses-
sions prolifèrent dans l'ombre des vrais
chercheurs, Boris Simon a réalisé la syn-
thèse de la présence charnelle , de la beau-
té et de la pudeur. C'est le contraire d'un
peintre maudit , a-t-on dit. Il n 'est pas dans
sa vocation d'échapper à l'état de grâce
qui désarme même ceux qui ne l'ont pas
senti.

Les expositions particulières de Boris Si-
mon se retrouvent à la chambre de com-
merce et dans des galeries de Paris , à Be-
sançon , Pontarlier , Vichy, Cannes, Belgra-
de, Moscou , Rome, New-York, Philadel-
phie , Fribourg-en-Brisgau , au Salon des
indépendants , aux Artistes françai s, au Sa-
lon d'hiver et à Fleurier , seule localité de
Suisse qu 'il a choisie.

Médaille de vermeille du comité pour
l'unité de la culture , palme d'or de la pré -
sidence du conseil italien , mention honora-
ble à la Société des artistes français , mé-
daille d'or de l'exposition d'art sacré, prix
de la fondation Taylor , Boris Simon est
un artiste complet dans toute l'accepta-
tion du terme. Georges DROZ

Boris Simon a commencé à exposer
à l'âge de 14 ans...

(Avipress - Schelling)

Le peintre Boris Simon sera I hôte de Fleurier
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Au tribunal de police

(c) Sous la présidence de M. Philppe f-a-
varger , assisté de M. Adrien Simon-Ver-
mot , substitut-greffier , le tribunal de police
du Val-de-Travers s'est occupé d'une assez
curieuse affaire.

Un soir de mai, alors qu'un couple
rentrait du cercle italien et regagnait son
appartement où se trouvaient deux en-
fants , il fut surpris de soir sortir en cou-
rant un de ses amis.

Ce .dernier, C. S. sachant que les lo-
cataires '"'étaient' absents" avait pénétré dans
la chambre des gosses qui dormaient. Ces
derniers , furent réveillés , pjir l'électricité
que l'intrus avait allumée.

C. S., ami de la famille fut l'objet d'une
plainte pour violation de domicile. On
lui reprochait de s'intéresser un peu trop
à la fille du couple, âgée d'un peu plus
de treize ans.

C. S. nia toute intention malveillante ,
admettant qu 'il avait pénétré dans le lo-
gement sous l'influence de l'alcool.

Il a pris l'engagement de ne plus im-
portuner les plaignants , faute de quoi , il
sera puni par le tribunal. C. S. s'est enga-
gé à verser 100 fr. à l'œuvre des « Perce-
Neige ». à payer 15 fr. de frais judi-
ciaires et une indemnité de 20 fr. aux plai-
gants. La plainte a été retirée et l'affaire
classée.

Un hôte indésirable

(sp) La Société de chant masculine « La
Concorde », de Fleurier, vient de faire
une excursion de deux jours en Bour-
gogne. Transportés en autocar, 35 par-
ticipants ont gagné la petite cité de
Seurre, au sud-est de Dijon , en passant
par Pontarlier , Cliampagnole et Poli-
gny. Là, grâce à un accord conclu entre
le curé du lieu et le directeur de « La
Concorde », M. Georges-Henri Pantil-
lon , les chanteurs fleurisans ont don-
né un concert public à l'issue de la
messe du soir ; ils ont interprété « La
Messe » de Gounod , le « Psaume 5 »,
composé par leur chef , ainsi que trois
negro spirituals. La soirée s'est ensuite
poursuivie dans l'ambiance bourgui-
gnonne que l'on devine ! Dimanche ,
les « Concordions » ont visité caves et
pressoirs du Clos-de-Vougeot et sont
rentrés au Vallon par Dole et Salins.
Tant le président de la société , M. Mi-
chel Stauffer , que les membres, se dé-
clarent enchantés de cette nouvelle for-
mule qui conjugue le plaisir de voyager
à la joie de chanter .

¦

La Concorde
en Bourgogne

Chemin forestier prévu
(sp) Le Conseil communal et le Con-
seil général , assistés de M. J.-Ph. Scbutz ,
inspecteur forestier , se sont réunis pour
prendre connaissance du projet de cons-
truction d'un chemin qui permettra le
transport de bois par camion. On pré-
voit un chemin d'une longueur de 1300
mètres. Il se détachera de la route du
Chapeau-de-Napoléon pour aboutir au
Pont-de-la-Roche. Sa largeur sera de
3 m 50. Des places d'évitement permet-
tront aux camions de manœuvrer. La
surface à desservir est de 21 hectares et
l'accroissement moyen de la parcelle fo-
restière sera de 9,1 sylves par hectare.
Certaines diff icul tés  techniques devront
être surmontées en raison de la marne.
Des drainages sont envisagés ainsi
qu 'un colmatage à la chaux des endroits
nfi In marn e est humide et molle.

Très touchée par les nombreux témoi-
gnages de sympathie reçus, la famille
de

Monsieur Alphonse PAYOT
remercie tous ceux qui ont pris part à
son grand deuil, par leurs visites, leurs
envois de fleurs ou leurs messages et
les prie de trouver ici l'expression de
sa profonde reconnaissance.

Un merci spécial va aux docteurs
Schmidt et Gentil , au personnel de
l'hôpital de Couvet ainsi qu 'aux pasteurs
Perriard et Monnin.

Les Bayards, juin 1970.

La section de Fleurier du parti socia-
liste fait part du décès de

Madame

Marguerite CHARRÈRE
épouse de Monsieur Vincent Charrère et
mère de Monsieur Roland Charrère , mem-
bres du parti. .¦-'. ¦ .131 ¦ -•¦¦ • ,'( ..-.i i
Pour le service funèbre, se référer à l'avis
dp In. famille.

Piscine des Combes -
BOVERESSE
OUVERTE CHAQUE JOUR
dès 10 heures

Samedi et dimanche : 9 h.
Abonnements -
Abonnements à cases.

BUVETTE : restauration froide
et chaude.
Parcs à disposition.

PERDU
trajet Saint-Sulpice -
les Verrières
portefeuille
en cuir brun, conte-
nant argent suisse et
italien , ainsi qu'une
carte d'identité
Beccani Willy.
S'adresser à Valerio
Colo, Saint-Sulpice,
tél. (038) 9 09 02.
Récompense.

JERRYCANES
Prix imbattables!

2i/2 I F'- *-60
5 I* Fr. 5.30

10 I* Fr. 8.50
20 I* Fr. 14.80

* avec bec
verseur.

SCHMUTZ
quincaillerie.
Fleurier,
tél. 9 19 44.

4
L'annonce
reflet vivant
du marché

TRANSPORTS

Aellen-Couvet

cherche pour date
a convenir

CHAUFFEUR
poids lourds
Tél . (038) 9 65 07

Monsieur et Madame Michel Gendre et
leurs filles Valérie et Laurence ;

Monsieur Olivier Gendre ;
Monsieur et Madame Alfred Keller et fa-

mille ;
Monsieur et Madame Ernest Gendre et

famille ;
Monsieur et Madame Willy Gendre et

famille ,
ainsi que les familles parentes , alliées et

amies,
ont le grand chagrin de faire purt du

décès de
Monsieur

Léon-Ami GENDRE
leur très cher père, beau-père , pépé chéri,
frère , beau-frère, oncle, cousin, parent et
ami, enlevé à leur tendre affection , le
22 juin 1970, dans sa 66me année , à Col-
longe-Bellerive Genève.

L'inhumation, sans suite , aura lieu ven-
dredi 26 juin , à 14 heures , au cimetière des
Verrières.

Domicile mortuaire : le Crêt-les Verrières.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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GERMAINE BOUYSSIÉ

Rebroussant chemin , les visiteurs retournèrent vers
la lumière.

— Je vous signale , au passage, cette tour en pier-
res sèches, dit Marie-Bérengère. Elle est d'une facture
assez originale. Le ciment n 'existant pas à cette épo-
que, c'était dans un coffrage de bois que l'édification ,
pierre à pierre et en colimaçon , s'effectuait.

Quand la dernière p ierre clef de voûte était placée,
on retirait le coffrage. Mais dans ce genre de construc-
tion, tout d'équilibre, un seul moellon mal placé pou-
vait le détruire, et trop souvent la voûte s'écroulait ,
anéantissant ses bâtisseurs.

Ainsi en arriva-t-on à brûler le coffrage , ce qui
écarta pratiquement tout danger de grave accident.

La même tour , continua Marie-Bérengère, existe au
bout du souterrain , en à-pic sur le rocher. Mais un
éboulement en a obstrué l'entrée , rendant sa visite
impossible.

Nous allons maintenant passer le pont de pierre,
traverser la cour d'honneur et nous rendre à la pre-
mière plate-forme qui constituait dans la défense la
troisème enceinte.

ÉDITIONS DES REMPARTS, LYON

— C'est un monde , pensait Renaud en montant
d'étroits escaliers de pierre à la suite du groupe. Ja-
mais je n 'aurais cru Prentegarde si important... si
délabré , hélas !... Mais où sont les propriétaires ?...
et qui est Marie-Bérengère Langlade ?

De la plus haute tour , celle du guetteur , on embras-
sait un horizon infini  de plaines ondoyantes , de col-
lines et de nuages. L'orage paraissait s'être éloigné,
poussé par le vent, et le ciel azuré se teintait déj à
d'ombres nocturnes.

— Guerroyant , se défendant , attaquant , continuait
le jeune guide, Bérenger fit tant et si bien que le roi
de France se fâcha et l'appela à « demander merci »,
c'est-à-dire à demander pardon dans la plus humble
des attitudes. La première fois, il fit dire que la peste
sévissait, la deuxième qu'il était malade, enfin il en-
voya la femme ! Le roi se lassa avant lui !

Elle avait l'air enchantée.
— Il était donc marié ? demanda un jeune homme

roux.
— Certes, et il eut sept enfants. Ne parlons pas

des bâtards ! Il a laissé un tel souvenir dans le pays
que, de Bérenger de Roquebrune , il était courant de
dire :

« S il rencontrait noble pucelle , il la violait ,
« Riche marchand, il le volait
« Et jurait à faire  Dieu frémir.  »

Et elle regarda en souriant son auditoire.
— Charmant personnage ! chuchota une vieille dame

à l'oreille de sa belle-fille.
Celle-ci rit.
— C'est la seconde fois que je viens à Prentegarde ,

dit-elle, et, à chaque visite, je suis enthousiasmée par
la manière dont Mlle Langlade évoque la vie de la
forteresse et de ses habitants. Elle paraît faire corps
avec les vieilles pierres, en être le génie, la flamme,
leur rendre à force d'énergie et de foi la vie qui me-
nace de les quitter.

— Oui, dit son mari d'un air rêveur. On imagine

mal ces murs grandioses sans elle. C'est la « Passio-
naria » de Prentegarde.

Renaud , qui se trouvait derrière eux , acquit la cer-
t i tude que leur jeune guide était bien l'auteur de la
lettre étrange dont il n 'avait tenu aucun compte.

Marie-Bérengère Langlade, petite passionaria vêtue
de noir et de rouge, dont la dure silhouette se décou-
pait au sommet de la plus haute tour sur le ciel
embrasé du couchant, qui donc étiez-vous pour écar-
ter avec tant d'acharnement les hôtes que vous jugiez
sans doute indésirables ?

— Et, interrogea l'un des touristes, les Roquebrune
se sont perpétués ici de père en fils ?...

— Oui , et d'une façon très imprévue parfois. Au
XVIIe siècle, le propriétaire du château ne laissant
pas de descendance, on fit sortir son frère du cou-
vent des Cordeliers où il se trouvait , il fut relevé
de ses vœux, on le maria et il eut, comme son aïeul ,
le fameux Bérenger , sept enfants. Voilà pourquoi ie
blason des Roquebrune porte depuis une cordelière
dénouée.

— Comment était-il , votre fameux Bérenger ? deman-
da la jeune fille blonde.

— D'une taille bien au-dessus de la moyenne, bâti
en athlète. Sa peau était blanche, ses cheveux blonds ,
ses yeux clairs.

A ce moment, Marie-Bérengère tourna la tête et ses
yeux rencontrèrent ceux de Renaud.

Il régna un instant de silence, un temps si court ,
si léger que les auditeurs n'y prirent pas garde...

— La visite est terminée, dit la jeune fille. De ce
côté, ce sont les appartements particuliers.

Maintenant , elle paraissait exténuée. Mais son corps
ne fléchissait pas. Droite comme une petite statue
de bronze, elle dévala les escaliers et , à la porte de la
barbacane, salua ses hôtes avec une grâce charmante.
Avec une exquise simplicité , une dignité un peu dis-
tante , elle acceptait les billets qui glissaient parfois
maladroitement dans sa main.

Quand tous furent partis, qu 'on eût entendu dé-

croître dans la côte le ronflement des moteurs, elle
se retourna et, surprise, vit Renaud et Thierry, immo-
biles, au milieu du vaste espace herbeux de la bar-
bacane. Ils ne s'approchaient pas de la porte, ils n'o-
péraient aucune mouvement de retraite. Intriguée, la

jeune fille alla vers eux.
— Serait-il possible, demanda Renaud en s'inclinant,

de voir les propriétaires ?
— Ils ne reçoivent personne, monsieur, répondit

vivement Marie-Bérengère. Je regrette que vous vous
soyez attardés pour cela.

— Ils m'attendent. Je suis le directeur de la Société
Immobilière Franco-Anglaise et le « Figaro » m'a trans-
mis votre lettre.

Il parlait , un peu penché en avant , attentif à sur-
prendre la réaction de la jeune fille.

Marie-Bérengère avait rougi et une expression de
vive contrariété se peignit sur son visage mobile :

— Vous êtes venu quand même ! dit-elle d'un air
atterré où il y avait un peu de colère.

— Oui , et ce n 'est pas votre faute. Vous n 'avez
vraiment rien épargné pour me décourager 1

— Mais , monsieur, vous ne vous rendez pas compte
des conditions de vie à Prentegarde ! s'exclama-t-elle ?

— Enfin , a-t-on demandé ou non des hôtes payants ?
—¦ Je l'ai su quand l'annonce a été faite et lors-

qu 'il a fallu répondre.
— A-t-on proposé ou non de partager un trésor

caché ?... acheva ironi quement Renaud.
Marie-Bérengère haussa les épaules.
— Vous êtes ici, monsieur, avec ce petit garçon ,

et malgré tout ce que j' ai cru devoir faire pour vous
en dissuader. Dans quelques instants vous compren-
drez pourquoi. Vous n 'avez plus qu'à me suivre.

Ils retournèrent vers le corps de logis, traversèrent
de nouveau le pont de pierre, la cour d'honneur, mon-
tèrent des escaliers, et , se trouvant sur la plate-forme,
s'engagèrent dans un autre escalier tournant.

La nuit , maintenant, venait très vite.
(A suivre)
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Nombreux automobilistes prévenus
B

TRIBUNAL DE POLICE DU VAL-DE-RUZ
ik :

De notre correspondant :

Le tribunal de police du district du Val-
de-Ruz a siégé hier matin à l'hôtel de
ville de Cernier sous la présidence de
Mme Ruth Schaer-Robert , assistée de M.
Marc Monnier , greffier-substitut.

INJURES
F. G., domicilié à Chézard , a menacé et

injurié des clients du cercle italien à Cer-
nier. Prévenu d'ivresse publique, il est con-
damné par défaut à 10 jours d'arrêts sans
sursis et deux ans d'interdiction de fréquen-

ter les débits de boissons. Les frais, par
15 fr., sont mis à sa charge.

.INFRACTIONS A LA LCR

Mme P. V., domiciliée à Auvernier , cir-
culait au volant de son automobile sur la
route de la Vue-des-AIpes en direction de la
Chaux-de-Fonds. Dans le tournant au som-
met du col, elle a dépassé une colonne de
véhicules en circulant complètement à gau -
che de la chaussée. Une voiture de la po-
lice cantonale se trouvait précisément dans
la colonne dépassée. Ce dépassement témé-
raire vaut à Mme P. V. une amende de
80 fr. et 30 fr. de frais-

Sortant d'un chemin vicinal au volant
d'un véhicule utilitaire , R. J., domicilié à
Coffrane, seait sur la route Cm mollin.
Coffrane, s'engageait sur la route Coffrane-
Montmollin. Au même instant arrivait de
Coffrane la voiture conduite par Ph. S. des
Geneveys-sur-Coffrane. Voyant la jeep
s'avancer sur la route , Ph. S. crut qu 'il
n'aurait plus la place pour passer et freina
énergiquement. Sous l'effet du freinage , son
véhicule fut déporte sur la gauche et heurta
violemment un arbre. Les deux conducteurs
ont reçu un mandat de répression du pro-
cureur général ; R. J. y a fait opposition.
Il reconn aît qu 'il s'est bien avancé sur la
route d'environ 2 m, mais conteste cepen-
dant avoir commis une faute. Le tribunal re-
tient que R. J. a violé la priorité à l'autre
automobiliste et le condamne à 90 fr.
d'amende et 50 fr. de frais.

Le 2 mai, J. K., de Malvilliers et C. S.V.
des Geneveys-sur-Coffrane circulaient en
automobile , le premier des Geneveys-sur-
Coffrane en direction de Malviliers, le se-
cond en sens inverse. Les deux conduc-

teurs ne circulant pas complètement à
droite , leurs véhicules se heurtèrent au mo-
ment du croisement. Considérant que C.
S.V. a une plus grande part de responsa-
bilité dans cet accident, le tribunal le con-
damne à 60 fr. d'amende et 60 fr. de

frais. Quant à J. K., il écope de 25
frnnrs  rl' nmenrle  et 20 fr. de frais.

Le vendredi 11 juillet 1969, vers 18 h 30.
E. G. domicilié à Fontainemelon , partait au
volant de son automobile pour passer ses
vacances dans sa famille. Il était accompa-
gné de sa femme et de sa belle-fille, Mlle
G. P., âgée de 19 ans. Une forte pluie
tombait. Sur la route des gorges, peu après
le Pont-Noir , E. G. dépassa une voiture,
sa manœuvre terminée, Û reprit régulière-
ment sa droite. A l'entrée du virage suivant ,
il freina légèrement comme il avait l'ha-
bitude de le faire lorsqu 'il empruntait cette
route. Voyant qu'à la suite de ce coup de
frein son véhicule se dirigeait contre le ro-
cher, il braqua à gauche. Ce faisant , il per-
dit lé contrôle de sa voiture qui traversa
la chaussée heurta un poteau TN et termi-
na sa course dans le lit du Seyon. Les trois
occupants furent grièvement blessés. Quatre

jours plus tard , Mlle G. P. décédait des
suites de l'accident.

A l'audience, le prévenu ne peut pas ex-
pliquer les causes de l'accident. Il ne roulait
pas vite — 70 km à l'heure au maximum
11 avait fait contrôler son véhicule une quin-
zaine de jours auparavant. Pour lui , la seu-
le explication possible est une pression in-
suffisante des pneus plus particulièrement
des pneus arrières étant donné la charge
inhabituelle du véhicule. Considérant qu 'il
n'a fait que respecter les instructions de
son garagiste E. G. estime ne pas être res-
ponsable de l'accident. Le juge examinera
encore le dossier et renvoie à huitaine la
lecture de son jugement.

Camionnette contre
camion - citerne :
UN MORT

(c) Hier matin , un tragique accident s'est
produit sur la route entre Vouvry ct Col-
lombey, dans la région de Monthey. Une
camionnette portant plaques vaudoises et
pilotée par M. Albert Rustcrholz, 66 ans,
domicilié à Nyon, entra en collision avec
un camion-citerne conduit par M. Lisa Fran-
cesco. Le choc fut tel que le camion se
renversa sur la chaussée et que le mazout
commença à se répandre. Le conducteur
vaudois a été rué sur le coup, tandis que
M. Lisa devait être transporté à l'hôpital
de Monthey. L'état de ce dernier n'inspire
aucune inquiétude. Le corps de M. Rus
tcrholz a été déposé à la morgue de Mon-
they avant d'être acheminé sur le canton
de Vaud. La police a dû prendre des dis-
positions pour éviter les méfaits causés
par la pénétration du mazout dans le sol.
Il y a des dégâts aux véhicules pour plu-
sieurs dizaines de milliers de francs.

Atroce accident
de la circulation

(c) Un accident mortel s'est produit mardi
matin à la rue de Lyon. Il a coûté la vie
à un homme de 45 ans, M. Henri Charvet,
veilleur de nuit, père de deux enfants.
M. Charvet, qui circulait à motocyclette,
a été heurté par une voiture qui le dé-
passait et que conduisait un ressortissant
espagnol. Déséquilibré, le motocycliste fit
une folle embardée et alla se jeter sous
l'avant d'un camion circulant en sens
inverse. Sa tête fut écrasée par une roue
jumelée. La mort a été instantanée. Le
chauffeur du poids lourd, qui prétend ne
si'êtrc rendu compte de rien, a poursuivi
sa route. Il fut toutefois intercepté peu
après. La reconstitution de ce terrible
accident a conclu à la fatalité et à la
responsabilité de la victime, qui disposait
d'un couloir suffisamment large pour rou-
ler. Aucune inculpation n'a donc été pro-
noncée.

Référendum contre
la police intercantonale

(c) Il fallait s'y attendre. C'est fait : le
référendum contre la police mobile inter-
cantonale sera lancé. Il a été décidé par
les comités directeu rs des partis socialiste
et communiste, qui partent en guerre con-
tre la ratification du concordat, adoptée
par le Grand conseil. Les deux groupes
ont décidé également de créer un « comité
d'action > et ils invitent les jeunes « paci-
fistes • à se joindre à eux.

Dès la publication de l'article de loi
instituant la police intercantonale (dans la
Feuille d'avis officielle) le comité référen-
daire aura trente jours pour recueillir
les 7000 signatures requises par la Cons-
titution. C'est un chiffre dérisoire pour
un canton de 320,000 habitants et il est
bien évident qu 'U sera rapidement atteint.

Chute d'un hélicoptère
militaire en montagne
Le pilote a été tué
(c) Un mort ct des dégâts qui se chif-
frent à des centaines de milliers de francs ,
tel est le bilan d'un accident militaire qui
s'est produit hier en Valais, plus précisé-
ment dans la vallée de Binn (Haut-Valais),
à plus de 2000 mètres d'altitude.

Ces jours, des camions militaires avaient
transporté du matériel pour la construc-
tion de baraquements militaires dans le
fond de la vallée. Ce matériel fut déposé
à Binn d'où trois hélicoptères de l'armée
prenaient le rclai pour le transporter au
Mittlenberg. L'endroit , en effet , est situé
à plusieurs heures de marche de Binn et
est inaccessible aux véhicules.

Hier vers 15 heures, l'un des hélicoptè-
res dans des circonstances que les experts
s'efforcent d'établir, s'écrasa au sol. Le
pilote fut tué sur le coup. Il s'agit de M.
Robert Ackermmm, né en 1922, domici-
lié à Emmen, dans le canton de Lucerne.
Un hélicoptère a aussitôt transporté sur pla-
ce plusieurs officiers supérieurs, notam-
ment le colonel brigadier Henchoz, de Sion,
pour procéder aux premières constatations.

T E 5 S I N _ 
Grand procès a Lugano
LUGANO (ATS). — Un important pro-

cès s'est ouvert mardi à Lugano. Il aura
un retentissement particulier , vu la person-
nalité complexe de l'accusé et la brutalité
du fait.

En avril 1969, à Magliaso, un homme
de 36 ans avait convaincu sa femme, âgée
de 29 ans, qui vivait séparée de lui depuis
quelque temps , de le rejoindre dans leur
appartement , afin de définir leur situation.
Dès que la femme fut entrée , il tira trois
coups de revolver sur elle , la blessant griè-
vement. Celle-ci parvint à se réfugier sur
le balcon et appela au secours. 11 lui tira
alors une balle dans la tête sous les yeux
terrorisés des voisins accourus aux cris de
la femme. Le délit accompli , il descendit
dans la rue, acheta deux paquets de ciga-
rettes, ct attendit l'arrivés de la police.

Importantes décisions chez «LIP»
Le conseil d'administration de la so-

ciété Fred Lip, à Besançon , s'est réuni
hier. Selon les bruits qui courent, d'im-
portantes décisions y ont été prises.

Le grelot avait été attaché il y a
quelques jours par l'hebdomadaire fran-
çais « Minute » qui , sous le titre « L'heu-
re LIP passe un mauvais quart d'heu-
re », écrivait notamment que, selon des
rumeurs, Fred Lip « allait être débous-
solé de sa présidence de la société
LIP ». « Minute » rappelait que ces ru-
meurs avaient été démenties par l'in-
téressé et sa société, tout en ajoutant
qu'il n'y avait pas de fumée sans feu.

En fait , ct toujours selon notre con-
frère français, « les ennuis de Fred Lip
viennent de l'invasion du groupe amé-
ricain Time US (réd.— Timex) qui lan-
ça en 1957 ses montres Kelton sur
le marché français : « montres vendues
à bas prix qu'on pouvait acheter un pen

partout ». Fred Lip ne crut pas au
danger , mais les Kelton continuaient de
progresser.

Bref , la situation empira et, il y a
trois ans, Fred Lip devait ouvrir son
entreprise à la société suisse Ebauches
SA qui prenait 33 % de son capital-
actions. « Cette transfusion de riche
sang helvétique n'a apparemment pas
permis de redresser la situation ».

D'après ce que nous croyons savoir ,
il est exact que l'entreprise Lip, ct peut-
être surtout la fabrique Electra (laquel-
le ne fait pas partie du consortium
constitué avec Ebauches SA) traverse
de graves difficultés financières ct so-
ciales (personnel en grève). Logique-
ment , Ebauches SA ,qui détient une
forte proportion des actions de LIP,
se devait d'intervenir. On en appren-
dra peut-être plus dans les jours qui
viennent.

Demande de crédit de 365,000 fr.
pour enterrer des lignes électriques

^ " ¦ T^H ! ; *L*XH 3 ̂ tt Jr-f*-. ' ij ^̂ É i 'T* X *3 5^̂ B

AU CONSEIL GENERAL DU LOCLE

De notre correspondant :
En 1954, lors de la construction des lignes

60-kW, arrivant à la station des Envers,
personne ne pensait que le Communal de-
viendrait zone d'habitation.

Depuis, les choses ont bien changé, cons-
tate le Conseil communal du Locle, et
les constructions se resserrent autour des
lignes ; l'une venant de Travers , l'autre de
la Chaux-de-Fonds (Chatelot), la troisième
ligne étant celle de Combe-Garot en 32 kW.

Les pylônes et poteaux disséminés dans
cette zone d'immeubles ne servent pas l'es-
thétique de ces quartiers. De plus, la
suppression de ces lignes permettrait de
prévoir la construction de quatre nouveaux
immeubles locatifs (80 logements) et la

partie située dans la fo rêt au-dessus de la
station pourrait être reboisée, ce qui se-
rait souhaitable pour la sauvegarde des
sources de l'Envers. La suppression de ces
lignes est rendue possible par l'évolution
des câbles haute-tension , en soutetirain.

L'étude, toutefois , a posé de nombreux
problèmes aux services compétents, une
première estimation où les li gnes aériennes
seraient arrêtées à l' entrée de la ville, ar-
rivant à une somme dépassant le million.
D'autres solutions ont donc été recherchées
afin de limiter les frais. Le crédit demandé
s'est arrêté à 365,000 fr., ce qui est évi-
demment déjà important ; la possibilité de
construire de nouveaux immeubles justifie
cependant largement cette dépense.

Voumard : affaire réglée mais
reste la question d'Hauterive

Un accord total a été réalisé au sein
de l'entreprise chaux-de-fonnière Vou-
mard Machines Co SA.. Et cela à l'en-
tière satisfaction de tous : cet accord
est intervenu entre M. Bertrand Vou-
mard et le comité de direction. Le con-
seil d'administration a été élargi , M. B.
Voumard demeurant à sa tête comme
président. Trois nouveaux membres en
font partie : MM. Willy Gasser (ancien)
Claude Jaeggi (nouveau), Hugues Vou-
mard (nouveau) et André Perret (nou-
veau). Le conseil de direction a subi
également un élargissement, le nombre
des membres passant de cinq à sept :
MM. B. et H. Voumard , W. Gasser, Cl.
Jaeggi , G. Heubi , A. Bernasconi et G.
Baertschi.

Il s'agit maintenant, pour l'équipe
des responsables, de tenter de trouver
une solution aux problèmes financiers

qui se posent dans la branche « mon-
tres » de la fabrication d'Hauterive, qui
a connu une suite d'incidents techni-
ques.

L'EXODE DE 1940
BILLET CHAUX-DE-FONNIER

Il y a 30 ans, au moment oà le
fron t français cédait devant la pous -
sée des blindés allemands, la fron-
tière du Doubs, jusque-là for t  calme,
s'anima brusquement le dimanche 16
juin. Dans la soirée de cette plu-
vieuse journée, une certaine agita tion
commença à se manifester devant la
douane française de Biaufond , enva-
hie de civils demandant leur interne-
ment en Suisse. Un ordre d'armée
prescrivant qu 'il ne fallait accueillir
que les citoyens suisses habitant la
France, seuls une cinquantaine d'entre
eux purent franchir la frontière.
Un camion conduisit ces infortunés
compatriotes au collège de la Char-
rière, hâtivement aménagé pour ser-
vir de dortoir.

Dès les premières heures du lundi
matin, les réfugiés furent bientôt des
centaines à stationner de l'autre côté
de la frontière, attendant dans l'anxié-
té l'autorisation de pénétrer dans no-
tre pays. Dès que celle-ci parvint une
chaîne ininterrompue de voitures se
mirent à franchir le pont sous le
regard de nos soldats cherchant à
mettre de l'ordre dans celte cohue.
Certains propriétaires d e voitures
avaient emporté tout ce qu'ils pou-
vaient, surchargeant les toitures de
matelas, de ¦valises ou de paquets
ficelés. A l'intérieur, des voyageurs
disparaissaient sous un amoncellement
de colis les plus divers. Entre les
voitures marcluuent de nombreux pie-
tons, les traits marqués p a r  l'inquié-
tude et la fatigue. L 'exode de cette
population, dirigée sur la Chaux-de-
Fonds, p osa un certain nombre de
problèmes qui fur ent cependant as-
sez rapidement résolus grâce à l'élan
de solidarité des habitants. Un comi-
té d'accueil se constitua, formé de
M. Alexis L'Héritier, président de la
colonie française, de M. Camille
Brandt, conseiller communal et du
préfet des Montagnes, M. Auguste
Romang. Un appel lancé à la popu-
lation demandait d'héberger ces
sans-foyer. Le Centre d'hébergement,
à la halle aux enchères, enregistra
aussitôt des centaines à"inscriptions.
Ainsi, à leur arrivée, les réfugiés
conduits à leur nouveau domicile par
des scouts, trouvaient le repos dans
une famille. Bien sûr, U se produi-
sit parfois des incidents pénibles,
comme ceux de mères ayant perdu
leurs enfants durant cette fuite pré-
cipitée. Dans la confusion aussi un
vieux ménage créa un épisode comi-
que en recevant chez lui deux Nord-
Africains dépenaillés. En proie à un
terrible frayeur, il vint supplier qu'on
les délivrât de la présence de ces
étrangers dont les mystérieux concilia-
bules les empêchèrent de dormir. Par
la suite, le collège des Crêtets ré-
servé aux hommes en reçut 500 à
600 dans les salles d'école trans-
formées en cantonnement.

L organisation de secours mise sur
pied permit, non sans difficultés, d'as-
surer le gîte et le couvert à tout

le monde. Pour sa part, l'armée four-
nit des centaines de repas chauds.

Dans la soirée du 17 juin , les pre-
miers militaires apparurent à Biau-
fond. Il  faut rappeler la conversa-
tion désormais historique qui s'en-
gagea entre un général français et un
off icier suisse.

Vers 21 heures, au cours d' une
entrevue solennelle et émouvante le
général de Boisson prit contact avec
le capitaine Juillard , commandant la
troupe suisse occupant le secteur.

D' un air grave, posé, le général
engagea la conversation :

— Cap itaine, je demande officielle-
ment à être reçu en Suisse avec la
troupe qui m'accompagne.

Le capitaine Juillard répondit :
— Mon général, l'entrée en Suisse

vous sera certainement accordée, mais
je dois encore demander quelques ins-
tructions à mes supérieurs.

Très poliment , mais toujours, avec
une grande émotion, le général ré-
pliqua :

— Dans ce cas, une heure me
sera nécessaire pour préparer ma co-
lonne ; pensez-vous qu'à ce moment-
là, vous aurez une réponse ?

— Certainement, général.
Pendant que le capitaine Juillard

s'éloignait pour téléphoner, le géné-
ral de Boisson signa en présence du
capitaine Secrétan et du premier-lieu-
tenant Schmid, le procès-verbal de la
demande d'internement.

Dix minutes plus tard l'autorisation
arriva ; on la transmit immédiate-
ment au général.

Peu après, alors qu 'il faisait nuit,
le pont de Biaufond s'anima d'une
multitude de peti tes lumières. Les sol-
dats suisses formèrent une haie d 'hon-
neur. La première voiture qui appa-
rut transportait le général et son
adjudant. Elle fut suivie d'une cen-
taine de véhicules de tous genres
surgissant de l'ombre, dans la péta-
rade des moteurs. Les soldats f ran-
çais, le fusil entre les jambes, coif-
f é s  de casque, défilèrent devant les
Suisses, le visage grave, dans le si-
lence d'une émotion partagée de part
et d'autre.

Le jour suivant de nouvelles trou-
pes franchirent la frontière, mais on
dénombra cette fois moins de véh i-
cules.

Finalement 2300 soldats et davan-
tage de civils hommes, femmes et
enfants demandèrent l'asile au cours
de ces tristes événements, par les
ponts de Biaufond et de la Rasse.

A partir du 21 juin déjà , les ci-
vils commencèrent à regagner la Fran-
ce quand ils apprirent que ta guerre
entre la France et l'Allemagne allait
prendre f in.  Dès que la frontière fu t
occupée par les Allemands, ces der-
niers s'efforcèrent même de faciliter
les retours. Quant aux militaires, inter-
nés à l'intérieur de la Suisse, ils
ne purent regagner leur patrie que
p lusieurs mois plus tard seulement.

A .H.

Demande d'un crédit pour la
réfection du carrefour Klaus

La démolition des anciens garages des
travaux publics doit permettre la correc-
tion de l'entrée ouest de la villte du Loole.
L'implantation de nouveaux bâtiments à
cet endroit a été admise en tenant compte
de cet aménagement.

Non seulement le tracé actuel de la rou te
justifie une correction mais les travaux
exécutés dans le cadre de l'épuration des

eaux rendent nécessaire une remise en état
de la chaussée. L'étude a porté sur une
réfection complète dont le coût était esti-
mé à 700,000 fr., montant auquel il con-
vient encore d'ajouter la dépense nécessaire
à l'installation de feux lumineux que le
nombre de véhicules circulant à cet en-
droit oblige les autorités du Locle à
prévoir pour l'avenir.

Vu les nombreuses charges financières
qui pèsent sur la commune, le Conseil
communal du Locle propose toutefois, pou r
l'instant , de renoncer à envisager un tel
investissement et d'accorder le crédit per-
mettant une réalisation plus économique.
Cette dernière, tout en respectant le futur
tracé, comprend le dégrapage de la surface
existante sur une épaisseur de 10 cm, le
réglage de l'aplanie et la pose du revête-
ment. Il est prévu au centre du carrefour
l'aménagement d'un îlot provisoire . Le de-
vis estimatif de ces travaux est de 83 ,000
francs , selon le Conseil communal ,
cet investissement permettra de satisfaire
les besoins de la circulation pour une pé-
riode de cinq à six ans.

• LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Ritz : A tout cœur à To-

kio pour OSS 117.
Corso : Le pacha.
Eden : Ringo le vengeur
Plaza : Alfred le grand, vainqueur  des
Vikings.
Scala : La vallée de Gwangi

PHARMACIE D'OFFICE. — Pharmacies
Coopératives, Paix 72.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. — Le 21017 renseignera .

EXPOSITIONS. — Musée des beaux-
arts : la peinture tchécoslovaque con-
temporaine.
Galerie du Club 44 : peintures de Juan
Martinez.
Galerie du Manoir : peintures de Paul
Delapoterie.

VARIÉTÉS. — Cabaret 55 : nouveau
programme de variétés internationa-
les.

• LE LOCLE
CINÉMA LUX, 20 h 30 : Les fiancés en

folie.
PHARMACIE D'OFFICE. — Coopérative.
PERMANEN CES MÉDICALE ET DEN-

TAIRE. — Votre médecin habituel.

MARIAGE: Dubois, Jean-Bernard , mé-
canicien , et Spagnolo, Licia-Palmira.

DÉCÈS : Matile née Sandoz, Ruth-
Marguerite , ménagère, née le 5 mars
1898. énouse de Henri.

Violente collision
Hier , à 17 h 55, une violente collision

s'est produite au Locle, à l'intersection des
rues Beausite et Jean-d'Aarberg. Un auto-
mobiliste de la Chaux-de-Fonds , W. S.,
qui était reparti prématurément du <¦ stop »
de la rue Beausite , a coupé la route à
un véhicule conduit par un Loclois , L. O.
La collision , très violente, a fait pour
6000 francs da dégâts.

Etat civil du Locle du 23 juin

PHARMACIES DE SERVICE. — Marti ,
Cernier ; Piergiovanni , Fontaines.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. — Votre médecin habituel.

Courses d'orientation
(c) L'équipe nationale française militai-
re de courses d'orientation était de pas-
sage ces jours derniers à Valangin. Is-
sue des fameux bataillons de Joinville,
nos voisins étaient dans les forêts va-
langinoises pour s'entraîner et prépa-
rer les championnats militaires mon-
diaux. Malgré leur bonne volonté, ils
ont trouv é encore plus forts qu'eux,
parmi les jeunes spécialistes neuchâte-
lois et principalement ceux de « Vi-
rus », le Pàquier. Léo Cuche, a terminé
premier devant son frère. Les natio-
naux français suivent après.

Des larmes
sur les stalagmites

(c) Une cinquantaine d'enfants de Va-
langin et une vingtaine d'adultes étaient
hier en course d'école. Partis en auto-
car, ils se sont rendus dans le Jura
bernois. Après une promenade autour
de l'étang de la Gruère, et quelques
bains de pieds forcés dans les marais
à myrtilles, tous se sont retrouvés près
de Porrentruy, pour visiter les grottes
de Réclère.

Alors qu 'un violent orage éclatait à
l'extérieur, les spéléologues en herbe
furent privés par deux fois de courant
électrique. Certains furent pris de pa-
nique et les joues mouillées n'étaient
pas le fait du ruissellement de la ca-
rême. Tout finit bien et le retour per-
mit encore la visite du splendido bourg
de Saint-Ursanne.

Nous avons relaté hier l'accident sur-
venu à la rue des Armes-Réunies, entre
une camionnette et un motocycliste. Ce
dernier, qui avait eu la priorité coupée
par la camionnette et qui avait été trans-
porté dans un état très grave à l'hôpital ,
est décédé la nuit dernière des suites de
ses blessures. M. Raymond Beaud était âgé
de 55 ans.

Un motocycliste
meurt des suites

d'un accident

1970 
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Du sport pour 2300 élèves

Les « joutes sportives » scolaires. Une discipline spectaculaire i le \
5 X 80 mètres. |

C'est lundi 29 mai que débuteront
les 6mes joutes sportives. Elles met-
tront en compétition près de 90 clas-
ses du degré secondaire inférieur , soit
quelque 2300 élèves.

Elles ont pour but de désigner « la
classe la plus sportive ». Par consé-
quent, elles conserveront l'esprit et
une organisation identique aux pré-
cédentes. Pourtant, les organisateurs,
sous l'impulsion du responsable- géné-
ral , M.  Roger Blanc, ont introduit de
nouvelles disciplines et ont cherché
à rehausser le niveau sportif de l'en-
semble. Ainsi , ils se préparent à la
mise en place des futures joutes spor-
tives qui coïncideront avec la f i n  de
l'année scolaire, soit en 1973. Tout
d'abord , et p our la première fois,  le
nombre des points attribués aux clas-
ses dans chaque épreuve ne sera plus
fonction du rang obtenu mais de la

performance réalisée. Une table de
cotation, tenant compte de l'âge et
du sexe a été établie sur des bases
fournies par VINS.

Dans le même souci de justice,
étant donné que le degré scolaire d'une
classe ne correspond pas toujours à
l'âge moyen de ses élèves , les organi-
sateurs ont réparti les classes en qua-
tre catégories d'âges. Pour chaque
classe, il a donc été fait  une moyen-
ne d'âges.

Enfin , aux disciplines des années
précédentes — football .basketball ,
handball , natation, relais 5 x 80 m
— s'est ajouté un biathlon. Pour la
première et la seconde catégorie d'âge ,
il s'agit du saut en longueur et d'un
lancer de petite balle. Pour les deux
autres catégories , d'un saut en hau-
teur ct d'un jet du bottlet pour les
garçons, de la balle pour les fi l les.

Les éléments du tablier du nouveau Grand-Pont passent, depuis quelque
temps, avec une lenteur toute de prudence, le col de la Vue-des-AIpes.
Longs de près de 30 mètres et pesant un nombre imposant de tonnes,
ces éléments préfabriqués arrivent de leur chantier de construction

près de Marin.
(Avipress GC)

Le ponl passe le col

Un grand pique-nique
Les Savagnières ont accueilli , diman-

che '21 juin , les collaborateurs des Eta-
blissements Perrenoud avec leurs fa-
milles. Ce grand pique-nique, dont le
plat de résistance et le dessert étaient
offerts , réunissait 15 personnes, retrai-
tés, personnel des 5 magasins, de la fa-
brique et des bureaux centraux.

La journée fut agrémentée par des
jeux pour petits et grands, les plus ha-
biles étant récompensés par des prix.

Ce fut  une réussite totale ct chaque
participant gardera longtemps le souve-
nir de ce premier jour d'été 11)70.

Course scolaire
(c) Les élèves des deux classes de Coffrane
ont effectué hier leur course annuelle par
temp agréable. Un arrêt aux Rangiers , la
visite des grottes de Réclère, un peu de
délassement, des jeux , après le pique-nique
général , les meilleurs marcheurs sont mon-
tés à la Roche-d'Or , d'où malheureusement
la vue n 'était pas très nette , puis Saint-Ur-
sanne où la Collégiale fut admirée com-
me il se doit. Le retour fut sans histoir e ,
chacun étan t heureux mais fatigué.
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f r  ^ 1 1  • FAN • I ^̂ ^̂ ^̂^ B

tmBSBlmW&èSiiËi HH I * No postal et localité : •¦ ¦
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Commerce de Neuchâtel-ville
cherche :

EMPLOYÉ DE BUREAU
bilingue, pour correspondance,
facturation, service calculation,
relations directes avec clien-
tèle et représentants dans toute
la Suisse.
Poste absolument indépendant
avec travail très varié et inté-
ressant.
Semaine de 5 jours. Excellente
rétribution.
Faire offres sous chiffres HY
1623 au bureau du journ al.

On demande :

1 JEUNE CUISINIER
1 GARÇON DE CUISINE
pour réfectoire d'usine.
Congé samedi et dimanche.
Faire offres au FOYER FHF à
Fontainemelon.
Tél. (038)719 31.

GARAGE DU LITTORAL
Agence officielle Peugeot
engage tout de suite ou pour
époque à convenir un employé
de bureau, avec quelques an-
nées de pratique, en qualité de

CAISSIER-
RÉCEPTIONNISTE

Travail intéressant et varié
dans une ambiance agréable.
Salaire adapté aux connais-
sances, avantages sociaux, cais-
se de retraite.
Faire offres avec prétentions
de salaire à :
M. et J.-J. Segessemann & Cie,
case postale, 2000 Neuchâtel.

JEUNE SOMMELIÈRE
présentant bien ou

JEUNE FILLE
désireuse d'apprendre le servi-
ce est demandée tout de suite
ou pour date à convenir. Ho-
raire agréable, congé les same-
dis après-midi et les diman-
ches. Bon gain ; nourrie et lo-
gée. Se présenter sur rendez-
vous au Colibri,

MM . tél.. (038) 5 7562.
-r,. ,..*+} ..a ~ c i ¦ - . . M - ¦¦'
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_lù l ̂ Hôtel-restaurant cherche :

UN JEUNE CUISINIER
DEUX FILLES DE SALLE
UN GARÇON DE MAISON
DEUX AIDES-FEMMES
DE CHAMBRE

Bon salaire garanti.
Horaire régulier.
Faire offres à l'hôtel de l'Aigle ,
Couvet. Tél. (038) 9 61 32.

CADRAI. S.A.
HAUTERIVE-NEUCHÂTEL
FABRIQUE DE CADRANS
engage tout de suite ou pour
date à convenir

OUVRIÈRES
OUVRIERS

suisses et étrangers.
Tél. (038) 3 33 22.

Architectes
cherchent

habile dessinateur
projets et plan d' exécution ct
un

surveillant de travaux
ayant expérience.
Semaine de cinq jours.

S'adresser au bureau
R. et J.-Y GIOVANNONI,
architectes, av. Gustave-Cour-
bet , LA TOUR-DE-PEILZ.

AUGMENTEZ
VOTRE REVENU

par une activité accessoire , intéres-
sante et lucrative. Pas de mise de
fonds , pas d' engagement.
Veuillez indiquer votre profession et
votre numéro de téléphone.
Faire offres sous chiffres OF 1615
an bureau du journal.



(c) Une fois de plus, un violent orage
(le troisième cette année), s'est abattu
hier en début d'après-midi sur toute la
région de la Baroche. A Cornol et à Fre-
giéoourt, les sapeurs-pompiers ont été
mis sur pied , plusieurs caves ayant été
inondées. Entre ces deux localités, l'eau
a envahi la route et la circulation a été
interrompue. Les cultures et les jardins,
ou plutôt ce qu 'il en restait après la
trombe d'eau de la semaine passée ont été
anéantis. Les dégâts sont très importants.

Notons encore qu'à Frcgiécourt, une
paysanne pleine de patience a déjà ense-
mencé son jardin trois fois. Aura-t-elle
la persévérance de le faire une quatrième
fois ?

Inondations
après un orage

UN CAMION FOU A120 KM/H
AU CENTRE DE B0ÉC0URT

Le frein-moteur n ayant pas fonctionné

LE CHAUFFEUR ET SON AIDE EN SONT QUITTES POUR LA PEUR
(c) Hier à 17 h 45, un camion fran-
çais d'une entreprise de Bclfort , chargé
de 6 tonnes de fer qu 'il devait livrer
à Boécourt, descendait la route de la
Caqucrelle, route rectiligne après une
forte déclivité , lorsque, soudain , son
frein moteur ne fonctionna plus. Le
chauffeur et son aide tirèrent sur le
frein à main, mais le camion prit de
la vitesse et aborda le village à 120
knih. II arriva dans le carrefour situé
an milieu de la localité et ne put pren-

dre le virage. Il passa tout droit et
enfonça un mur surmonté d'un treillis ,
entra dans un verger, se jeta contre
un gros pommier qu 'il déracina. Le
camion perdit à ce moment la roue
avant droite et démolit encore un mur
à une vingtaine de mètres plus loin
avan t de s'arrêter complètement démoli.
Par une chance extraordinaire , les deux
chauffeurs en sont quittes pour la peur
et personne ne s'est trouvé sur le passa-
ge du camion pendant sa course folle.

Bienne, ville de l'avenir, vue à travers le
rapport de la Société de développement

De notre correspondant :
Hier soir s'est tenue à Bienne l'assemblée

annuelle de la Société de développemen t
de Bienne et environs qui , cette année,
revêtait une importance particulière puisque
l'on prenait congé de M. René Fell, direc-
teur du bureau de renseignement et quel'on p résentait son remplaçant , M. Serge-
Michel Matthey.

Le président , M. Marcel Hirschi , préfet ,
après avoir liquidé l'ordre du jour , rendit
hommage à M. Fell qui reçut un cadeau ,
témoignage de reconnaissance pour les ser-
vices rendus. Il présenta ensuite son suc-
cesseur.

MOINS DE NUITÉES
Il ressort du rapport présidentiel : La

sortie du trafic de transit du centre de la
ville, l'ouverture du tronçon Berne-Oensin-
gen ont . à nouveau porté un préjudice à
l'hôtellerie biennoise, comme d'ailleurs la
suppression de deux hôtels. Il en est résulté
une diminution des nuitées qui se chiffrent
par 6326 de moins qu'en 1968.

La société de navigation a enregistré
503,961 passagers (403,492), le funiculaire
Bienné-Macolin 266,068 passagers (312,472),
celui de Bienne-Evilard 704,757 (784,982).
Le télésiège du Chasserai se développe.
Il a transporté 103,780 (68,730) passagers,
le funiculaire de Gléresse a véhiculé 74,540
personnes (78,044). Quant à la plage, elle
a enregistré 194,200 personnes (90,024).
L'auberge do jeunesse a abrité 1787 (2376)
jeunes gens, alors que la place de cam-
ping a enregistré 14,763 nuitées.

PROPAGANDE
En ce qui concerne la propagande, en col-

laboration avec l'Association seelandaise du
tourisme et la Société de navigation , 16,000
écoles ont été touchées, sociétés, autocaris-
tes, entreprises de Suisse et des pays voi-
sins. En automne, 4000 agences de voyage,
consulats du monde entier ont reçu une
ample documentation sur la région.

D'autre part, 25,000 dépliants illustrés
et 20,000 listes d'hôtels ont été distribués
aux agences de l'Office national du tou-
risme. De nombreux articles ont para en
Suisse et à l'étranger. Une série d'émissions
ont passé à la TV de la BBC, dont l'uneavait pour thème l'île de Saint-Pierre. Un
magnifique volume illustré dû à la plume
de sir Kenneth Clarck a été publié sur no-
tre région. A relever qu 'une classe d'Echal-
lens a réalisé un très beau travail collec-
tif sur la ville de Bienne. Le service d'échan-
ge d'étalages a de nouveau bien fonctionné ,
ils ont été exposés 14 fois.

EFFORT DES HOTELIERS
L'effort entrepris depuis 3 ans par la

Société des hôteliers a continué à porterses fruits. C'est ainsi qu'est apparu le dé-pliant t Vacances relax > et la € Carte de

séjour ». De nombreuses annonces ont paru
dans les plus grands journaux d'Europe.

PALAIS DES CONGRÈS
L'atout majeur de la propagande en fa-

veur de Bienne reste le Palais des congrès.
Grâce au travail intensif de son directeur
M. A. Fluckiger, en 1969, 555 manifesta-
tions se sont déroulées (443 en 1968) dans
les différentes salles du palais. Deux bro-
chures illustrées ont été éditées unique-
ment sur le Palais des congrès. Pour 1970
et 1971, l'occupation du palais sera très
forte.

Septante-cinq étudiants dont 7 profes-
seurs de l'institut international de Glion
ont visité le Palais des congrès . Le repor-
ter du New-York Times, 8 journalistes an-
glais et M. et Mme RIT Pringle de Johan-
nesbourg, lauréats d'un prix leur octroyant
un tour de Suisse, ont également visité le
palais. Le bureau de Bienne a collaboré
aux émissions « Spécial vacances » ou « Bon
week-end » des studios suisses. On a édité
la brochure en deux langues « Bienvenue
à Bienne » .

BUREAU DE RENSEIGNEMENTS
En 1969, le bureau de renseignements a

reçu la visite de 8,106 personnes (7,538).
On a enregistré 733 demandes écrites dont
430 venant de Suisse et 303 de l'étranger.
Le directeur a fait visiter de nombreuses
fois la Vieille ville et participé à l'organi-
sation de plusieurs manifestations.

URBANISME
La commune bourgeoise continue à con-

trôler les 130 bancs qui sont placés dans
les environs de Bienne. Un très beau tra-
vail a été accompli par les services du
tourisme pédestre ; c'est ainsi que l'esca-
lier du Pavillon a été remis en état , de
même que le chemin des gorges de Douan-
ne. Le parc d'acclimatation de la Monta-
gne de Boujean s'agrandit . L'établissement
d'horticulture continue à fleuri r parcs, jar-
dins , fontaines et bâtiments publics. Ajou-
tons à tout cela les concerts donnés durant
les mois d'été par la société des concerts
d'été.

LES COMPTES
Les comptes de l'exercice 1969 bouclent

par un déficit de 1634 fr. 40.
RELATIONS ROUTIÈRES

A la suite de cette importante assemblée ,
deux intéressants exposés sur les relations
routières entre Bienne et le Jura furent
présentés par M. Jean Eckert , ingénieur du
Ve arrondissement « la Transjurane », et
M. Hans Marti , de Bienne , ingénieur du
l ime arrondissement sur les routes du
Taubenloch et les relations de Bienne avec
le Jura Sud.

L'assemblée a voté une résolution au
sujet des relations routières entre le
Jura et Bienne.

Les membres de la Société de déve-
loppement de Bienne et des environs,
réunis en assemblée général e le 23 juin
1970, en présence des délégués des mi-
lieux économiques et touristiques de
Bienne et de la région, ont pris con-
naissance des conséquences de plus en
plus néfastes qu'a pour le développe-
ment de l'hôtellerie de nos régions .la
concentration du trafic le long de l'au-
toroute du plateau sud . Aussi , après
avoir entendu des exposés de MM. Jean
Eckert et Huns Marti , ingénieurs des
arrondissements 5 et 3, l'assemblée a-t-
elle exprimé sa satisfaction quant à
Détat des travaux dans les gorges du
Taubenloch et des projets de construc-
tion sur le tronçon Bienne-Jura. L'as-
semblée souhaite vivement que les tra-
vaux prévus soient mis en chantier
dans les délais les plus .brefs, afin de
faciliter toujours plus des relations di-
rectes entre Bienne , le Jura et Bàle.
D'autre part , pour lutter contre les
dangers d'isolement qui nous menacent,
l'assemblée demande l'assouplissement
des prescriptions légales afin que la si-
gnalisation de l'équipement hôtelier et
touristique soit rendue possible à l'en-
trée des localités .

¦

Promotion du tourisme : nombre de Gruériens
ne semblent pas avoir compris son importance

De notre correspondant :
Présidée par M. Henri Hohl , directeur

des services industriels de la ville , le se-
crétaire étant M. Fernand Dey, la Société
de développement de la ville de Bulle
vient de tenir son assemblée. D'une ma-
nière générale, la société a éprouvé de sé-
rieuses difficultés dans l'accomplissement
de sa mission de promotion touristique , à
cause d'un manque d'assises financières dû
à un fait plus grave : nombre d'habitants
du chef-lieu gruérien , et de commerçants
notamment , semblent n 'avoir pas compris
l'importance vitale de cette action. On veut ,
certes, le développement touristique , mais
trop rares sont ceux qui veulent bien con-
sentir à quelques sacrifices pour y parvenir.
Comme on est en démocratie , il ne sau-
rait y avoir d'obligation.

De 1968 à 1969, l' effectif des membres
a régressé de 253 à 185. A cette déconve-
nue, déclare M. Hohl , s'ajoute le fléchis-
sement du nombre de nuitées déclarées ,
qui n 'atteint guère que 54 % du chiffre
record de 1964... A la vérité , la situation
n'est pas . si mauvaise. Les statistiques ne
Signifrehr rien, lorsqu'il-n'existe aucune ga-
rantie quant à-Vexactitude des chiffres dé-
clares. De sjmplesi sondages permettent d'ar-
river " à"''Tà certitude ' qu'un nombre inouï
de taxes de séjour ne sont pas perçues,
d'autres n 'étant pas versées à la société.

SUGGESTIONS
. De nombreuses suggestions furent émises

au cours de l'assemblée. On souhaita que
la société de développement coordonne son
activité avec celle de la commission des
affaires cultureHes récemment créée par la
commune de Bulle, et que les efforts soient
convergents, le tourisme devant être con-
çu au plan régional de la Gruyère. L'in-
formation et la propagande sont d'ailleurs
déjà assurées on collaboration avec la So-
ciété de développement de la Gruyère.

On signale , d' autre part , l' existence d'un

projet qui permettrait de faciliter le finan-
cement de la promotion touristique , par
le prélèvement d' un pourcentage de l'im-
pôt communal (1 /4 % éventuellement).

M. Robert Menoud , préfe t de la Gruyè-
re, annonça que des mesures allaient être
prises pour lutter contre la prolifération
des panneaux-réclame dans la nature , no-
tamment.

FILM EXCEPTIONNEL
Les participants à l'assemblée purent voir

un film qui . pour être l'œuvre d'un ama-
teur , M. Jacques Chapuis , un Bullois ac-
tuellement domicilié à Fribourg. n 'en possè-
de pas moins d'enthousiasmantes qualités ,
tant au point de vue technique que pu-
rement art ist ique.  Cette bande tournée dans
les Gastlosen illustre des ascensions réali-
sées par Daniel Corminbœuf et Emile Son-
ney, notamment , les « as » du Club alpin
de la Gruyère , qui ont à leur actif les
escalades les plus prestigieuses des Alpes.

Près de 400,000
francs de dégâts

GRUYÈRE

Le bilan d'un ouragan:

(c) Quelque 200 sinistrés ont été annoncés
à l'établissement cantonal d'assurance des
bâtiments, à la suite de l'ouragan du mer-
credi 17 juin qui a sévi sur la Gruyère.
Les dégâts les plus importants ont été cons-
tatés à Bulle : hangar Toffel 21,000 fr., fer-
me Buchs 59,000 fr., ferme de Prilaz 37,000
fr., ferme de la Siongc 21,000 francs. Au
total , les dommages peuvent être évalués
à près de 400,000 francs.

En 1979, début de l'explo itation
du Centre hospitalier universitaire

De notre correspondant :
Dan s une communication adressée aux

conseillers communaux , la Municipalité de
Lausanne fait une orientation générale sur
le centre hospitalie r universitaire vaudois
(CHUV). Actuellement , certains travaux de
démolition des bâtiments existant s sont en
cours et le chantier proprement dit sera
ouvert dans le courant de cette année.
Si les travaux se pour suivent selon le
rythme prévu sur le plan technique et si
les possibilités d'investissements de l'Etat
le permettent, le bâtimen t sud , destiné spé-
cialement à la chirurgie , et le secteur des
étages inférieurs , indispensable à son fonc-
tionnement, pourront être mis en exploita-
tion dans le courant de l'année 1979, le
bâtiment ouest en 1980 et le bâtiment
nord en 1981.

Le* promoteurs ont prévu des places de
stationnement pour environ 1200 voitures.
La Municipalité, se fondant sur différentes
études et comparaisons, a jugé ce nombre

insuffisant et demande qu 'il soit porté à
environ 1800 places.

La Municipalité a demandé par ailleurs
aux constructeurs d'envisager — à l'instar
de ce qui est fait pour les bâtiments ac-
tuels de l'hôpital cantonal — le raccorde-
ment du futur  ensemble au réseau de
chauffage à distance de Pierrc-de-Plan , le
financement ct les travaux d'extension pou-
vant , le cas échéant , être mené à bien
en collaboration avec l'Etat de Vaud.

(c) Ça continue : les « gens », comme
on les appelle, qui ont été posés au
bord des rues et les trottoirs signalant
le chemin' à suivre pour se rendre à
l'exposition suisse de sculpture , sont su-
jets à toutes sortes de plaisanteries.
Lundi , une des pièces de la place de la
Gare avait reçu une décoration de pa-
pier , alors que mardi, une. pancarte an-
nonçait les « gens » de demain par ,insé- .
mination artificielle. Au borH ,.'tfuî ]aàr ''
une pièce est presque tombée sur'' une
visiteuse qui par bonheur f,new4ajss a, .. ,
qu 'une de ses chaussures pour compte.
Attention ! Ne pas toucher lés pièces
exposées.

Ah, les gens !

(c) Le Club d aviation de Bienne vient de
si gner un contrat avec une entreprise de
construction de Berne qui , à l'occasion de
son 75me anniversaire , a offert à ses 700
ouvriers un bon pour un baptême de l'air.
Les vols seront repartis entre les places
d' aviation de Neuchâtel , Sion et Bienne.

Sept cents bons
pour un baptême de l'air

(c) Mardi à U h 55, au faubourg du
Lac, une automobile a renversé un cy-
clomotoriste. Ce dernier, M. Emile Han-
nemann, a été transporté à l'hôpital
pour contrôle.

A 18 heures, même genre d'accident à
la nfe de la Gabelle ; le cyelomotoriste ,
M. Roland Liechti, domicilié à Nidau ,
transporté à l'hôpital , y a reçu les
soins que nécessitent ses blessures.

Tennis 1970
C'est par un double messieurs de

grande classe qu'ont pris fin les cham-
pionnats biennois de tennis 1970, ter-
minant à merveille un tournoi fort dis-
puté. Déjà ont peut tirer certains en-
seignements des joutes de cette année.

Fait réjouissant, les jeunes prennent
de plus en plus de place au tableau
d'honneur et le niveau du jeu s'est net-
tement amélioré. Nons reviendrons sur
cette manifestat ion dans une de nos
prochaines éditions .

Deux cyclomotoristes
blessés

AIGLE

(c) Mardi vers 16 h 35, un cyclomotoriste,
M. Nazareno Manganello, 68 ans, domi-
cilié à Roche, qui circulait d'Aigle à son
domicile, a fait pour une cause inconnue,
un écart sur la route au moment où il
était dépassé par un train routier ber-
nois. Tombant sur la chaussée, il passa
sous l'une des roues de la remorque. Griè-
vement blessé, M. Manganello est décédé
durant son transfert à l'hôpital d'Aigle.

Ecrasé par un camion

(c) Hier matin à Lausanne s'est tenue
la séance constitutive du synode de
l'Eglise évangélique réformée du can-
ton de Vaud. Le synode (qui est, si
l'on veut, le Grand conseil de l'Eglise)
s'est donné un nouveau président en la
personne de M. Claude Bridel , ancien
pasteur, professeur de théologie à l'Uni-
versité de Lausanne , qui succède ainsi
à M. Pierre Gudit , de Cossonay. C'est
ainsi  un ecclésiastique qui succède à un
laïc. Alors que c'est l'inverse pour le
Conseil synodal (Conseil d'Etat), où M .
François Lasserre, professeur à la facul-
té des lettres de Lausanne, succède au
pasteur André Bovon , personnalité mar-
quante du protestantisme suisse, qui a
été douze ans président du Conseil sy-
nodal et dont l 'influence au sein de
l'Eglise réformée du canton de Vaud n
été très grande. M. Bovon se retire après
une  très longue et féconde act ivi té .  Son
départ est unan imement  regretté.

Pour la première fois , le Conseil sy-
nodal comptera un membre à plein
temps. Le pasteur Philippe Narbel , de
Cossonay, a été désigné pour cette fonc-
tion.

Le synode a pris congé du professeur
Henri Meylan, de la faculté de théolo-
gie de Lausanne, qui prend sa retraite.
L'assemblée s'est terminée par un cul-
te à la cathédrale. Le pasteur Phi l i ppe
Zcissig o f f i c i a i t .

Changement au synode

LAUSANNE

(c) Hier à Lausanne , vers 8 h 50, avenue
de l'Elysée, près du collège du même nom ,
la jeune Catherine Clairet , 11 ans , domi-
ciliée à Lutry, a été renversée par un au-
tomobiliste. Il a fallu la transporter à
l 'hôpital cantonal , le fémur gauche fracturé ,
avec des contusions au visage et aux
mains.

Enfant renversée

PENTHALAZ

(c) Un jeune automobiliste de Penthaz
a perdu la maîtrise de sa machine , lundi
vers 20 h 45, sur le pont de la Venoge,
commune de Penthalaz , à Cossonay-gare.
Il a enfoncé la barrière métalli que et dé-
valé un talus pour s'immobiliser sur le
toit , sur la berge de la rivière. Seul son
passager , M. Pierre Serlctti , 19 ans, domi-
cilié à la Chaux , a été blessé. Souffrant
de fractures probables au nez et à l'épaule
droite , il a été transporté à l'hôpital de
Saint-Loup. La voiture est démolie.

Jeune automobiliste
blessé

YVERDON

(c) La commission de gestion de la com-
mune d'Yverdon , présidée par M. Claude
Deriaz , a fait sa tournée annuelle à la
montagne de la ville sur Juriens , au Chalet-
Dernier. A cette occasion eut lieu la visite
des pâturages et forêts , lesquels s'étendent
sur plus de 200 ha. La municipalité était
naturellement représentée ainsi que le pré-
sident du Conseil , le bureau et quelques
membres du personnel communal , en tout
trente personnes.

La commission de gestion
en promenade

LUCENS

(c) Dans sa dernière séance, le Conseil
communal de Lucens a décidé de l'uti-
lisation de l'excédent des recettes com-
munales. Il s'agit d'une somme de
3(17,000 fr. pour la caisse communale
et 40,000 fr. pour le service des eaux.

Conseil communal

Journée académique vaudoise
De notre correspondant :
Lors de la journée académi que vau-

doise, qui eut lieu récemment , après l'or-
dre du jour de l'assemblée généra le , M .
Gérard F. Bauer présenta un exposé très
intéressant intitulé « La collaboration in-
dustrie - université : une nécessité » .

Le conférencier émit tout d'abord eles
considérations g énérales. Le monde ac-
tuel étant p lein de contradictions, d'in-
cohérences , le monde occidental ne trou-
vera pas en un jo ur son idéologie pro-
pre et originale ; M.  Bauer releva les
deux attitudes erronées et les p lus f ré-
quentes face à cette situation ; l'une con-
sidérant que le monde n'a jamais chan-
gé , que seul le rythme s'est modifié ; la
deuxième est celle qui consiste à se con-
sidérer comme une victime ballottée par
le f lo t  des événements .

Dans le contexte économique, notre
environnement est soumis à de pro fon-
des mutations : 90 % de tous les hom-
mes de science ayant fai t  des découver-
tes importantes pour l'humanité sont en-
core en vie. Le prolétariat se lon lui dis-
paraît au profit des cadres scientifiques
et techniques. Quel est le rôle de l'uni-
versité en face de cette situation ? A
celle-ci appartient d'y remédier par un
fond  de connaissances communes : c'est

en son sein que les mises en garde de-
vraient être formulées. Il faut  préparer
les élites à acquérir une méthode de
pensée ct d'action.

La science et les techniques vont jouer
un rôle grandissant ; face à ce dévelop-
pement , on ne peut pas rester passif.
Ce n 'est que lorsque nous aurons poussé
nos réflexions sur les f ins  de notre so-
ciété que nous pourrons penser à la for-
mation de nos élites. Parmi les solutions
proposées , il releva la nécessité d' une
concertation entre l'industrie, les uni-
versités et l'Etat.

En conclusion, il cita une pensée de
Blondel : « // s'agit non d'un problème
à résoudre si l'on peut , mais d'un pro-
jet à résoudre si l'on veut ». Une dis-
cussion nourrie et fort  intéressante sui-
vit l' exposé magistral du conférencier.

PAYERNE

(c) Mlle Liliane Berthoud, maîtresse de
français , anglais et autres branches et
Mlle Claire-Lise Conod, maîtresse de
mathématiques, physique et autres
branches, au collège de Payerne, ont été
confirmées à titre définitif dans leurs
fonctions.

Nominations

CONDAMNATION DES 5 ÉVADÉS DU FOYER
D'ÉDUCATION DE LA MONTAGNE DE DIESSE

De notre correspondant :
Le tribunal correctionnel de Vevey, pré -

sidé par M. Loude, a lu son jugement
hier soir , dans l'affaire de vols et d'agres-
sion dont s'étaient rendus coupables cinq
jeune s évadés du Foyer d'éducation de la
Montagne-de-Diesse , a Prêles , ct dont nous
avons parlé hier.

Retenant tous les délits de l'ordonnance
de renvoi pour les cinq accusés, qui ont
presque toujours agi ensemble ct notam-
ment dans les deux agressions à main
armée commises les 28 et 30 novembre
derniers , soit le brigandage en bande , le
vol en bande et par métier , le vol d'usage ,
les dommages à la propriété , de nombreu-
ses infractions à la loi sur la circulation ,
le délit manqué de vol contre Sch. et B.,
de nombreuses contraventions à la LCR
contre N. et Sch., le t r ibunal  a tenu comp-
te du fait que les cinq jeunes bandits ne
semblent avoir eu la moindre honte de

leurs actes, en particulier d'avoir attaqué
un modeste ouvrier de campagne. Tous les
accusés, sauf B., sont encore mineurs. Si
les circonstances de famille , pour la plu-
part d'entre eux, ont été déplorables, elles
peuvent exp liquer leur délinquance , mais
pas leu r arrogance , leur manqu e total de
scrupule.

En conséquence , il a prononcé les con -
damnations suivantes : contre G. N., 4 ans
de prison , moins 206 jours de préventive ,
avec un quart des frais. Contre R. B.,
î ans et demi de prison , moins 206 jours
de préventive avec un quart des frais ,
contre J. -D. Sch., 3 ans de prison moins
202 jours de préventive , contre B. M.,
2 ans et demi de prison , moins 206 jours
de préventive , contre M. R., 2 ans et demi
de prison , moins 203 jours de préventive
avec 5 ans d'expulsion de Suisse ; et un
sixième des frais pour chacun de ces trois
derniers condamnés.

probablement accidentel
(c) Lundi vers 22 h 30, rue du Tunnel ,
à Lausanne , le feu s'est déclaré dans une
cave, probablement accidentellement : tout
était fermé et l'on pense à un mégot de
cigarette ou à une bougie oubliés. Il y a eu
quelques dommages. Heureusement , on s'est
très vite rendu compte de l'incendie , un
désastre put être évité car tout est en bois.
Le PP est intervenu.

Feu de cave.

(c) Deux jeune s gens avaient dérobé
tout récemment une voiture et un bateau
qu 'ils avaient utili sés pour traverser le lac
en direction d'Estavayer et ensuite pour
venir déposer l'embarcation à la hauteur de
la Thielle. Des contrôles effectués depuis
lors ont permis d'établir que les intéressés
avaient également cambriolé un chalet de
week-end , non loin de l'embouchure de
l'Arnon. Là, ils se sont ravitaillé s ample-
ment en victuailles et liquides.

Succès d'une exposition
(cl L'exposition des artistes yverdon-
nois s'est terminée par un succès puis-
que 2400 person nes environ sont venues
admirer les œuvres des 39 amateurs et
des 22 artistes professionn els, dans les
locaux du rez-de-chaussée de l'hôtel de
ville. Il est assez réjouissant de consta-
ter que le publi c voue un intérê t toujours
renouvelé à des artistes de tendances d i f -
férentes qui viennent exposer leurs œu-
vres.

Les 400 coups
de deux voyous

Un glissement de terrain
¦ ¦

provoque de l'inquiétude
De notre correspondant :
Le Conseil d'Etat a chargé la préfecture

de la Gruyère, à Bulle , de la coordination
dans les travaux préliminaires d'étude cl
de recherche relatifs aux mouvements de
terrain constatés dans la région de Botte-
rens-Villarbency-Villarvolard, sous Biffé.

D'importants mouvements de terrain ont
été constatés dans cette région , située sut
la rive droite du lac de la Gruyère. De-
puis 1956, date du dernier éboulemcnt de
Biffé , des glissements se produisirent tou-
jours. Mais au cours de l'hiver dernier ,
et particulièrement à la fin du printemps,
le glissement a progressé de quelques dizai-
nes de mètres. Une expertise géoteclinique
apparaît indispensable pour apporter les
solutions de nature à enrayer les mouve-
ments. Le périmètre concerné est déclaré
inconstructible. L'inventaire géotechnique et
pédologique doit permettre d'établir le pro-
gramme des travaux nécessaires pour assu-

rer la protection des populations et du tra-
fic routier dans le secteur Corbières-Botte-
rens. La préfecture de la Gruyère est char-
gée d'établir un code d'urgence des travaux.

POMOMT

(c)  Hier , vers 10 h 15, un automobiliste
de Romont qui circulait de la place de
la Poste en direction de là rue cie l'Egli-
se, à Romont , a fait une fausse ma-
nœuvre alors qu 'il voulait parquer son
véhicule devant la quincaillerie Nigg.
Il heurta l'angle du bâtiment , renver-
sant une dame qui se trouvait sur le
trot toir .  Il s'agit de Mme Maria Ayer,
55 ans, domiciliée à Romont , qui dut
être transportée à l'hôpital de Billens.
Elle souffre d'une double fracture du
tibia droit.

Passante écrasée

MOUTIER

. (c) Le ' Conseil exécutif du canton de
Berne a nommé M. Michel Pétermanr.,
commis-greffier au tribunal de Moutier ,
remplaçant M. Gobât qui a pris sa retraite
à fin mai.

Nomination
RECONVILIER

(c) Ces derniers jours , plusieurs vols de
linge ont été commis sur les places ré-
servées à cet e f fe t  dans la localité. Une
des personnes fautives a été identifiée.

Vol de linge

BURE

Durant plusieurs heures, mardi après-midi ,
la place d'armes et le village de Bure ont
été privés d'électricité. En effet , un vio-
lent orage s'étan t abattu sur la contrée ,
la foudre est tombée sur le transformateur
alimentant la place d'armes et le village.

Place d'armes
privée d'électricité

DF! f MONT

(c) Un C3-clomotoriste de Vicques , M.
Wieland , qui arrivait  de Courroux , hier
à 13 h 15, s'est jeté contre une voiture
bàloise qui lui a coupé la route sur le
pont du Righi à Delémont. M. Wieland
a été transporté en ambulance à l'hôpi-
tal de Delémont. Il souffre de diverses
blessures.

Cyelomotoriste à l'hôpital

BELFAUX

(c) Hier , vers 9 h 45, un automobiliste
de Domdidier qui circulait de Belfaux.
en direction de Grolley a eu sa route
coupée par une voiture qui sortait d'un
chemin privé, à la hauteur du « Château
du Bois ». La conductrice de cette voitu-
re, Mme Marcia Perruchoud, 41 ans,
qui était accompagnée de son fils Pier-
re-André, 13 ans , et de Mme Marie-
Thérèse Perruchoud , 34 ans, tous do-
miciliés à Châblais (Valais), fut blessée
tandis que les passagers étaient blessés
à la tète. Ils durent être hospitalisés.
5500 francs de dégâts.

Trois blessés dans
une auto valaisanne

PRÈS DE MORAT

(c) Hier matin , vers 8 h 25, un auto-
mobiliste bâlois qui circulait de Berne
en direction de Lausanne n'a pas res-
pecté le feu rouge, au carrefour de
Champ-Olivier, sur la route de détour-
nement de Morat. A ce moment, une
voiture des PTT circulant de Morat en
direction de Fribourg s'était engagée
sur la route, normalement. Elle fut
violemment tamponnée sur le côté et
son conducteur , M Fernand Winckler,
54 ans , emp loyé PTT, domicilié à Fri-
bourg, fut sérieusement blessé. Il dut
être hospitalisé à Fribourg. Plus de
10,000 francs de dégâts.

Il passe au rouge :
un blessé

TAVEL
¦ r m m

(c) Lors de leur récente assemblée annuelle
tenue à Tavel , les secrétaires de préfectures
fribourgeois ont entendu M. André Favar-
ger, chef de service de la direction de
l'intérieur , leur faire un exposé sur l'appli-
cation de la loi électorale, la future légis-
lation sur le suffrage féminin , ainsi que
sur les conséquences de l'acceptation des
initiatives radicales.

Le secrétaire de la préfecture de la Sa-
rine récemment retraité, M. Bernard Plan-
cherel , fut nommé président honoraire de
la confrérie. Quant à M. Albert Schmidt ,
ancien secrétaire de la Gruyère , il fut con-
firmé dans la fonction de chancelier de la
confrérie. M. Albert Genoud , secrétaire de
lia Veveyse et syndic de Châtel-Saint-Denis,
fut nommé président.

Les secrétaires
de préfectures

et la loi électorale

Le journal de l'Association des étu-
diants de l'Université de Fribourg (Spec-
tru m », vient de publier son dernier nu-
méro de l'année scolaire. Sur un total de
douze pages, on en compte deux d'an-
nonces et cinq en allemand. En français ,
le problèmes des réfugiés palestiniens , la
critique des régimes sud-américains, l'im-
périalisme, le tiers monde, le Brésil , les
droits de l'homme et l'apostolat universi-
taire en Asie. Quelques fort bons dessins
de Jean-Pierre Humbert, jeune artiste f r i -
bourgeois de 23 ans, mais aucun texte
se rapportant directement aux activités
universitaires à Fribourg, sauf un seul
concernant les sports.

Une annonce intéressante : «Nous cher-
chons TEAM (équipe) de rédaction »...
plus loin , la rédaction 1969-70 remercie
ses lecteurs de leur « f idèle passi vité » et
souhaite à la prochaine, « si jamais il ven a une ».

L'université a créé, au début de l'an-
née, un service d'informations qui publie
régulièrement divers documents. Dès lors,
« Spectrum » semble fai re double emploi ,
s'il se borne à ne pu blier que des infor-
mations. On se pose dès lors la question:
€ Spectrum » ne devrait-il pas revoir sa
conception ?

Nouvelle formule
pour « Spectrum » ?



I €^
|Sal Etes-vous

I MÉCANICIEN
B|E Avez-vous de bonnes aptitudes pour le

I DESSIN TECHNIQUE
jÉa! Si tel est le cas, nous désirons votre colla-
;j |jHj boration afin de compléter l'effectif de
|g| notre

I BUREAU TECHNIQUE
BR Nous vous offrons :
g® — un travail varié dans le cadre d'une
Hwj entreprise jeune et en plein essor.
f f y  — un horaire glissant.

P% Prière d'adresser vos offres manuscrites,
|$| avec curriculum vitae, prétentions de sa-
Sul laire et photographie, à :
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Les tranchants de la nouvelle Procédé d'une extrême corn-
Super Silver sont durcis au platine. plication, semble-t-il, mais mer-
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de platine bombardent la lame Découvrez le plaisir tout nou- ipP̂ ^̂
placée dans un champ électrique veau que donne un rasage avec
et, de la sorte, une couche de la nouvelle Super Silver, première î ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ ^̂ ^̂ ^̂ ^ w
métal ultramince se dépose sur les lame aux tranchants durcis par le
tranchants. platine. aux tranchants duras par le platine.

Nous engageons, pour entrée immédiate ou à convenir , des

CONTRÔLEUSES DE QUALITÉ
pour le contrôle ambulant dans nos différents départements de pro-
duction.

Nous demandons : travail consciencieux et précis, parfaite conscience
professionnelle et sens de la qualité.
Age : 22 à 40 ans. Nationalité suisse.

Nous offrons : place stable avec horaire en équipe alternative, pas
de nuit, conditions d'engagement et prestations so-
ciales d'une grande entreprise.

¦ Adresser offres, en joignant curriculum vitae, photo, certificats et spéci-
men d'écriture, avec références c contrôle ambulant », à notre chef du
personnel.
FABRIQUES DE TABAC RÉUNIES S. A., 2003 Neuchâtel. Tél. (038) 5 78 01.

Sommelière
est demandée
pour entrée
immédiate.
Congé le dimanche
et le lundi.
S'sdresser au
café du Nord ,
tél. 5 19 47.

cherche, pour assurer son programme d'expan- gis!
sion et de promotion des : 3£3

mécaniciens 1
faiseurs d étampes I
pour la réalisation et l'entretien d'étampes hor- Mis
légères. Fabrication de moules pour injections SB
de matières plastiques. Fabrication d'outillages Sm
de haute précision ; Wfè

mécaniciens I
de précision I
pour la construction d'outillages. H§3

Fabrication et montage de petites machines de .
production. nj||
Pas de travaux de série ; Éro

mécaniciens ou 1
aides-mécaniciens 1
ayant de bonnes connaissances de mécanique, S|
susceptibles d'être intégrés dans le service après rlfcg
un temps de formation. HE

Si vous êtes désireux d'occuper un poste de tra- yjj§
vail intéressant et varié, vous permettant de ^2mettre en valeur vos capacités, nous sommes à &t§
votre disposition pour vous faire visiter nos ate- MB
liers et pour discuter avec vous les conditions fgl
d'un éventuel engagement §EJ|
Faire offres ou téléphoner au Service du per- §Éf
sonnel de PORTESCAP, 165, rue Numa-Droz, M
2300 LA CHAUX-DE-FONDS. Tél. (039) 3 42 67. ||J

CI P - PESEUX
Centrale industrielle de production de mouvements

d'horlogerie
avenue de Beauregard 3 Tél. 8 33 75

engage tout de suite, éventuellement à la demi-
journée,

PERSONNEL FÉMININ
pour travaux propres et faciles.

! Nous engageons les étrangères au bénéfice du
permis d'établissement, ou « hors plafonnement » .

Faire offres ou se présenter à l'usine.

Nous engageons pour notre département
Ensembles de cuisine

menuisiers
et

aides-menuisiers
Prière de s'adresser à
SABAG + BAUMATERIAL S.A.
Matériaux - sanitaire - cuisines
89 a, rue Centrale, 2500 Bienne.
Tél. 3 5151.

Manufacture d'horlogerie du Littoral neuchâte-
lois cherche

UN MÉCANICIEN DE PRÉCISION
capable de fonctionner en qualité de chef de
l'atelier des ébauches.

Date d'entrée : 3 août 1970 ou à convenir.

Faire offres sous chiffres P 900188 N, à Publi-
citas S.A., 2001 Neuchâtel.

Importante entreprise de la Chaux-de-
Fonds cherche un

AIDE-
MÉCANICIEN

pour travaux intéressants et variés.
Place stable , conditions de travail agréa-
blés dans entreprise moderne.

Discrétion assurée.

Prière de faire offres sous chiffres P. 11-
5 950090 à Publicitas S.A., 2300 la Chaux-

de-Fonds.

Nous engageons pour entrée immédiate
ou à convenir

personnes
intéressées
dames et messieurs

à être formées par nos soins pour repren-
dre activités spécialisées dans un de nos
départements

accumulateurs
matière plastique ou
appareillage de télécommunication

Horaire de travail normal ou en équipe
selon convenance.

Prière de s'adresser ou de téléphoner à
M. Tschander.

JJl Electrona S. A., 2017 Boudry (NE).
ELECTRONA Té| (038) 6 42 46.

FÂVÂG
cherche ^

régleuses de relais
pour l'a téléphonie automatique ; 't

g formation par nos soins ; |

personnel masculin
dès 16 ans, pour divers travaux dans

notre form ation ; f

personnel féminin
pour divers travaux d'atelier. h

I Nous engageons aussi du personnel
féminin à la demi-journée ou pour

un horaire spécial
du soir de 18 à 22 heures

! Faire offres écrites ou se présenter à :

FÀVÀG
! SA

j j; 2000 NEUCHATEL Monruz 34
' Tél. (038) 5 66 01 i! \ J



PRECEL S.A.
cherche, pour ses départements de fabricat ion
de pièces mécaniques et de montages et de cir-
cuits imprimés :

dames - demoiselles -
jeunes filles

Horaire à temps complet ou partiel , emploi à
long ou court terme. Travail fin et soigné.
Ambiance agréable dans usine moderne.
Faire offres ou téléphoner à PRECEL S. A.,
Vy-d'Etra 10 - Neuchâtel - Tél. (038) 318 23

Nous engageons des
mécaniciens , techni-
ciens, dessinateurs.

oua
Nous sommes en
pleine expansion et
agrandissons notre
fabrique de machi-
nes transferts.

OUI
MIKRON HAESLER S.A.,
offre de sérieux
avantages. Deman-
dez un question-
naire d'engagement .
Tél. (038) 6 46 52.

 ̂r -\
BULLETIN D'ABONNEMENT

Je m'abonne des ce jour à

* LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL

* L 'EXPRESS
* Jusqu'à fin septembre 1970 pour Fr. 16.50

* jusqu'à fin décembre 1970 pour Fr. 30.—

(îfc souligner ce qui convient)

Ne pas payer d'avance, nous vous enverrons une carte de versement

Nom : 
 ̂

Prénom : 

No et ruo : 

-ocalité : No postal i

Local ité : 

Si gnature : 
 ̂

Veuillez retourner ce bulletin comme imprimé, sous enveloppe
non collée, affranchie de 10 ceniimes , à la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL ou à L'EXPRESS

Service des abonnements 2001 NEUCHATEL

V J

Nous offrons la possibilité à des

mécaniciens
d'accéder à des postes intéressants , dans nos
départements de production avec de belles pers-
pectives d'avenir pour les candidats capables.

Nous demandons : certificat fédéral de capacité ,
quelques années de pratique dans l'entretien ou le
réglage des machines , volonté d'accéder à un poste
de chef de groupe, esprit de collaboration.

Nationalité suisse , âge idéal 25 à 40 ans.

Nous offrons : formation approfondie, activité inté-
ressante et bien rétribuée, travail en équipe, a lter-
nat ive de j our, transports par nos soins en cas de
non-concordance avec les moyens de transports
publics.

Prière d'adresser offres ou de se présenter au chef
du personnel , téléphone (038) 5 78 01 , interne 220.

Fabriques de Tabac Réunies S. A.
2003 NEUCHÂTEL

cherche quelques

O U V R I E R S
pour ses d i f fé ren t s  ateliers et laboratoires de
product ion .

Nous off rons  places stables et bien rémunérées,
dans une ambiance de travail agréable, ainsi
que tous les avantages sociaux d'une  grande
entreprise.

Faire offres écrites ou se présenter au service
du personnel , qui fournira  tous renseignements
complémentaires.

Tél. 5 72 31. Discrétion assurée.

Si vous souhaitez avoir une activité indépen-
dante dans le cadre d'une grande organisation
professionnelle.
Si vous désirez vous famil iar iser  avec des
techniques administrat ives nouvelles.
Si vous êtes une bonne

DACTYLOGRAPHE
nous vous formerons  sur la nouvel le  mach ine
à composer IBM 72.
Entrée  en fonc t ion  : immédiate ou à convenir.
Faire offres , avec cu r r i cu lum vi tae et photo,
à : Chambre Suisse de l'Horlogerie, service du
personnel , avenue Léopold-Robert 65, 2301 la
Chaux-de-Fonds.

EmEHâO] /C Ĵ
Groupe Dubied |

Peseux-Neuchâtel g
à 15 minutes en tram No 3 de la j

place Pury
à 15 minutes en trolleybus No 2 de

la place Pury
à 1 minute à pied de la station CFF I

Serrières

MAINTENANT AUSSI A PESEUX :

MÉCANICIEN I
TOURNEUR 1
FRAISEUR I
PERCEUR I
RECTIFIEUR 1

TÉLÉPHONEZ , PASSEZ, afin de connaître I
nos conditions.

Service du personnel John-A . Chappuis .
Tél. 3 12 21 . Chansons 37, Peseux.
Dès 18 heures, 3 34 99.

Retraité
trouverait emploi dans cabinet médical en
ville , pour l'entret ien des locaux et travaux
faciles.

Ron salaire, horaire à convenir .
Faire offres  sous ch i f f res  AS 1636 au bureau
du journa l .

LAMIN'ERIES MATTHEY S.A.,
LA NEUVEVILLE
ti. route de Neuchâtel , tél. (038) 7 99 33
engagerait

1 chef mécanicien
pour l'atelier d'entretien de son parc de ma-
chines et pour travaux mécaniques . Place stable.
Travail varié et indépendant ;

1 mécanicien ou
aide-mécanicien qualifiés
1 aide-serrurier
pour travaux de soudure , tôlerie ;

ouvriers
pour travaux de soudure , tôlerie ;

manœuvres
pour manutent ion  et divers.
Semaine de 5 jours . Bonne rémunéra t ion .  Avan-
tages sociaux d'une entreprise moderne.

Nous cherchons, pour notre atelier mécanique
d'entretien et de réparations,

1 SERRURIER
en possession du cer t i f ica t  fédéral de capacité, avec
quelques années de pratique. Age idéal 25 à 35 ans ,
n a t i o n a l i t é  suisse.

Nous o f f r o n s  un t rava i l  in té ressan t  et var ié  se
rappor tan t  à l' en t re t ien  et à la construction du
parc de machines  et d ' ins ta l la t ions .

Adresser offres ou demander  un en tre t i en  en pre-
n a n t  rendez-vous avec notre chef du personnel.
Tél. (038) 5 78 01, interne 220.
Fabriques de Tabac Réunies, 2003 Neuchâtel.

On cherche pour date à convenir une

employée de bureau
sténodactylo, connaissance de la comptabilité ,
contact avec la clientèle , ambiance  de travail
agréable.
Adresser offres écrites , avec curriculum vitae
à

cherche, pour l'étude d'installations
et de machines de fabrication,

ingénieur-technicien-
mécanicien

ou

constructeur
Nous offrons un travail intéressant et
varié au sein d'une équipe jeune et
dynamique.
Semaine de 5 jours.
Nous prions les personnes intéressées

_̂ d'écrire ou de 
téléphoner à

W
ELECTRONA ELECTRONA S. A., 2017 Boudry (NE),

A tél. (038) 6 42 46

cherchent

personnel féminin
pour leur atelier de montage d'articles mi-
nia tures  destinés à la reproduction du son.

Mise au courant  de débutantes .

Faire offres ou se présenter sur rendez-
vous : Rouges-Terres 23, 2068 Hauterive
(arrêt  trolleybus 1, Rouges-Terres).

Le Maloja cherche

SOMMEL IÈRE EXTRA
pour 3 dimanches par mois.
Horaire de travail : de 8 h 30
à 21 heures.
Gain intéressant.
Téléphoner au (038) 4 0012.

. 1 

Fabrique de boites de montres
S.A. G. + E. BOUILLE
Monruz 17, Neuchâtel
engage :

chef étampeur
pour s'occuper de tout le dé-
partement étampage ;

ouvrier étampeur
éventuellement manœuvre se-
raient mis au courant.
Téléphoner au 5 77 33, ou se
présenter.

Médecin-dentis te  cherche, pour
l'au tomne , une jeune f i l le  dési-
ran t  fa i re  l'apprentissage de

demoiselle de réception
Adresser offres écrites à BT
1637 au bureau du jour nal.

I NAGEL
Chauffage  - Sanitaire
Neuchâtel

engage

appareilleurs
Places stables, semaine de cinq
jours.
Tél. (038) 5 35 81.

Nous cherchons

DAME de COMPAGNIE
pour personne seule.
Petits travaux de ménage et
cuisine. Nourrie et logée.
Faire offres sous chiffres P. 11-
050091 à Publicitas S.A.,
2300 la Chaux-de-Fonds. r
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NOUS
sommes une équipe de conseillers-vendeurs, dans le canton de Neu-
châtel , au service d'une importante société suisse romande.

L'extension de nos activités nous oblige à chercher deux nouveaux
collaborateurs pour la ville et le canton de Neuchâtel , capables de nous
seconder, grâce à la formation préalable que nous leur donnerons
nous-mêmes.

SI vous
— êtes âgé de 23 à 40 ans, intelligent, dynamique et sociable

— possédez une certaine culture générale

— désirez un gain au-dessus de la moyenne, une situation stable...

...envoyez-nous tous détails vous concernant
sous chiffres AS 64,307 N

aux Annonces Suisses S.A ., « ASSA », 2001 Neuchâtel

...en nous indiquant l'heure et le numéro de télé phone auxquels on
peut vous joindre.

A réception , nous prendrons contact avec vous pour un entretien préa-
lable, vous permettant de juger de notre activité intéressante et variée.
En cas de convenance réciproque, votre entrée en fonctions pourrait
être immédiate ou à convenir. Une discrétion absolue vous est garantie.I J

Pour insérer
une petite
annonce au
tarif réduit de
25 centimes
le mot
vous avez la possi-
bilité de passer à
notre., bureau de lé-
ception , 4, rue Saint-
Maurice, ou d'inscri-
re votre annonce au
dos du coupon d'un
bulleti n de versement
postal.
Ces annonces ne
sont pas acceptées
par téléphone et
elles doivent être
payées avant la pa-
ru tion. Les annonces
commerciales ainsi
que les annonces
pour ' la vente de
véhicules à moteur
ne sont ' pas admises
dans la catégorie
des petites annonces.

Œuvre sans but
lucratif cherche la
collaboration

d'une dame
à temps
partiel
pour s'occuper de
la tenue du bureau
(correspondance et
comptabilité). Une
employée de bureau
retraitée conviendrait
également. Le détail
du travail ainsi que
le nombre d'heures
à accomplir seront
expliqués lors d'une
entrevue.
Paires offres , en
indiquant les occupa-
tions antérieures à
case postale
No 32998, à
2001 Neuchâtel.

Cherchez-vous enfin une place stable ?
Si tel est le cas, nous vous l'offrons

Dans le cadre d'un atelier moderne, salubre ,
nous engageons tout de suite ou pour date
à convenir

auxiliaire
d'imprimerie
NOUS DEMANDONS : collabora teur débrouillard
ayant de l'initiative, pour seconder nos compo-
siteurs typographes.

NOUS OFFRONS : place stable , bien rémunérée ,
semaine de cinq jours , 44 heures , ou service
de nuit de 41 heures.

Téléphonez au chef technique, No 5 65 01
(Interne 253), qui se fera un plaisir de vous
,. , - 

'
• ¦ -  -fixer un rendez-vous.

On cherche pour entrée immédiate
ou à convenir

un monteur-
électricien
ainsi qu 'un

aide-monteur
Faire offres ou téléphoner à
B. Gaschen , électricité ,
la Neuveville , tél. (038) 7 93 13.

Cantine des casernes.
Colombier, tél. 6 33 43

demande :

filîe de buffet
garçon de cuisine

Nourris, logés, congé le same-
di après-midi et le dimanche.



Un événement culturel : l'Evangile illustré par les jeunes
Le vernissage de cette exposition orga-

nisée par les paroisses réformées de
Bienne a revêtu l'importance et la solen-
nité d'un événement culturel. Sa valeur
religieuse est doublée d'un réel intérêt
artistique.

Il faut souligner d'emblée qu'il ne
s'agit pas d'un ensemble de dessins et
coloris dont on peut admirer souvent le
charme et pardonner les carences. En
l'occurrence, pas d'improvisation désor-
donnée. C'est l'aboutissement d'un travail
de longue haleine, préparé de longs mois
à l'avance — d'une sélection de travaux
remarquables. Si chaque production peut
avoir sa valeur particulière — parfois
fort élevée — c'est l'ensemble, l'unité
dans une diversité articulée ce qui compte
en dessus de considérations secondaires.

Les travaux, d'ailleurs , ne sont pas
uniquement l'œuvre d'enfants ; les ado-
lescents, nombreux gymnasiens et nor-
maliens, ont aussi participé . Chacun a
pu y apporter sa contribution , dans une
multiplicité de modes et techniques, en
développant les sujets bibliques préala-
blement approfondis avec le concours

des maîtres chargés d'en diriger l'exé-
cution. Et qui plus est, on s'est voué
également à une préparation artistique
en particulier pour atteindre les moyens
d'expression adéquats.

Une distribution d'après une savante
articulation des différents thèmes évangé-
liques — un petit chef-d'œuvre d'archi-
tecture intérieure — permet au visiteur
de parcourir les sept parties dans l'ord re
qui convient et lui évite de s'égarer,
facilitant la concentration : un trè s grand
point pour les organisateurs !

Les œuvres proviennent d'écoles de
divers endroits de la Suisse ; Saint-Anbin,
Bienne , Neuchâtel, Lausanne, Gstaad, Les
Planchettes, Delémont, Vellerat , Yverdon,
Genève , Kappelen... ont été retenu
78 travaux d'après le seul critère de la
qualité et ayant comme centres d'intérêt
les thèmes bibliques : Nativité , Rameaux ,
Passion , Pâques, Pentecôte, la Cène.

L'ASPECT ARTISTIQUE
Bien sûr , on ne saurait disjoindre

l'importance religieuse et même pédago-
gique des productions de leur valeur

artistique. On a tenu à la valeu r de la
synthèse. Le directeur artistique, Luc
Monnier , professeur a'.i gymnase de Bien-
ne , a été en rapport étroit de collabora-
tion avec les enseignants, la plupart spé-
cialisés , qui se sc.,t voués à la réalisa-
tion de l'entreprise. A l'encontre de toute
improvisation , les travaux admis semblent
avoir passé au crible et aux jugements
des professeurs et directeur de l'exposition
à plusieurs reprises — ils auraient été
soumis à un choix rigoureux. Cette sélec-
tion d'équipe, à elle seule, préjuge du
niveau artistique des œuvres.

M U L T I T U D E  DE PROCÉDÉS
Vitraux , étoffes peintes , collages , bas-

reliefs et beaucoup de peintures et sculp-
tures , bien entendu. Et encore des goua-
ches, mosaïques, néocolor , tapisserie,
découpages, eaux-fortes... toutes les tech-
niques y passent et parfois exécutées par
des procédés assez curieux.

Si le visiteur peut avoir ses préférences
parmi les travaux exposés il ne serait
pas bien inspiré d'en faire un désengage-
ment de l'œuvre d'équipe.

Les goûts sont multiples , comme il se

doit. Et, pourtant , une cohérence qui
n'échappera à personne a pu être main-
tenue avec bcnheur. C'est le niveau géné-
ral qui compte et celui-ci est sans con-
teste très élevé. Luc Monnier a veillé
au grain et il a pleinement réussi d'au-
tant plus qu 'il paraît avoir été comblé
par l'enthousiasme de ses collaborateurs ,
enseignants et élèves. Un autre mérite
qui revient à tous les animateurs car la
tâche est loin d'être facile .

Mener à bout une entreprise d'une
telle importance ne comporte pas seule-
ment des efforts considérables. Il faut

encore bien d'autres conditions qui , dans
ce cas, se trouvent heureusement réunies.
Ce à quoi on parvient très rarement.

Les sens pédagogique, religieux et artis-
tique ont été servis d'une façon ravissante
et encore édifiante, de surcroît. Les Bien-
nois doivent être très reconnaissants aux
organisateurs de cette grande exposition
en particulier aux pasteurs des paroisses
de la ville , à Claude Dolivo qui a assumé
la présidence du comité et a été un des
animateurs les plus dynamiques.

ARS

Baptême de deux bateaux

La société nautique Etoile a procédé
au baptême de deux nouveaux bateaux ,
ce qui porte son effectif à 26 embarca-
tions dont 10 privées.

Ces deux nouvelles unités de la flotte
?de l'Etoile sont un « outrigger » à quatre
rame u rs , en pointe avec barreur et un
double « skiff » . Ils ont été offerts par
l'Amicale pour le 75me anniversaire de
la fondation de la société.

A cette occasion le président félicita
et fleurit M. Edouard Schaedeli , qui di-
manche fêtait ses 86 ans, et qui fut
champion d'Europe, M. Celtin Guenat ,
88 ans , et Mme Frey qui depuis 50 ans
surveille d'un œil attentif le garage de
l'Etoile.

Toujours dans le cadre de ce 75me
anniversaire , la société s'est vue confier
l'organisation les 12 et 13 septembre des
régates jurassiennes.

Apollo : Sartana ne pardonne pas - Playgirl.
Capitole : La Fille du Puisatier.
Lido : Le Labyrinthe du sexe.
Métro : Pour un dollar de gloire - Un jour

parmi tant d'autres. - Opération Vipère
jaune - Le Vicomte règle ses comptes.

Palace : Alain Delon in Jeff.
Rex : Fellini ; Satyricon. La vie. l' amour ,

la mort.
Roxy : From Hell To Bornéo - Incendio di

Roma.
Scala : Et la violence explose... tic , tic , tic.
Studio : La Femme du boulanger.
Elite : Anges sauvages. - Ulysse.

DIVERTISSEMENTS :
> #5> j^*!*t. s !ffihAstoria : Le quintette Steiner.
Chambord : Le pianiste Alain Dubas.
rrôirillto: L'orchestre EddieS' Family.
Fantasio : L'orchestre the Rangers.
Stadthaus : Le pianiste Willi  Brameshubcr.
Bar-Chartreuse : Pianiste amateur.

EXPOSITIONS :
Galerie Lydie Ray : Toffoli.
Galerie Pot-Art : K.-P. Neukomm.
Milor La Neuveville : Meep de Loewe.
Jorat sur Orvin : Paul-A. Robert.
Salle Farel : L'Evangile illustré par les jeu-

nes.
Galerie d'Art Lyss : Exposition collective.
Galerie 57 : Otto Tschumi.
Exposition suisse de sculpture au Palais des

congrès et sur la prairie du Lac.
Service médical de garde : Tél. 6 55 66.
Pharmacie : Service de nuit  et du dimanche :

Pharmacie Dufour , J. Luterbacher , rue
Dufour 89, tél. 2 56 56.

Service permanent du jeudi : Pharmacie de
la "tiare , avenue dé la Gare 36, tél. 2 52 57.
Pharmacie Centrale , Dr J. Jolissaint , rue

• de l 'Union 16 tél. 2 41 13. Pharmacie
Stern. T. Demény, rue des Maréchaux 9,
tél. 2 40 05.

Château de Gottstatt : Sérénade.
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3! «ÏPIll 1811 . I exclusive Chez M ™ ****** • ^•T» BERNE Schanzenstr. 1 § Secrétaire, style Louis XV., . CETMod. 62.003 SBUI" ,0U' ¦ D«Tt«omm.hlomMt« fl ITIOI lh.OIT.antC CO BALE Mittl. RheinbrUcke ¦ noyer Mod. 76.621 SeUl.OD/.- :
Chaise, Mod. 27.022 seul. 29.- BL PflSter ameublements dlllCULHdlldHO Od ZURICH Walcheplatz + Sihlbrucke

Meubles campagnards e_„| Q"7*ï - '¦ 1 Bureau, noyer américain __-J  ¦ Commodes en pin peintes en rouge, teinte mate ¦ LU à étages, normal , . ICO Entourage avec coffre à "_ _„¦ %A t\ *
espagnols - ^>CUi.\t B *J. M Mod. 60.426 .„„¦ fQR _ ¦ (76.539) 76 cm large 259.- 11 Mod 10 451 SBlïl . IUO." literie , Mod. 67.007/6 86111.8*111. - i
Crédence , Mod. 17.696 __

Mi QO ; , Î»BUI. IUU> El (76.537) 40 cm large 197.- Divan à claies, règl.. Mod. 69.03-! seul. 56.-
Petlte table, Mod. 70.059 oclll. 3Qi" | ¦ teinte naturelle, claire, mate I En angle, Mod. 10.453 + 36.— Matelas mousse NOVA, recouvert seul. 42.—

, il TUr M ;¦ (76.540) 76 cm large 249.- i 1Q"7 I Indépendants, Mod. 10.452 + 36.- de tissu écossais
Bahut, Mod. 81.114 S6UI, H I O.™ j pj ¦ (76.538) 40 cm large S6UI. IO / ." H Matelas mousse correspondants dès 42.- Avec entourage , 3 pièces 23B.-
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Voiture automatique DAF 55

t'enciant uois jours , a siège uans nuire
ville le premier congrès organisé par
l'Union technique suisse (UTS), associa-
tion professionnelle fondée en 1905 par
les anciens élève des technicums de
Winterthour, Bienne, et Berthoud. Elle
compte environ 12,000 membres répartis
en 43 sections en Suisse et 3 à l'étranger.
Ses buts sont la promotion de la consi-
dération à laquelle les membres ont droit
dans la vie professionnelle et publique ,
leur promotion et contribution aux pro-
blèmes scientifiques, techniques, économi-
ques dans l'intérêt de la société en gé-
néral.

Dès vendredi, ont eu lieu au Palais
des congrès, l'assemblée des délégués,
l'assemblée générale de la Caisse d'assu-
rance, et samedi matin , une conférence
de presse où le président de l'UTS, H.
Aeppli , l' ancien secrétaire H.-R. Gonthier
et l'actuel secrétaire romand, Ed.-J. Lo-
gez, expliquèrent les objectifs de ce pre-
mier congrès et les problèmes contre
lesquels l'Association bute.

L'après-midi, un exposé du conseiller
national R. Warmann. de Brugg, sur
« La formation suisse dans les professions
techniques, supérieures et l'intégration
européenne » a fourni le sujet débattu
ensuite sous la direction de Roger Nord-
mann , de Lausanne, et à laquelle ont
participé MM. Weber . Gerber , les pro-
fesseurs H.-H. Hauri , Ettlin et Gonthier .

Exposées et discussions furent de grande
importance , d'autant plus que pour la
première fois, l'UTS cherchait à divulguer
auprès du public, qui ne saurait rester
indifférent , les questions qui la préoccu-
pent et qui sont à la base de l'Associa-
tion. Tous les thèmes au centre des dé-
bats concernent une profession dont les
services qu'elle doit rendre à la commu-
nauté sont d'une importance que celle-ci
ignore encon

Le premier congrès
de l'Union technique

suisse

(c) Nonante-huit électrices et électeurs
sur un total de 856, ont participé à la der-
nière assemblée municipale , présidée par le
maire Friedli.

Le procès-verbal de l'assemblée précédente
a été approuvé de même que les conclu-
sions de la commission de vérification des
comptes et du Conseil municipal concer-
nant des points en suspens au sujet des
comptes de 1968. Ceux de l'année écou-
lée avec un total de 878.511 fr. et des
charges pour un total de 795,601 fr. accu-
sent un excédent des produits de 82.910 fr.
qui provient surtout d'un montant plus éle-
vé des impôts , par rapport aux sommes
budgétisées à ce titre.

Les comptes et les propositions du Con-
seil municipal quant à l' utilisation du sur-
plus des produits par rapport aux charges,
ont été approuvés par l'assemblée.

Celle-ci a aussi approuvé les comptes de
la société immobilière « Confort S.A. > et
a décidé d' acheter du terrain pour la nou-
velle halle de gymnastique avec poste sa-
nitaire et du terrain situé au lieu dit « Der-
rière l'Eglise » . Le crédit nécessaire a été
accordé.

Sonvilier : les comptes
municipaux approuvés
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¦ -MSt ¦'¦ "' %:v:::;;::S:SÏ:-:::;:::-::ï:ï:
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Spray Dry Anti-Transpirant
maintient sec ĉL)

(Ce que les déodorants ordinaires ne peuvent pas!*)

•Jfc Spray Dry Anti-Transpirant fait US ?
plus que les déodorants ordinaires. J| JL
Ceux-ci suppriment les odeurs ^

m^^^^corporelles, mais ils ne contrôlent r
pas la transpiration. B.!: -5 ;
Spray Dry Anti-Transpirant ÈlMPHr TPrai'ic!supprime les odeurs corporelles et ft~ -'àSlgè|l *aiS
contrôle la transpiration. "~ w -~" et S6C ""

, j avec
le nouveau

I Spray Dry Anti-Transpirant
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\ nombreuses possibilités: de l'ensemble au meu- 1, rue de la Treille
| ble isolé créant une note personnelle dans votre (tout Près de la

intérieur. Voyez en nos magasins le grand choix place Pury) j
i de meubles espagnols aux prix particulièrement LA CHAUX-DE-FONDS
| avantageux: I 65, rue de la Serre

¦ BIENNE |
_fs.f\Q 7, rue de Morat

Buffet bas dès 0̂ 0™ Dépositaire au Locle %
' ~, . , ., , . . „-,-• M.G. Schwab

Chaise robuste, siège et dossier cuir i//é- 15 rue D.-Jeanrichard
Table dès 620.- Secrétaire 510.- Autres magasins à :

Genève, Lausanne
Demandez nos formules de crédit Fabrique à f§

l le prêt personnel : crédit simple, pas de caution < Cernier/NE M
l le crédit Perrenoud : conditions intéressantes, |

avantages sociaux B

A __^ Aâ___ ___—. ______ Bulle, Neuchâtel, Fribourg,

m Bm i fmf  ̂ ÂV% Genève

if VClfHI m"ie miciie,ine berser
4F 4F " tél. (021) 62 32 91

(dès 18 heures)

mieux se connaître - mieux
se diriger - mieux se maî-
triser - être en bonne santé

Nouveaux cours 1970-71
Reprise septembre

Renseignements et inscriptions dès
le 27 juillet 1970 :
Tél. (021) 62 32 91 (de 18 à 20 heures).

Renseignements : magasin Cérès -
Santé, place du Marché.
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DEPANNAGE

CONGELATEURS

AEG
APLIM SA-021-222936
En dehors des heures de bureau:

021-3270 32 \

Prêts
express
de Fr.500.- â Fr.10000.-

• Pas de caution : |
Votre signature |
suffit

• Discrétion
totale

Banque Procrédit
2001 Neuchâtel
av. Rousseau 5
Tél.: 038/54404

X

Tout peut se
régler par poste.
Ecrivez aujour- &l
d'hui.
Service express

Nom 
Rue
Endroit
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A donner
contre bons soins

CANICHE
mâle, 18 mois,

CHIENNE
poil mi-long,

CHATTE
blanche,

CHATONS
Amis des bêtes,
tél. (038) 9 17 76,
dès 13 heures.

????????????

apprenti
compositeur-typographe

serai) engagé

par l'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis de Neuchâtel

Formation excellente, dans imprimerie moderne, bien équipée.

Durée de l'apprentissage : 4 ans, avec possibilités

d'une formation complémentaire dans la quatrième année.

Nous demandons jeune homme intelligent,

ayant de bonnes connaissances du français et du goût pour le dessin.

Pour tous renseignements el inscriptions ,

écrivez-nous ou téléphonez-nous pour fixer un rendez-vous.

Adresse : Chef technique de la FAN Rue Saint-Maurice 4, 2000 Neuchâtel

/ \Pour une formation professionnelle approfondie

Classe préparatoire
Cours de secrétariat (préparant au diplôme de sténo-
dactylo et de secrétaire) :

j  Cours pour secrétaire médicale
Rentrée scolaire : début septembre

| 13, ruelle Vaucher - TéL 529 81

Vous désirez travailler dans une entreprise moderne, à
l'avarrt-garde du progrès, aussi bien technique que social î

Vous aimeriez mettre en valeur vos connaissances profes-
sionnelles ?

Enfin vous cherchez un poste de travail stable, bien rétri-
bué, avec un horaire en équipes alternatives ?

Alors vous êtes la personne que nous cherchons en qualité

d'ouvrier ou d'ouvrière
Les candidats (es) de nationalité suisse, ou étrangère au
bénéfice du permis C ou ayant plus de 3 ans de séjour en
Suisse, sont priés (es) de prendre contact avec notre chef
du personnel, tél. (038) 5 78 01, interne 220, ou de se pré-
senter à notre service du personnel.

FABRIQUES DE TABAC RÉUNIES S. A.
2003 Neuchâtel

I 

MIKRON HAESLER

PRÉPARATEUR
DE TRAVAIL
Mécanicien s'intéressant à la préparation des
gammes d'opérations, calcul des temps d'usi-
nage, montage et construction des gabarits.
Mécanicien ayant suivi les cours ASET ou équi-
valents aurait la préférence.

Nous sommes une entreprise dynamique, affi-
liée au groupe MIKRON, qui est synonyme de
haute précision et de technique avancée.

Nos machines-transferts répondent aux exigen-
ces de branches les plus diverses (automobile ,
robinetterie, serrurerie , appareillage, horloge-
rie, etc.)

Si vous aimez un climat de franchise et un es-
prit ouvert aux nouvelles méthodes, et si vous
appréciez encore de nos jours le sens de la
responsabilité et l'intérêt pour de belles per-
formances , écrivez ou télép honez à

MIKRON HAESLER S. A., fabrique de machines-
transferts, 73, rue du Collège, 2017 BOUDRY
Tél. (038) 6 46 52 .
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|f %J %_f J êtes le jeune homme que nous cherchons, si

W %J %JI j  êtes Suisse, âgé de 18 à 30 ans, en bonne santé,
possédant une ouïe et une vue satisfaisantes, un sens

t I Inormal des couleurs.

V UuJ avez une bonne formation scolaire et des connaissances
suffisantes d'une deuxième langue nationale : l'allemand
si vous êtes Romand ou de langue italienne, le français
si vous êtes Suisse alémaniique.

tr W V J  attendez de votre patron un bon salaire et des presta-
tions sociales exemp laires.

V QJ? %JI *& vous intéressez à la profession d'agent de train des
Chemins de fer fédéraux, dans la fonction variée,
aux responsabilités nombreuses, de

CONTRÔLEUR
où l'on peut devenir chef de train, voire chef de train
principal.

PB \J %# ¦# vous conseillerons volontiers !

W Ĵ ^r » pouvez envoyer votre lettre de candidature , avec votre
photographie et les certificats relatifs à votre activité
passée, à l'une des adresses indiquées ci-dessous.
Vous y recevrez aussi de plus amples renseignements
et des feuilles d'inscri ption.
Début de l'instruction : le 1er octobre ou le 1er novem-
bre 1970.
Dernier délai d'inscription : le 20 juillet 1970.

Division de l'exp loitation CFF, case postale 1044,
1001 Lausanne.
Tél. (021) 21 47 01, interne 674.
Betriebsabteilung SBB, Schweizerhofquai 6, 6002 Lucerne
Tél. (041) 21 34 43.
Betriebsabteilung SBB, case postale, 8021 Zurich
Tél. (051) 25 66 60, interne 2423.

Je désire la documentation concernant la profession de contrôleur
et les feuilles d'inscription :

Nom et prénom 
Date de naissance No de tél. 
Rue et No 
No postal et localité No 102

GARAGE DES FALAISES S.A..
NEUCHATEL
cherche :

— mécaniciens
sur auto

— laveur-graisseur
Salaire selon capacités. Semaine
de 5 jours.

Téléphoner au 5 02 72 ou se
présenter 94, route des Falai-
ses.

Mécanicien-électricien
cherche

montage
mécanique, électrotechnique , éven-
tuellement dans bureau technique. A
suivi cours Onken. Région Saint-
Biaise, Hauterive, Neuchâtel.
Faire offres à P. Landry,
2074 Marin-Préfargier.

JEUNE FILLE
de 15 ans désire travailler dans famil le
avec petit enfant , à partir du fi jui l let ,
pour 4 semaines.
Faire offres à Mme Silvia Baltisberger ,
Obstgartenstrasse 23, 8302 Kloten.

L'IMPRIMERIE CENTRALE
NEUCHÂTEL

achète

CHIFFONS
toile et colon, dimensions
minimales : 30 cm X 30 cm,
propres, blancs et couleurs.

Maison de produits
chimiques suisse
cherche
collaborateur
dépositaire-revendeur.
Travaux pouvant se
faire en famille.
Large bénéfice
prouvé.
Pour traiter , 6000 fr.
Garantie assurée.
Ecrire sous chiffres
K 324594-18 à
Publicitas ,
1211 Genève 3.

Pâtissier
libre tout de suite ,
pour jour ou nuit ,
cherche place.

Adresser offres
écrites à 246-304
au bureau du journal.

kummer
fabrique de machines 

Nous cherchons à engager , immédiatement ou pour date d'entrée
à convenir,

mécanicien
de précision
pour différents  postes de travail intéressants.
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LA NEUCHATELOISE
'"¦¦ Compagnie Suisse

d'Assurances Générales

Nous désirons engager pour entrée immé-
diate ou date à convenir

DEUX PERFORATRICES -
VÉRI FICATRICES

expérimentées sur cartes perforées svstème
IBM 360/20

Nous proposons :

• bonne rémunération
• ambiance de travail agréable
• locaux modernes
• travail intéressant et varié

Nous désirons :

• caractère coopératif
• facilité d'adaptation
• une ou plusieurs années de pratique

dans la perforation

• Nous sommes également disposés à for-
mer, à nos frais, toute candidate possé-
dant une bonne instruction générale et
connaissant la dactylographie.

Nous invitons les personnes intéressées à
adresser leurs offres , à téléphoner ou à se
présenter à

LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse d'Assurances Générales
Bureau du personnel
Rue du Bassin 16
2001 Neuchâtel
Tél. (038) 5 74 44, interne 208.

Nous cherchons, pour notre rayon de Neuchâtel et
du Jura bernois ,

UN REPRÉSENTANT
âgé de 25 à 35 ans.
Nous offrons : — une situation stable et d'ave-

nir
— un programme de vente étendu
— des produits réputés pour la

branche « Emballage »
— une mise au courant appro-

fondie
Nous demandons : — une formation commerciale

— connaissances d'allemand
— de l'initiative et le sens des

responsabilités
— débutant accepté

Nous attendons volontiers vos offres , avec curricu-
lum vitae, photo et références, à l'adresse suivante :

BRANGS + HEINRICH S. A.
Extension Suisse romande
Case postale, tél. (021) 25 32 12, 1008 PRILLY.

Voici la liste des numéros gagnants de la LOTERIE DE LA QUINZAINE
COMMERCIALE DE NEUCHATEL, dont le tirage a eu lieu le 13 juin devant
le public du Panespo, à Neuchâtel, en présence d'un notaire et d'un repré-
sentant de la police cantonale. Les lots sont à la disposition des heureux
gagnants dès ce matin, 9 heures, et tous les jours de la semaine , de 9 h
à 11 h 30, sauf le lundi et le samedi , 4, rue Saint-Maurice, à Neuchâtel.

Le billet No 219523 gagne le gros lot : une Autobianchi A 111
(Garages Apollo, H. Favre)

Le deuxième prix, un photo-safari au Kenya (Serengeti) et vacances bal-
néaires au bord de l'océan Indien pour 2 personnes, durée 17 jours (Migros
Hôlelplan) est attribué au détenteur du billet No 152927.

Troisième prix : une monlre-bijou de grand luxe (Palladium, horlogerie-
joaillerie) au détenteur du billet No 564131.

Quatrième prix : une caravane (Rochat Caravan) au détenteur du billet
No 269849.

Cinquième prix : un voyage Oslo - Suède méridionale pour 2 personnes,
durée 11 jours (Voyages et Transports S. A., Marti) au détenteur du billet
No 508947.

No 558203 : un voyage Londres - Ecosse pour 2 personnes, durée 9 jours
(Wagons-lits Cook) ;

No 508169 : une machine à laver automatique « Lavator » (Schulthess) ;

No 66376 : un vol New-York aller-retour pour une personne (Voyages el
Transports S. A., Marti) ;

No 665220 : un salon, tissu Horn rouge et skai noir (Meubles Meyer) ;

No 608611 : une caméra professionnelle « Nizzo reflex » (Optique Rabus) ;

No 270417: un bon d'achat de Fr. 1000.—, à la COOP ;
No 201728 : un week-end à Rome pour 2 personnes (Wagons-lits Cook) ;

No 551100 : une cuisinière électrique « AEG » (Tanner) ;
No 593812: un salon genre Hippy (Pfister Ameublement) ;
No 556443 : une cuisinière à gaz « Triplex » (Rochat , Cernier) ;

No 602578 : un équipement comp let ciné «Super 8 Bolex » (Optique Rabus) ;
No 482527 : un bateau pneumatique « Barca » avec moteur 4 CV (Les Armou-

rins).
Tous les billets se terminant par 638 gagnent 1 lot surprise ;
fous les billets se terminant par 908 gagnent 1 livre ;
fous les billets se terminant par 815 gagnent 1 livre ;
fous les billets se terminant par 620 gagnent 1 livre ;
tous les billets se terminant par 687 gagnent 1 bloc de correspondance ;
tous les billets se terminant par 263 gagnent 1 bloc de correspondance ;
tous les billets se terminant par 627 gagnent 1 bloc de correspondance ;
tous les billets se terminant par 801 gagnent 1 bloc de correspondance ;
tous les billets se terminant par 291 gagnent 1 étui de 10 portions

de Suchard Express ;
tous les billets se terminant par 885 gagnent 1 étui de 10 portiorrs

de Suchard Express ;
fous I es billets se terminant par 48 gagnent 1 bouteille de 3,3 dl

Canada orange ;
fous les billets se terminant par 15 gagnent 1 paquet de sugus ;
fous les billets se terminant par 33 gagnent 1 savon de toilette ;
tous les billets se terminant par 64 gagnent 1 st ylo imprimé au nom de la

Quinzaine commerciale.

LISTE DES NUMÉROS
GAGNANTS DE LA

LOTERIE DE LA QUINZAINE
COMMERCIALE
DE NEUCHATEL
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Le Prix-Coop
est aussi bas en altitude

qu'en plaine.
Le Prix-Coop vous suit partout en Suisse: à Avenches,

Boudry. Courrendlin, Davos, Epinassey, Fontainemelon,
Genestrerio, Hérémence, Isérables, Jenaz, Kirchlindach,

Lajoux, Muhlethurnen, Neirivue, Oleyres, Penthalaz,
Quartino, Reconvilier, Semsales,Thierrens, Uetikon am See,

Vendlincourt,Welschenrohr, Yvorne, Zurzach
et dans une multitude d'autres localités du pays. maintien d'un prix indicatif dépassé. Nous les combat-

Il est pratiquement présent dans toute la Suisse. Dans tons en pratiquant le Prix-Coop. A qualité égale,
plus de 2400 magasins Coop. C'est un prix sans le Prix-Coop constitue un minimum absolu. C'est un
frontières. Un prix qui ne iMMî Ml̂ ^̂ ^̂ ^ î ^^̂ '̂ Piĝ ^M'Illlii 'IIJIi'lllIill 'IMIW Pr'x c'a'r et un'c'ue' déjà
fait aucune différence, ni de H S appliqué sur des centaines
catégorie, ni de géogra- ^^w^̂ ^^̂  ' d'articles Coop. D'autres
phie. Qui offre le même ||P̂ *mm \ articles suivront, au fur et à
avantage à chacun. Que mesure de l'abandon des
ce soit dans îe supermarché 1 HF .. ^vx \ prix indicatifs.
d'un grand centre ou dans W Aux consommateurs,

lointain village de montagne,! H ^̂ éÉÉ  ̂
BTfk

' p lP̂  ¦ ^ langage de l'avantage. Cet
le Prix-Coop est aussi bas "' * "^^ |H ; avantage, nous voulons

-<-) « Lip.io.no.i en altitude qu'en plaine. m m qu'il soit une réalité, valable 
 ̂
««¦* *, '-.̂ maiam

Pourquoi en est-il ainsi ? YV pourtous et partout. Même
Parce que pour nous m imm °̂  '

es 
*
ra

's d'exploitation
un certain esprit de service | m sont plus élevés. Sans faire
passe avant la recherche m - .«M». Jlfl ; de différence. A Savièse
d'une rentabilité certaine. 'mË I comme à Genève. A Vaulion
Parce que nous sommes ||Ë |||B I comme à Lugano. Aux
contre les différences. Les ||| | i -•*** , 

"f Jj \ 4 coins de la Suisse, Coop
différences fictives, par & «1H se dépense pour vous.

Quelques exemples de Prix-Coop:
Prix-Coop avec timbres Coop

Lioba Délicat Fromage à tartiner boîte 225 g Fr. 1.70
Cidre bouteille 1 litre Fr. -.70
Ami Noisette tablette 100 g Fr. -.95
Gold Star Ice Cream cornet vanille Fr.-.75
Feuille d'aluminium rouleau de 20 m Fr. 2.20

Voyez et comparez !

COOPT7
se dépense pour vous. COlO

-.



L'avenir de l'aviation suisse compromis
par le manque d'aérodromes?

Ce n'est un secret pour personne que
notre aviation civile et notre armée souf-
frent , tant l'une que l'autre, et depuis
des années, d'un manque de pilotes qui
risque de compromettre le développement
du réseau suisse de lignes aériennes et
l'efficacité de l'aviation militaire. La
Swissair, par exemple, occupe actuelle-
ment 40 % de pilotes étrangers et, si
les besoins de l'armée en pilotes de mi-
lice sont provisoirement couverts, il n'y
a pas assez de pilotes de carrière pour
l'escadre de surveillance, pas assez d'of-
ficiers instructeurs, ni de moniteurs de
vol.

Ces faits ont engagé le Conseil fédéral ,
en 1958 déjà, à adresser aux Chambres
un message tendant à encourager le re-
crutement et la formation de jeunes pi-
lotes. En exécution des décisions prises,
l'Aéro-Club de Suisse fut chargé d'orga-
niser les cours de l'Instruction aéronau-
tique préparatoire. Depuis onze ans
qu'existe cette institution, plus de 4000
jeunes gens de dix-sept à dix-neuf ans
ont été sélectionnés et formés aux frais
de la Confédération.

AGENTS DE RECRUTEMENT
Ainsi placés devant une tâche nationa-

le, les sections des aéro-clubs et les éco-
les de pilotages, sont devenues, par-delà
de vol de nuit leurs objectifs propres,
les principaux agents de recrutement des
forces nécessaires à la navigation aérienne
suisse et les garants d'une évolution
saine et bien conçue de cette dernière.

Cette fonction, qui va poser des exi-
gences toujours accrues au fur et à me-
sure du développement foudroyant que
l'on voit se dessiner dans toutes les dis-
ciplines aéronautiques, constitue pour
l'ACS à la fois un devoir et un pont
vers l'avenir. Il s'agit de veiller à éviter
que cet avenir, avec tout ce qu'il con-
tient de promesses, ne soit artificiellement
compromis par des restrictions en appa-
rence propres à simplifier les problèmes
non résolus et par des limitations léga-
les, inapplicables en pratique.

Il fau t, pour aller au-devant de cet

Un beechraft « Duke » à l'atterrissage. Ce bimoteur de 4 à 6 places
est doté de deux moteurs à turbocompresseurs de 380 CV. Il vole à

près de 400 kmh.

avenir, emprunter la voie traditionnelle
du libéralisme, de l'autodiscipline, de la
mesure et des initiatives réfléchies.

Il faut aussi des aérodromes.

APPRENDRE A PILOTER
D'ABORD

Le drame, pour l'aviation suisse, c'est
que la population, dans sa grande majo-
rité, n'en est pas persuadée du tout. Pas
plus d'ailleurs que certaines autorités
communales ou cantonales !

Pourtant , avant de servir sur la ligne
ou de se mettre aux commandes d'un
chasseur, le futur aviateur doit commen-
cer par apprendre à piloter. C'est d'une
logique cartésienne !

Or, si l'on ne développe pas les écoles
d'aviation actuellement, comment résou-
dra-t-on les problèmes posés par la for-
mation de base et la sélection ?

L'école de base doit nécessairement
s'effectuer sur des avions légers, écono-
miques et faciles à piloter. En Suisse, ce
n'est qu'après deux cents heures de vol
qu'on peut obtenir une licence de pilote
professionnel. La licence de pilote de li-
gne exige un minimum de 1200 heures
dans lesquelles entrent au moins 75 heu-
res de vol aux instruments, 100 heures
fond et 400 heures en qualité de
copilote.

Il est indispensable que les pilotes
fraîchement licenciés, après environ 30
à 40 heures de vol, s'entraînent, suivent
des cours de perfectionnement leur per-
mettant de remplir les conditions requi-
ses. Pour s'entraîner et se perfectionner,
il faut des aérodromes dont certains doi-
vent être complètement équipés pour le
vol aux instruments.

NOTRE I N F R A S T R U C T U R E
Actuellement, seuls les aéroports de

Genève, Zurich et Bâle sont équipés pour
des approches ILS (Instrument Landing
System). Celui de Berne, ne permet
qu'une procédure d'approche NDB, ce
qui, en pratique, signifie qu'un plafond
d'au moins 300 mètres sur sol est in-
dispensable pour que les avions puissent

se poser. A titre de comparaison, Ge-
nève et Zurich permettent des atterris-
sages avec seulement 30 mètres de pla-
fond et 400 mètre de visibilité horizon-
ta le.

Berne souffre en outre de sérieuses res-
trictions d'utilisation... à l'image de nom-
breux autres champs d'aviation. C'est un
aspect du problème qui semble, hélas !
échapper à la majorité de la population.

La loi suisse sur la navigation aérienne
distingue deux catégories d'aérodromes :
la première comprend les aéroports des-
tinés au trafic aérien public, et qui sont
au bénéfice d'une concession.

On en dénombre neuf actuellement :
Zurich, Genève, Bâle, Berne, La Chaux-
de-Fonds, Granges, Lausanne, Samaden,
Sion.

L'existence de ces aérodromes est en
principe assurée puisque leur exploitant
bénéficie du droit d'expropriation pour
l'acquisition des terrains, les dégagements
étant garantis par un plan de zone. Ces
aérodromes ont enregistré, l'an dernier,
320,000 mouvements d'avions privés.

La plupart des aérodromes font par-
tie de la deuxième catégorie et sont qua-
lifiés de champs d'aviation. On en compte
39. Ils ne bénéficient d'aucune protection.
Pourtant 29 d'entre eux enregistrent plus
de mouvements que l'aéroport le moins
occupé ! Au total 500,000.

HUIT SUR DOUZE M E N A CÉS !
Nous nous sommes livrés à une petite

enquête, limitée à la Suisse romande.
Nous avons essayé de déterminer com-
bien de ces places ont leur existence as-
surée. Huit sur douze sont menacés...

Quant aux projets de nouveaux aéro-
dromes dont les chances de réalisation
sont réelles, nous n'en trouvons qu 'un :
celui de Lausanne-Etagnières qui devrait
être ouvert au trafic dans le courant de
1973.

Cela signifie-t-il que les pilotes suisses
se trouveront un jour dans l'impossibili
té de voler, faute d'aérodromes

Peut-être est-ce voir les choses en noir.
Du moins, cela montre à l'évidence que
la situation est alarmante.

OBJECTIFS IMMÉDIA TS :
DEUX NOUVEA UX... .

AÉRODROMES ÉQUIPÉS D 'ILS
En 1966, l'aviation générale comptai!

en Suisse 2942 pilotes privés et 223 pi-
lotes titulaires de la licence de vol aux
instruments. L'année dernière ces chiffres
étaient passés à 3448 licences de pilote
privé et 403 licences de vol aux instru-
ments (compte non tenu des pilotes de
ligne).

En 1970, la Suisse comptera plus de
500 pilotes avec qualification 1ER. De
prudentes estimations permettent d'affir-
mer que dans dix ans, ils seront 1500.
Quelle sera la situation en 1980 si notre
pays n'est pas en mesure d'offri r une
infrastructure capable d'absorber le sur-
plus de trafic provoqué par le dévelop-
pement très rapide du vol aux instruments
dans l'aviation générale ? On peut crain-
dre le pire.

Sans aller si loin, on peut d'ores et
déjà imaginer ce que représentera le seul
trafic 1ER, dans notre pays, au cours de
ces prochains mois.

500 pilotes 1ER (sans compter les pi-
lotes de ligne, rappelons-le), cela signi-
fie que les experts de l'Office Fédéral
de l'Air ou désignés par celui-ci doivent
accomplir 1000 vols de contrôle par an ,
sans parler des répétitions éventuelles.
En outre , on admet que chaque pilote
s'entraîne environ une heure avant de se
présenter au contrôle bisannuel.

D'ici fin 1970 l'effectif des pilotes IFR
aura été porté à 650, soit 150 nouveaux

Le nouveau bimoteur à turbines King Air 100 de Beechraft est équipé de deux moteurs de 680 CV
chacun. Il emporte de 9 à 15 passagers à plus de 400 km/h. Il atterit sans difficulté... et sans bruit sur

des pistes de 600 mètres.

candidats qui auront effectué , chacun,
environ 40 heures de vol IFR, soit au
total 6000 heures. Elles consistent, pour
les deux tiers, en vols d'approche et en
procédures d'urgence accomplies sur les
axes d'approche di nos trois aérodromes
Genève, Zurich , Bâle.

En résumé, dans le courant de l'année
1970, ces trois aérodromes devront absor-
ber quelque 8000 heures de vol dans leur
zone de contrôle, en plus évidemment
du trafic régulier. Donc, actuellement
déjà, on peut admettre que la situation
est extrêmement sérieuse, pour ne pas
dire plus.

Il s'agirait donc de disposer dès main-
tenant de deux aérodromes supplémen-
taires, capables de digérer une grande
partie de ce trafic d'instruction.

Comme nous l'indiquions plus haut ,
le projet de Lausanne-Etagnières semble
avoir de bonnes chances d'aboutir (il
avait refusé une première fois par le
peuple , il y a quatre ans). Mais sa mise
en exploitation n'interviendra guère avant
deux ou trois ans.

Le PROJET DES GRANDS-
M A R A I S

Un deuxième aérodrome équipé d'un
système d'atterrissage « par tous les
temps » est projeté dans la région des
Grands-Marais. Cet aérodrome serait
avant tout destiné à remplacer celui du
Belpmoos qui sera définitivement fermé
au trafic en 1980.

A ce propos, ks informations les plus
fantaisistes ont circulé. On a parlé d'un
aéroport intercontinental. Précisons une
fois pour toutes qu'il n'en est absolu-
ment pas question. Le projet des Grands-
Marais établi par les spécialistes de l'Of-
fice fédéral de l'air, prévoit une piste de
2500 mètres, ce qui signifie qu'elle pour-
rait être utilisée au maximum, par des
avions de la classe du DC-9. Il n'est
donc pas question de quadriréacteurs
long-courrier comme les DC-8, Boeing
707, voire Jumbo Jet !

On a parlé encore d'une piste art if i-
cielle construite sur le lac de Neuchâtel ,
à son extrémité est.

Il s'agit là, évidemment d'une aimable
plaisanterie, en tout cas considérée com-
me telle par les milieux officiels et par
les gens tant soit peu au courant des
questions aéronautiques.

Dût-on trouver un seul argument en-
traînant l'abandon d' un tel projet , l'aéro-
drome militaire de Payerne situé à pro-
ximité , le fournirait !

La solution des Grand-Marais demeure,
à notre avis, extrêmement valable. L'ins-
tallation ILS étant prévue au nord-est ,
toutes les approches aux instruments
pourraient donc se faire depuis cette di-
rection , en dehors de la zone de Payerne.

Quant aux atterrissages dans l'autre
sens, ils se feraient nécessairement à vue
et les avions pourraient effectuer leur
circuit à basse altitude. Il n'y aurait pas
d'interférence avec Payerne.

Les problèmes techniques seraient donc
résolus sans difficulté.

Il y en a d'autres.
On a pu lire dans la presse que toutes

les communes intéressées par le projet
avaient manifesté leur opposition , quand
même les incidences économiques résul-
tant de la présence d'un tel aérodrome
ne pourraient être que profitables pont
la région, ainsi que le montre l'étude très
poussée du professeur P. Risch.

On parle de dégâts aux cultures, on
parle de réduction de la surface cultiva-
ble, de danger pour l'eau de fond ser-
vant à l'alimentation d'une partie des
communes seelandaises, de pollution , de
bruit  surtout , etc.

PLUS D'A VANTAGES
QUE D' INCONVÉNIENTS

Mais si l'on se livre à une étude objec-
tive du problème, on doit bien se ren-
dre à l'évidence : les avantages l'empor-
tent largement sur les inconvénients.

Songe-t-on, pour ne parler que du
bruit , qu'à l'heure actuelle déjà , un DC-9
beaucoup plus puissant qu'une Caravelle
est nettement moins bruyant ?

Il faut en outre remarquer que l'essen-
tiel du trafic autour d'un aérodrome com-
me celui des Grands-Marais , serait cons-

titué par des avions d'affaires à turbines
dont le niveau de bruit est très inférieur
à celui d'un avion léger à hélice.

Dans quelques années, le bruit autour
des aérodromes ne devrait plus constituer
un objet de préoccupation grâce aux ré-
sultats qu'auront atteint les constructeurs
de moteurs dans ce domaine.

Sait-on qu'aujourd'hui déjà , l'armée
américaine utilise au Vietnam, un avion
absolument silencieux, pour la reconnais-
sance à basse altitude ? Cet appareil,
construit par Lockheed est un biplace de
210 CV entraînant une hélice à six pales,
à rotation lente.

La construction en série du YO-3A
vient d'être lancée. On peut donc raison-
nablement penser que d'ici peu d'années,
de tels appareils apparaîtront sur le mar-
ché civil .

A LA CONFÉDÉRATION
DE PRENDRE L 'INITIATIVE

DES OPÉRATIONS
La réalisation de l'aérodrome des

Grands-Marais étant d'intérêt national , il
conviendrait que la Confédération prît
elle-même l'initiative des opérations en
témoignant dans cette affaire de l'éner-
gie et de la célérité voulues, faute de
quoi le réveil sera pénible.

Des dizaines d'années se sont écoulées
avant que la Suisse comprenne enfin l'in-
térêt des autoroutes.

Il serait fâcheux qu'on puisse repro-
cher à nos autorités en 1980, de ne pas
avoir su prévoir l'évolution de l'aviation.
Il serait injuste enfin que les générations
futures paient le prix de nos hésitations
et de nos erreurs de jugement.

Georges-André ZEHR

Le nouveau bimoteur à turbines King
Air 100 de Beechcraft est équipé de deux
moteurs de 680 CV chacun. Il emporte
de 9 à 15 passagers à plus de 400 km/h.
Il atterrit sans difficulté... et sans bruit
sur des pistes de 600 mètres.

Un Beechcraft Duke » à l'atterrissa-
ge. Ce bimoteur de 4 à 6 places est
doté de deux moteurs à turbocompres-
seurs de 380 CV. 11 vole à plus de
400 kmh.

Trois peintres jurassiens à la Neuveville
Deux courants de la peinture de nos

jours, fort tranchés, ont trouvé récem-
ment des sympatiques témoins dans la
nouvelles Galerie des Beaux-Arts de la
Neuveville. Trois peintres, deux lignées
bien différentes mais qui se rejoignent
cependant du fait d'être représentatifs
d'une peinture en vogue. Les trois ont
encore un dénominateur commun très
accentué : un même essor et des vir-
tualités considérables.

GÉRARD TOLCK
Probablement le plus remuant, le plus

audacieux également, Tolck peint d'après
une conception où le mouvement, la
lumière et l'espace, conjointement , peu-
vent jouer un rôle équilibré. Dans la
presque totalité des productions qu'il nous
montre aujourd'hui, on s'aperçoit qu 'il
est guidé par un fort impératif optique
— qui malgré tout ne correspond pas
tout-à-fait au op-art.

Encadrées dans un treillis de lignes
adroitement agencées, il place des cou-
leurs plates. Veut-il atteindre une vibra-
tion, conférer à chacune une plus haute
résonance ? Au demeurant, les lignes
restent l'élément le plus fort de la struc-
turation. Plus heureux que jamais lors-
qu'il procède avec des profils rectilignes.
Ses incurvées sont des recherches, offrent
un chemin d'exploration qui l'amènera
sûrement plus loin quoique les résultats

Voirol.

actuels soient déjà très significatifs. Quel-
ques-unes de ses compositions à coupes
rigidement linéaires ne semblent pas vou-
loir magnifier la couleur à un très haut
degré, l'accent restant toujours sur la
structuration du dessin. Tout en ayant
probablement l'op-art en tête, il sait s'en
écarter volontairement pour établir une
hiérarchie qui obéit certainement à des
considérations esthétiques très personnel-
les. Il est franchement emporté par le
souci de construction auquel il cède sans
dévaloriser pour autant le reste.

YVES VOIROL
Yves Voirol travaillait depuis long-

temps aux côtés de Coghuf et l'emprise
bienfaisante de celui-ci est décisive dans
ce qu 'il nous montre maintenant, soit
une dizaine d'huiles, acryliques, collages
également. Le genre de son maître com-
porte l'immense avantage de permettre
des multiples variations qui n'écrasent
point la personnalité de Voirol. Aussi,
ses huiles peuvent montrer une tendance
propre de l'élève. Un tempérament porté
sensiblement à une peinture grave. Les
teintes obscures sont les plus étendues
et deviennent de plus en plus sombres.
Ses grandes taches vertes paraissent
aller vers une rudesse qu'il sait adroite-
ment engloutir dans un ensemble qui
s'intègre correctement.

Tolck.

Les tableaux de Voirol sont les plu;
secrets de l'exposition et vraisemblable-
ment les plus laborieusement exécutés.

Holzer.

FRED-ANDRÉ HOLZER
Tout en restant aussi dans la ligne de

Goghuf — ce que, d'ailleurs il ne dis-
simule pas, Holzer préfère le chemin
vers la lumière et témoigne d'une fraî-
cheur particulière. Au départ , il tient
aussi aux couleurs sombres mais vite
compensées, dans un même tableau , par
des tons clairs et des compositions ailées.
Ses aquarelles échappent fort bien à la
pesanteur et, qui plus est, avec aisance.
Il s'oriente vers des formes-couleurs
légères, nullement superficielles — ni
gratuites non plus. On devine qu'il est
en train de voler de ses propres ailes
et révèle une joie qu 'on chercherait vaine-
ment dans les œuvres qui l'entourent,
plus laborieuses en général. Ce trait fort
agréable à son poids qui s'ajoute aux
possibilitées prometteuses.

On pourrait objecter que ces deux
derniers peintres se montrent trop étroite-
ment I liés au monde extraordinaire de
Coghuf. L'objection reste faible. Préten-
dre qu'ils ne présentent pas un intérêt
réel serait abusif. Ils vont leur chemin,
de toute évidence, et ils en ont parcouru
en outre, un bon bout, notamment dans
l'ordre de la technique. Es sont très
doués pour aller de l'avant dans une
orientation qui a permis à leur maître
de créer des merveilles. ARS

Six frères, six sœurs, un oncle et deux tantes : une grande famille de
chez nous.

(Avipress - R. Ch.)

(c) En dehors des grands mouvements
de circulation , à l'écart du monde grouil-
lant des villes et même du littora l
tout proche, il existe encore quelques
oasis de paix et de tranquillité, des coins
où l'on a heureusement l'occasion d'ap-
précier une nature particulièrem ent agréa-
ble, des endroits où l'on a encore le
temps de vivre, de laisser vivre et au
cours des ans, de se retrouver en fa-
mille pour jeter un regard sur le che-
min parcouru.

Dimanche, c'est à Montalchez. que
s'est tenu un rendez-vous de famil le peu
ordinaire, puisqu'il s'agissait des « retrou-
vailles » de douze frères et sœurs de la
même famille... six de chaque, comme
on dirait là-haut, avec un accent qui
n'est ni vaudois, ni neuchâtelois, mais
d'un mélange délicieux des deux cantons
dont la frontière est toute proche.

A insi, les six frères et les six sœurs,
de la famille Vautra vers, de Provence
se sont retrouvés un peu en dessous de
leur village natal, chez Valentine Perrin :
« la tante de Montalchez » .

Une journ ée c'était évidemment peu
pour raconter tout ce qui s'est passé
depuis qu'on s'est disséminé un peu
partout depuis bien des années ; l'aînée
de cette « douzaine » a 62 et la cadette
41 ans ; ce sont en e f f e t  les filles qui
ont ouvert et ferm é la marche !

Pour la circonstance, la coquette fer-
me du haut de Monta lchez a connu
une grande animation, le four a mar-
ché bon train, car comme il se doit ,
la table bien garnie ne comportait que
des spécialités maison. Spécialités aux-
quelles n'ont pas seulement goûté « les
douze » puisque la descendance était aus-
si de la fête .

Quand une grande famille
se réunit à Montalchez
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I Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
î Neuchâtel

I Téléphone (038) 5 65 01 '¦

Jl Compte de chèques postaux 20 - 178

Noi guicheti sont ouverts au publie
de 8 heure» à midi et do 13 h 45

~ a 18 h 10, muf le samedi. i

Tous nos bureaux peuvent être atteints
__; par téléphone de 7 h 30 à J2 heures et

de l 3 h 4 5 à l 8  heures. En dehors de
-J ces heures, une permanence est ouverte,

du dimanche au vendredi soir de 20 h 30
à 0 h 30. La rédaction répond ensuite
aux appels jusqu 'à 2 heures. ;

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant - veille à
17 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pour le numéro du lundi, les !
grandes annonces doivent parvenir à i
notre bureau le vendredi avant 9 heures i
et les petites annonces, le vendredi éga-
lement avant 11 heures. Pour le mardi ,
le lundi jusqu'à 8 h 15. !

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis mor- !
tuaires sont reçus à notre bureau jus-
qu'à 18 heures ; dès ce moment et j
jusqu'à 23 heures, ils peuvent être glis-
sés dans la boîte aux lettres du journal
située à la rue Saint-Maurice 4, dans i
le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jus -
qu 'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu 'à
23 heures, nous n'acceptons plus que
des avis tardifs dont la hauteur est
fixée au maximum à 50 millimètres et

! de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif des abonnements
! SUISSE : ;

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
60.— 31.50 16.50 6.—

ÉTRANGER
l u  6 mois 3 mois 1 mois

90.— 46— 24.— 8.50
Espagne, Turquie, Grande-Bretagne, g

Yougoslavie et les pays d'outre-mer :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois

95.— 52.— 27.— 10.—

Tarif de la publicité
ANNONCES : 40 c. le mm, min. 25 j
mm. — Annonces locales 30 c, min. j
25 mm. — Avis tardifs et réclames
urgentes, Fr. 2.20. Réclames, Fr. 1.35. I
Mortuaires, naissances 70 c. — Petites
annonces non commerciales à tari f
réduit 25 c le mot, min. 10 mots, j

Pour les annonces de provenance
extra-cantonale :

Annonces Suisses S.A., c ASSA »
agence de publicité , Aarau , Bâle, Bel-
linzone, Berne, Bienne, Fribourg, |
Genève, Lausanne, Locarno, Lucerne, \
Lugano, Neuchâtel, Saint-Gall, Schaff-

house, Sierre, Sion, Winterthour,
Zurich

Délais pour les
changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

. la veille avant 8 h 30 v . «
Pour le lundi : le vendredi

avant 8 h 30
Les changements d'adresse en Suisse ;
sont gratuits. A l'étranger : frais de

port en plus.

I
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Il y a 44 ans,
nous avons construit

une Schulthess
Elle est toujours en fonction

• "- """ ' " ¦" "" • ¦"F¥ -" " H , -¦ lift ¦<•** 
' ï *i l. M , , ,. ... • -emau s -. ¦• ¦ , -. . . . ¦ . . „ . i .. , , X"

Machine à laver la vais- Schulthess Universal. Ma- Schulthess Super 4 ou 6. Schulthess Electronic 64 à Schulthess Tumhler 6. Sé-
selle Schulthess SG/6. chine à laver automatique Machines à laver automa- prépaiement pour immeu- choir pour maisons uni

Capacité: 6 services de pour appartements, mai- tiques à commande par blés locatifs, ensembles et multifamiliales, salons-
tablèordinaires.Les divers sons urj ifaxniliales et pe- cartes perforées. Pour résidentiels et salons-la- lavoirs et petites exploita-
programmes de lavage et tits immeubles locatifs. grands ménages et mai- voirs. tions.
de rinçage sont commandés Disque sélecteur pour sons multifamiliales. Sélection des divers pro- Doté d'une minuterie et
par cartes perforées. Sys- 14 programmes. Vitesse La commande par cartes grammes de lavage à l'aide d'un thermostat, il permet
tème d'aspersion à_ 6 gi- d'essorage élevée. Absolu- perforées, unique en son de pièces de monnaie. Plus de fixer la durée et la tem-
cleurs, panier à vaisselle ment stable et exempte de genre, permet d'exécuter de décompte de lavage ni pérature du séchage. Le
rotatif décuplant la puis- vibrations. Toutes les tem- tous les programmes de d'électricité pour le loca- linge peut être retiré de la
Bance de lavage. Cycles de pératures sont comman- lavage connus à ce jour et taire. Le compteur-enre- machine complètement sec
lavage très courts. En- dées et adaptées automa- futurs, en fonction du gistreur indique le mon- ou légèrement humide,
tièrement automatique du tiquement aux tissus à linge à laver. tant exact des recettes de Livrable également avec
prérinçage au séchage. laver. la machine. L'Electronic dispositif de prépaiement.

64 encaisse, sélectionne
les programmes, lave, ad-
ditionne et comptabilise.

Le programme de vente Schulthess comprend aussi des installations de lavage pour buanderies industrielles, des extracteurs de lavage, 1845des centrifugeuses, des calandres à rouleaux multiples et des presses automatiques. .̂ fflfik

SCHULTHESSÎl
les automates Schulthess sont en vente auprès de: Ateliers de Constructions Ad. Schulthess & Cie, SA, 8039 Zurich, Stockeretrasse 67, tél. OBI SS73B0. 1200 Genève, 6, rue de la Flèche, tél. 022 358890. 1003 Lausanne, S, place Chauderon, tél. 021226641.2000 Neuchâtel, 9, rue des Epancheurs, tél. 038 58766. 6962 Lusano-Viganello, Via la Santa 18, tél. 091 618971. 8000 Berne, Aarborgergasse 36, tél. 031 220321. 7000 Coire, Bahnhofstrasse 9, tél. 081 220822. 9008 St-Galt, Langgasse 54, tél. 071 249778.Agence viennoise S.à r.l., A-1070 Vienne, Neubaugasse 2, tél. 0222 938328. Bureaux de vente affiliés: A-6020 Innsbruck, Amraserstrasse 1, tél. 05222 203Î9. A-402O Linz, Unt. Donaulânde 18, tél. 07222 25134. Représentations à l'étranger: Belgique, Dane»mark, Allemagne, Angleterre, fiance, Italie, Yougoslavie, Luxembourg, Pays-Bas, Suède, Etats-Unis.

Répondez,
s. v. p.,

aux offres
sous chiffres...
Nous prions les per-

sonnes et les entre-
prises qui publient des
annonces avec offres
sous chiffres de répon-
dre promptement aux
a u t e u r s  des offres
qu 'elles reçoivent. C'est
un devoir de courtoi-
sie et c'est l'intérêt de
chacun que ce service
f o n c t i o n n e  normale-
ment. On r é p o n d r a
donc même si l'offre
ne peut pas être prise
en considération et on
retournera le plus tôt
possible les copies de
certificats, photogra-
phies et autres docu-
ments j o i n t s  à ces
offres. Les intéressés
leur en seront très re-
connaissants, car ces
pièces leur sont abso-
lument n é c e s s a i r e s
pour répondre à d'au-
tres demandes.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

BINOCULAIRE . Leitz » avec divers acces-
soires. Tél. 7 77 77.

CHAISE D'ENFANT Luthilette , prix 120 fr.
Tél. 8 16 77.

COMPLETS D'HOMMES et divers vestons.
Tél. 7 77 77.

RAVISSANTS MANTEAU ET CABAN,
lainage blanc, deux costumes mi-saison, robes,
jupe s, pulls. Taille 36-38, peu portés, bas
prix. Tél. 4 19 13.

LIT MURAL escamotable, en bon état ;
complet homme taille 46. Tél. 5 82 78.

GRANUM en très bon état. Tél. 5 38 36.

ÉQUITATION, une magnifique selle de
western , une de sport , une bride , une paire
de bottes. No 42-43. Tél. 6 61 35.
DEUX CERISIERS 60 c. le kg, Neuchâtel-
Est. Tél. 5 59 42.

SOULIERS DE VARAPPE No 46, pratique-
ment neufs , marque Eiger - Darbellay. Télé-
phone (038) 7 07 36.

POUSSETTE moderne en bon état , avec lite-
rie. Tél. 8 73 74.

ATTELAGE POUR CARAVANE modèle
Volvo 122 S, renforcé pour easy drive. Télé-
phone 8 32 18.

2 MATELAS laine et crin en parfait état
190 x 90, 100 fr. les deux. Tél. 5 85 70.

JOLIE BICYCLETTE DAME (Mondia), en
parfait état , 180 fr. Tél. 8 18 81, matin ou
soir.

TABLE ANCIENNE en noyer, avec rallon-
ge. Tél. 5 62 57.

BEAU VÉLO DE DAME, 3 vitesses. Té-
léphone 8 18 23, heures des repas.

CHIENNE bouvier bernois , long poil , 3 mois
pure race. Tél. (038) 6 75 78.

BEAU CHIEN berger allemand , 3 mois,
noir feu. Tél. (038) 6 75 78.

ARMOIRE 2 PORTES, un peu ancienne,
bon état. Tél. 5 82 33 de 11 h à 12 h ou
5 91 47, de 18 h à 19 heures.

FUSILS, SABRES, PISTOLETS, vieux képis
sont achetés au meilleur prix. Tél. (024)
3 17 49.
MACHINE A COUDRE zig-zag électrique.
Tél. 5 44 46.
JULES VERNE, livres édités chez Hetzel
sont achetés aux meilleurs prix . Merci d'a-
vance. Tél. (038) 4 08 72.

GRAVURES, anciennes et modernes , sont
achetées au meilleur prix. Tél. (038) 4 65 45.

A PESEUX chambre indépendante avec con-
fort , dès le 1er juillet. Tél. 8 53 38.

APPARTEMENT 4 PIÈCES, confort , loyer
480 fr. charges comprises, pour le 24 juillet.
Tél. 4 70 76, dès 13 h.

QUELLE JEUNE FILLE aimerait partager
studio meublé, 160 fr., libre le 11 juillet ?
Tél. 5 04 15 de 14 h à 17 h 30.
LAC MAJEUR, APPARTEMENT 4 lits,
meublé, 6 fr. par personne et par jour , du

l 26 août à fin septembre. Tél. (038) 4 25 10.

APPARTEMENT MANSARDÉ de 3 piè-
ces, avec confort , terrasse , facilités de trans-
port , côté ouest de la ville. Adresser offres
écrites à 246 - 302 au bureau du journal.

CARAVANES. A l'année, emplacements dans
local fermé en bordure de route , 20 fr. par
mois. Tél. (038) 9 34 12.

COTE-D'AZUR, imprévu , du 1er au 12-14
juillet , dans villa avec jardin , appartement
5 lits , à 3 minutes de la mer. Tél. 7 74 61.

LIDO DI CAMAIORE (Viareggio), appar-
tements 4 lits , tout confort, libre du 10 au
31 juillet. Barbier , Trois-Portes 57, Neuchâ-
tel , tél. 5 44 74.

PROFESSEUR cherche logement avec ou
sans confort , dans maison ancienne ou mo-
dern e à Neuchâtel ou aux environs ; campa-
gne pas exclue, tout de suite ou à convenir.
Tél. 3 18 64 pendant les heures de bureau.

RÉCOMPENSE 100 fr. â personne qui pro-
curerait à dame seule, soigneuse, solvable,
appartement 1 ou 2 pièces, confort et bal-
con. Région Saint-Biaise - Hauterive - Neu-
châtel , pour 24 septembre, éventuellement dès
24 juillet-août. Tél. 3 38 30, matin avant 11 h,
soir après 20 h 30.

COUPLE RETRAITÉ cherche appartement
de 2 à 3 pièces, mi-confort , environs de
Neuchâtel. Adresser offres écrites à DR
1594 au bureau du journal.

APPARTEMENT 2 PIÈCES, région Hau-
terive, Saint-Biaise , tout de suite. Adresser
offres écrites à 246 - 303 au bureau du jour-
nal.

URGENT, chambre meublée est cherchée par
monsieur , région Boudry. Tél. 6 47 45, après
19 heures.

JEUNE DROGUISTE cherche pour ses étu-
des à Neuchâtel , chambre indépendante ou
studio dans quartier tranquille (10 septembre)
Adresser offres à Hans-Jurg Gysin, pension
Colibri , Breguet 13, Neuchâtel.

APPARTEMENT ou sUidio meublés, Neu-
châtel ou environs , libre immédiatement. Té-
léphone 5 47 65.

COUPLE SOLVABLE cherche studio meu-
blé. Paie 6 mois d'avance. Adresser offres
écrites à CV - 1638 au bureau du journal.

DEUX DAMES cherchent appartement de
4 Vi ou 5 pièces avec confort , immédiate-
ment ou pour date à convenir. Adresser of-
fres écrites à DW - 1639 au bureau du jour-
nal.

ETUDIANTE parlant et écrivant français -
allemand , avec notions d'anglais , cherche pla-
ce dans bureau réception ou autre , juillet -
août selon entente. Tél. (038) 8 69 79.

PERDU 2 JEUNES CANARIS jaunes , ré-
gion Maladière. Récompense. Tél. 5 56 28.

PERDU PERRUCHE baguée, quartier Evole.
Prière de téléphoner au 5 38 67.

A.A. ALCOOLIQUES ANONYMES séance
publique vendredi 26 juin à 20 h 15, Escalier
des Bercles 10.

DAME 50 ans, désire rencontrer monsieur
grand , sérieux, pour amitié durable. Mariage
pas exclu. Ecrire à 246 - 305 au bureau du
journal.

PONCEUSE A PARQUET à louer à la
journée. Tél. 5 5134.



Gratuitement
nous offrons, cette semaine, un
excellent bouillon à tout acheteur
de bouilli. (Se présenter à la succursale
avec un récipient.) Ménagères, variez
vos menus; servi chaud ou froid, c'est
simple et bon.
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Garage Raoul Boichat Garage W. Christinat g+ (jjmanchs matin
la Chaux-de-Fonds Fontainemelon 

j ^«ni ^̂  
KODAK INSTAMATIC 233
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Caméra K O D A K  174 98.-
Camera K O DA K  314 178.-
Camera K O D AK  414 188.-
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A Développement 2.30
notre Copie 7x10 -.70
rayon Copie 9 x 9  -.90
photo Copie 9 x 13 -.90
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1 PROFITEZ DE L'ÉTÉ §
¦ FAITES DU SPORT 1

I SKI NAUTIQUE 1
^Ê Abonnement 

de 10 tours p£.|
Il de 4 minutes Fr. 40.— E

H NATATION I
E5 8 leçons de 30 minutes Fr. 12.— I
jfe^ Séance d'information S '
_ | vendredi 26 juin 1970 §f|

I TE NNIS i
ffi 5 leçons de 1 heure Fr. 30.— i

|§j Pour tout renseignement : tél. 5 83 48 |̂ 1

I ÉCOLE-CLUB MIGROS 1
m NEUCHATEL ||

É 

L'Ecole pédagogique privée

SORIMONT
prépare au brevet de

•JARDINIÈRE D'ENFANTS

•INSTITUTRICE PRIVÉE

•COURS PRÉPARATOIRE
de culture générale

Rentrée : 14 septembre 1970

Renseignements au secrétariat

6, rue Pury ¦ 2000 NEUCHATEL - Tél. 4 77 60

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

s^^SSSHMfl I Machines à laver

/•7V\ Lave-vaisselle

Modei RSJ22o Humïdif icateurs

QUALITÉ - SÉCURITÉ
Westinghouse

Agence officielle pour le canton

Ing. EPZ — Electricité

4, rue de l'Orangerie NEUCHATEL Tél. 5 28 00
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blanc ou vernis noir ni". 34.BU
chic et élégant „ . . 1naturellement chez ¦

¦ 
Chaussures

s iiangHsi i
U Seyon 3 NEUCHATEL 
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A vendre

AUSTIN 850
modèle 1965, en
parfait état.
Tél. 3 39 08.

p m m m m^m m m m m mm^
| La meilleure \
| des occasions |
\ c 'est /fl gO  ̂f

Construites pour durer, les voitures PEUGEOT 404 et 204
vous offrent un maximum de sécurité avec un minimum de
frais d'entretien, même achetées en occasion.

Venez essayer et choisir en confiance, votre occasion
PEUGEOT dans le beau choix que vous offre en ce moment

('AGENCE PEUGEOT DE NEUCHATEL

Voitures expertisées et garanties. Facilités de paiement.
Essais sans engagement.

M. et J -J. SEGESSEMANN & Cie

GARAGE DU LITTORAL
Pierre-à-Mazel 51 Tél. 5 99 91 Début route des Falaises

A vendre

VW 1200
Expertisée
1800 fr.
Tél. 8 72 50.

I 

Rover 2000 TC I
1967, vert foncé. f c ^

Très soignée. ^3}
Fr. 9900.— H

! A vendre

Peugeot 404
expertisée jv

Prix Fr. 1900.-
Grandes
facilités

de paiement, j

Garage
R. WASER

rue du Seyon
34-38

2000 Neuchâtel

A vendre H

Austin o50|
Modèle 1966 fej
Expertisée Î£§
Prix Fr. 2950 — ¦
Grandes facilités 6
de paiement gâ
Garage R. Waser H
Rue du P3
Seyon 34-38 f Z
2000 Neuchâtel W

TsssssBBSSSSSscsssss ssssss â:
OCCASION UNIQUE \

l VW 1200 modèle 1970 ;:
j de première main, 7000 km [
f crème, garantie non acciden tée J

Expertisée, garantie 6 mois '
! Prix 5900.— !
: Garage Mario BARDO \
t Neuchâtel 0 718 43 ï
>.'.'.'.'.«.'.'.'.'.»'.'.'.'.'.i'.'.T.'.'.'.'.'.'-

Simca 1501
automatique 1969,
blanch e, intérieur
rouge.
Tél. (038) 3 18 67.

Bélouga
Voile Marconi ,
équipé pour croisière
et régates.
A vendre , 12,000 fr.
avec moteur Johnson
5 % CV.
Tél. (038) 8 22 70,
l'après-midi.

A vendre

Simca 1000
GLS - 1967
Expertisée
Facilités de paiement
Tél. 8 72 50.

A vendre
pour bricoleur

DKW
Junior F 11, 1962,
moteur en bon état,
400 fr.
Tél. 4 10 09.

i ______g___f _̂ W\ Ĥ ŝ k.

I Opel Kadett coupé |
B 24,000 km, 1969. W
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* "«TH. IfftEftlV +*

ALFA ROMEO
Glulia 1600
1969 - révisée

AUDI 75
1965 - 97,000 km

AMI 6 break
1966 - 50,000 km

FORD Cortina
1965 - 66,000 km

FORD Cortina
1967 - 34,000 km

OPEL Kadett
1968 - 22,000 km

OPEL 1700
1965 - 66,000 km

PEUGEOT 404
1968 - 67,000 Km

; Vauxnall Vlva
1967 - 65,000 km '

' Bus VW 1
1965 - révisé

Garage BARDO
Neuchâtel

Tél. 4 18 43

Particulier vend

Austin 1000
modèle 1969,
12,000 km
Expertisée,
état impeccable
4700 fr.
Tél. 3 10 69, heures
des repas.

A vendre

Austin 850
modèle 1964,
70,000 km
Expertisée bon état ,
1900 fr.
Tél. 3 33 25,
heures des repas.

A vendre

MOTOGODILLES
5 CV, 930 fr.
Garantie 2 ans.
Tél . (038) 8 38 76.

A vendre

Opel
Commodore
GS ''
27,000 km,
gris métallisé,
avec OK garantie,
expertisée.
Garage Belcar,
Reto Gabriel
La Neuveville.
Tél. (038) 7 95 59
7 90 58.



Le Brésil était de loin le plus complet
Le bilan technique de la coupe du monde

La 9me championnat du monde de football fut, dans l'ensemble, bien
organisé, Il ne donna lieu, comme on avait pu un moment le craindre,
à aucun débordement de chauvinisme, même si les spectateurs mexicains
ne cachèrent jamais leur préférence pour les sélections latino-américaines
et oublièrent, parfois, les lois de l'hospitalité en sifflant, injustement, les
équipes européennes.

Dans quatre ans, en Allemagne, on retrouvera un certain nombre des
participants de ce championnat, à commencer par le Brésil, qui sera
qualifié d'office comme détenteur du titre, et l'Allemagne, comme nation
organisatrice. Il est naturellement bien trop tôt pour avancer un quelcon-
que pronostic, mais l'on peut penser que le duel Europe-Amérique, qui
a toujours marqué les compétitions mondiales et qui cette fois, a tourné
en faveur du Nouveau Continent, reprendra avec une acuité accrue, car
les Européens seront animés d'un vif désir de revanche et ils se trouve-
ront dans un climat et une ambiance qui leur sera incontestablement plus
favorable.

A partir d'aujourd'hui, nous publions une brève étude sur le compor-
tement des participants au championnat qui vient de se terminer. A tout
seigneur, tout honneur : commençons par le champion du monde.

1970 aura été v e grande année pour
le Brésil qui, à l'occasion du championnat
du monde organisé au Mexique, a été le
premier pays à remporter trois fois le tro-
phée et à se l'adjuger ainsi définitivement.
Le Brésil, qui avait échoué en 1950, chez
lui, alors qu'il aurait dû normalement être
couronné tant il avait affirmé sa supériorité
sur tous ses adversaires, qui s'était montré
encore instable en 1964, en Suisse, alors
qu'il disposait toujours de joueurs de valeur
a, dans les quinze années, qui suivirent,
enfin réussi à concrétiser sa suprématie et,

aussi, celle du football sud-américain sur
celui du Vieux Continent.

CE N'EST QUE JUSTICE
Le Brésil est, en effet , le meilleur repré-

sentant du football latino-américain ct c'est
justice qu'il soit le premier à enregistrer
trois victoires dans la plus grande épreuve
mondiale. Au cours de ce 9me championnat
du monde, la sélection brésilienne s'est, de
loin, montrée la plus complète. Elle a tou-
jours su conduire ses matches avec beau -
coup de maîtrise, en épuisant l'adversaire

pour, en procédant par des accélérations
décisives, s'adjuger le gain de la rencontre.

C'est la première fois, d'ailleurs, que le
Brésil ne concède pas le moindre point au
cours des huitièmes de finale. En 1958 el
en 1962, il avait fait match nul, respecti-
vement avec l'Angleterre et la Tchécoslo-
vaquie , chaque fois par 0-0.

Sa défense a, sans doute, été le compar-
timent le moins brillant, mais si elle a
commis quelques erreurs, elle a su, finale-
ment , grâce à sa mobilité, aux réflexes de
ses joueurs, éviter de concéder des buts
dans des moments cruciaux. Elle a, en dé-
finitive , été beaucoup moins faible qu'on
l'avait avancé.

Le joyau de l'équipe du Brésil, qui lui
a valu son succès, est incontestablement sa
ligne d'attaque et son milieu de terrain.
Le trio de pointe Jaïrzinlio -Tostao - Pelé
n'avait pas d'équivalent dans ce « mundial >»|
Jaïrzinho n'a sans doute pas la vivacité
de Garrincha mais 11 est redoutable par sa
rapidité, son sens du but (qui lui ont permis
de tromper à sept reprises les défenses adver-
ses) et c'est incontestablement le meilleur
ailier droit du championnat du monde.
Tostao et Pelé forment un « tandem » in-
comparable par leur technique, leur sens du
jeu collectif et leur vision du geste à faire
pour alerter leurs équipiers dans les meil-
leures conditions. Ce sont également de re-
doutables finisseurs, Pe'5 ayant, pour son
compte, marqué quatre buts. Enfin , le mi-
lieu de terrain, avec Gerson, Rivelino et
Clodoaldo, sait soutenir aussi efficacement
la défense qu'appuyer l'attaque et Gerson
a été le relayeur par lequel ont été con-
duites presque toutes les attaques.

LES CHAMPIONS.  — Debout, de gauche à droite : Carlos Alberto,
Félix , Piaxxa, Brito, Clodoaldo, Everaldo, Chirol (entraîneur
physique) . Accroupis : Americo (soigneur), Jaïrxinho, Gerson,

Tostao, Pelé , Rivelino, Jack (assistant de l'entraîneur)
(Téléphoto AP)

L'Italie, un finaliste inattendu
L'Italie fut un finaliste inattendu car ses

résultats des huitièmes de finale avaient
été d'une décevante stérilité : annoncée com-
me une constellation d'étoiles formant une
équipe extrêmement complète aussi bien en
défense qu 'en attaque , la « Squadra s se
signala , dans le cadre du groupe 2, com-
me une formation essentiellement défensi-
ve et trop prudente.

La phase par élimination directe sonna

heureusement le réveil des « Azzurri » dont
chaque sélectionné est en soi un phénomène
de technique individuelle : le Mexique d'a-
bord et la puissante Allemagne ensuite, fi-
rent les frais du rachat des avants Italiens
qui avaient réussi « l'exploit » de s'imposer
dans leur groupe en mettan t un seul but
à leur actif. Les Italiens rassurèrent un peu
les Européens et, du même coup, les ama-
teurs du football offensif devant les Mexi-
cains et surtout les Allemands (quatre buts
contre chacune des deux équipes).

LE MATCH LE PLUS INTENSE
Le match contre l'Allemagne, en demi-

finale (4-3) restera d'ailleurs dans les anna-
les du championnat du monde comme la
rencontre la plus intense , la plus âpre, la
plus fertile en rebondissements du « mun-
dial 70 » . Mais aussi comme la plus spec-
taculaire.

C'est que la tactique de prudence du
directeur technique italien Ferruccio Valca-
reggi, qui entendait amener son équipe en
quart de finale au prix d'un minimum d'ef-
forts , se révéla payante et, contre les Alle-
mands, le public mexicain put enfin voir
le vrai visage de la « Squadra » .

FAILLITE
L'excellente condition physique qui leur

servit à éliminer l'Allemagne à l'arraché
fut malheureusement émoussée en finale
contre le Brésil et, à nouveau, leurs atta-
quants et , avec eux , la tactique du mar-
quage individuel , firent complètement faillite.
Néanmoins , la « Squadra 1970 » se montra

digne de ses deux aînées , celles qui avaient
été couronnées en 1934 et 1938 : excellen-
te technique individuelle générale, une dé-
fense solide et surtout très mobile com-
mandée par un arrière de classe, Facchet-
ti , l'inspiration de deux meneurs de jeu
interchangeables , Mazzola et Rivera (ce der-
nier, qui ne joua que cinq minutes contre
le Brésil , fut le grand absent de la finale)
et, enfin, le « punch » de Riva (dont la
renommée lui valut d'être trop surveillé),
de Domenghini et de Boninsegna.

(A suivre)

Le cas Rivera continue de passionner l'Italie
Joie mêlée d'amertume au retour de la « squadra azzurra »

La défaite de l'Italie n'a pas été
oubliée. Toutefois, l'amertume des *ti-
fosi » s'est légèrement estompée. C'est
la leçon que l'on peut tirer de l'arri-
vée de l'équipe  nationale italienne à
l'aérodrome ae Fiumicino, où s'étaient
donné rendez-vous près de 20,000 sup-
porters. Et cela, dans un grand en-
thousiasme, dans les cris de joie, de
ces sportifs heureux d'accueillir ceux
qui, trois semaines durant , ont alimenté
leur vain espoir. « Merci azzurri » .
« Merci quand même, félicitations » af-
firmaient les pancartes tendues par la
majorité des partisans.

D'autres « tifosi > , moins nombreux ,
traduisaient dans leurs banderolles à la
fo is  l'amertume d'une défaite trop sé-
vère et les polémiques qu'a engendrées
la composition de l'équipe pour ta c f i-
nalissima ». * Rivera tu est grand... Ri-
vera n'y était pas » . C'est d'ailleurs aux
cris de « Rivera... Rivera » que la fou-
le a accueilli la délégation italienne.
Le nom de celui que l'on considère
comme le grand absent de la finale a
spuvent été prononcé au cours de la
conférence de presse organisée à l'aéro-
drome de Fiumicino.

Une première fois, on a éludé la
question d' un c supporter » désireux de
connaître les raisons qui avaient inci-
té M.  Fer ruccio Valcareggi, commissai-
re technique et sélectionneur unique,
à se passer des services d'un tel joueur.
« Nous n'avons pas  compris la ques-
tion », dit le reporter, alors que tout
le monde avait parfaitement entendu.

VALCAREGGI ABSENT
Mais un journaliste insista, sur le

même thème. M. Mandelli, responsa-
ble du secteur technique, tergiversa .
« La question devrait être adressée à
M. Valcareggi », dit-il, ... profi tant ain-

si de l'absence du sélectionneur ita-
lien qui, pour des raisons inconnues,
n 'assistait pas à la conférence .

Un autre représentant de la presse
demanda à Rivera ce qu'il pensait de
l 'interprétation donnée par de nom-

breux quotidiens italiens à son entrée
sur le terrain à 7 minutes de la f in
de la finale , entrée destinée, selon ces
journa ux à le « compromettre dans la
défaite ». Le « golden boy » du foot-
ball ita lien répondit : « Je suis profes-

sionnel et, quel que soit le moment
où il est fait  appel à lui, un joueur
doit accepter. C'est ce que j' ai fait.
Sur le résultat de 3-1 en faveur du
Brésil , résultat impossible à remonter
en un tel laps de temps, je ne peux
accorder aucun crédit à cette version
qui marquerait vraiment une très mauvai-
se intention de la part de l'entraîneur *.
La conférence de presse prit f in  ain-
si sans avoir dissipé les réserves de
nombreux observateurs en ce qui con-
cerne tant la tactique que l'ossature de
l'équipe d'Italie finaliste.

LES ITALIENS DECORES
PAR LE PRÉSIDE NT
DE LA RÉPUBLI QUE

Les footballeurs italiens, accompagnés de
leurs dirigeants, ont été reçus au palais
du Quirinal par M. Giuseppe Saragat. Le
président de la République italienne a pro-
noncé un discours, déclarant notamment :
« Vous avez le mérite d'avoir suscité un
sentiment de solidarité qui dépasse les va-
leurs sportives et devient amour pour sa
propre terre. Et cela, a affirmé le chef
de l'Etat, est très positif , comme tout ce
qui unit fraternellement les hommes d'une
même nation , base indispensable de l'union
de tous les peuples dans un sentiment de
fraternité commune. »

Le président de la République a ensui-
te remis à tous les joueurs et aux diri-
geants de la Fédération italienne les insi-
gnes de chevaliers ou de commandeur de
l'Ordre au Mérite de la République. Les
invités et les journalistes ont applaudi tous
les joueurs, réservant, en particulier, une
très longue ovation à Rivera, que l'on
considère plus que jamais comme le grand
absent de la « finalissima ».

Par contre , les applaudissements ont été
discrets quand MM. Walter Mandelli , res>
potisable du secteur technique, et Ferruccio
Valcagerri , commissaire technique et sélec-
tionneur unique , ont été décorés.

Peu après, la délégation italienne a été
reçue au palais Chigi par M. Mariano Ru-
mor , président du Conseil.

Le déroulement des dernières rencontres
a en partie consolé les sportifs russes

Les milieux sportifs soviétiques et la
grande masse des téléspectateurs ont le sen-
timent que le championnat du monde a
couronné la meilleure équipe et que la
sélection soviétique n 'avait réellement au-
cune chance d'accéder à la finale.

'Si une" phase dé jeu douteuse , pendant
le match Uruguay - URSS, parut donner
un prétexte pour crier à l'injustice , cette
tendance ne dura pas longtemps dans le
pays. L'URSS sportive considère, en effet ,
que l'équipe soviétique a été justement vain-
cue en raison , notamment, de son manque
de classe.

REPROCHES POUR KATCHALINE
Le plus grand reproche que l'on fait à

l'entraîneur national Katchaline est d'avoir
trop souvent imposé à son équipe un jeu
défensif. Cette méthode est sévèrement ju-
gée par tous ceux qui ont encore en mé-
moire les brill antes sélections qui défirent ,
dans le passé, les plus fortes équipes eu-
ropéennes, à commencer par l'Angleterre.

« Le championnat du monde 1970 a élo-
quemment démontré la supériorité du foot-
ball d'attaque », écrivent les trois envoyés
spéciaux de la « Pravda » dans leur com-
mentaire final. « Et on comprend, ajoutent-
ils, les échecs des équipes qui ont joué
un football défensif : car, au cours du
championnat, et particulièrement dans sa
phase finale , ce qu 'il fallait, c'était mar-
quer des buts. »

AU SERVICE DE L'ÉQUIPE
Le journal — imité par l'ensemble de

la presse — ne tarit pas d'éloges pour les
Brésiliens « qui ont gagné pour une simple
raison : ils savent jouer au football. Ils ne
fournissent pas sur le terrain un travail
pénible. Ils sont heureux de jouer. Ils ai-
ment les combinaisons rusées. A Mexico,

l'équipe n'a pas travaillé pour Pelé, mais
il s'est produit l'inverse. »

Le même « fair play » dans le commen-
taire a été relevé dans l'analyse du jeu de
l'équipe ouest-allemande , félicitée sans ré-
serves. Les milieux sportifs s'attendent à
une refonte importante du programme so-
viétique de sélection et d'entraînement des
footballeurs , avec des changements proba-
bles au niveau des responsables.

Une nouvelle formule dès 1974?
U y aurait notamment 24 équipes au lieu de 16

C'est dans six mois , au plus tôt , qu 'une
décision interviendra pour une modificat ion
éventuelle de l'actuelle formule du cham-
pionnat du monde.

Cette question n'est pas du ressort du

congrès que la FIFA tient à Mexico , mais
dépend du comité d'organisation du cham-
pionnat du monde.

Elle a, toutefois , été abordée par le
comité exécutif et une forte tendance se
dessine pour porter de seize à vingt-quatre
le nombre des participants au tournoi fi-
nal. Le problème reste, évidemment , de
déterminer le nombre de qualifiés par con-
tinent.

Il est envisagé, pour les huitièmes de
finale , de constituer quatre groupes de six
ou six groupes de quatre. Ensuite , on
pourrait former deux poules demi-finales
dont les vainqueurs joueraient la finale .

Des projets seront établis portant sur
la phase finale et aussi sur la définition des
nouveaux critères de qualification. Ils se-
ront envoyés à chaque fédération natio-
nale qui devra donner une réponse , laquelle
sera communiquée au comité d'organisa-
tion. Celui-ci, lors de sa prochaine réunion ,
dans six mois environ, prendra une décision
de principe.

# Zurich a remporté le premier
match de sa tournée autour du monde.
A Téhéran , devant 12,000 spectateurs,
les vainqueurs de la coupe de Suisse
ont battu Taj, par 1-0, but de Kunzli
à la 18me minute.
• Sir Stanley Rous a été réélu président

de la FIFA pour une période de quatre
ans, à l'unanimité des membres du congrès ,
moins les deux voix de l'Uruguay et du
Sénégal.

Â Brasilia une immense foule
attendait le « roi et sa cour »

L'équipe du Brésil est arrivée à Brasilia ,
venan t de Mexico. Des milliers de person-
nes, qui s'étaient rassemblées à l'aéroport
depuis les premières heures de la journée
pour accueillir leurs idoles , ont complè-
tement débordé les soldats de l'armée de
l'air qui assuraient le service d'ordre et
ont envahi la piste dès que l'avion a arrêté
ses moteurs.

JAMAIS AUSSI HEUREUX
Devant les milliers de personnes qui

avaient complètement envahi la piste , mal-
gré les efforts de la troupe pour les en
empêcher , Pelé a répondu aux questions
des reporters des chaînes de radios locales.
« Jamais, je ne me suis senti aussi heureux
qu 'aujourd'hui où je rentre dans mon
pays en triple champion du monde et où
nous détenons définitivement la coupe Ri-
met », a-t-il notamment déclaré.

Finalemen t, grâce à la protection des

soldats , les joueurs et les dirigeants brési-
liens ont réussi à franchir la marée humai-
ne qui entourait l'avion et à gagner les
voitures qui devaient les conduire au
palais présidentiel où les attendait le pré-
sident Emilio Garrastazu Medici.

FOULE IMMENSE
Précédé par des motocyclistes de l'ar-

mée, le cortège des voitures découvertes
à bord desquelles les joueurs et leurs di-
rigeants avaient pris place, s'est dirigée
lentement vers le palais Planalto , au milieu
des applaudissements el des cris de joie
de la population.

Dans les rues de la capitale, une foule
immense a salué les héros. Les fenêtres
des immeubles étaient occupées par de vé-
ritables grappes humaines, tandis que les
immeubles eux-mêmes étaient décorés de'
drapeaux aux couleurs du Brésil et des
principaux clubs.

Retour triomphal des Allemands
Des milliers de « supporters » ont accueil-

li aux cris de « Uwe, Uwe », l'équipe
nationale allemande , troisième de la Coupe
du monde, à son arrivée à Francfort.

Orphéons tonitruants , majorettes portant
sombreros et gerbes de fleurs , drapeaux ,
guirlandes , pétards, sirènes et un enthou-
siasme délirant ont accompagné les joueurs de
l'aérodrome au centre de la ville . Franc-
fort s'étai t quelque peu « mexicanisé » pou r
cet événement ; même les policiers qui fai-
saient la haie , avaient , parfois , remplacé
la casquette plate par le sombrero.

SEELER ÉMU
Le cortège des voitures officielles , di-

gnes d'un chef d'Etat , a été littéralement

pris d'assaut par la foule. L'enthousiasme
a été à son comble lorsque les 22 sélec-
tionnés apparurent au balcon du vieil hô-
tel de ville , tandis que les averses orageu-
ses se succédaient sur la capitale de la
finance qui est aussi celle du football
allemand puisqu e la Fédération y a son
siège. Uwe Seeler (71 sélections), Gerd
Muller (meilleur marqueur de ce cham-
pionnat) durent parler à la foule. Très
ému , Seeler remercia la population pour
le soutien qu 'elle a apporté à l'équipe et
pour l'accueil qu'elle lui a réservé : c II
comptera dans notre vie », a-t-il affirmé.

Heutschi
quitte le F.-C. Servette

Après s'être séparé de Mustapha Hasa-
nagic, Servette a accepté de libérer son
deuxième avant-centre, Franz Heutschi :
l'ex-Bâlois, qui avait reçu passablement
d'offres, a présenté des exigences finan-
cières que le club genevois a estimées
inacceptables. Aussi, le divorce a-t-il été
consommé. Heutschi avait été engagé par
Servette, venan t de Concordia de Bâle.

Après Hasanagic à La Chaux-de-Fonds,
Heutschi a de bonnes chances d'aller évo-
luer à Young Boys, encore que le contrat
ne soit pas signé. Lucerne, pour sa part,
a fait de la surenchère qui pourrait faire
pencher la balance.

S. D-

Les 150 coureurs du Tour de France sont connus
L'épreuve se déroulera du 26 juin au 17 juillet

Les 150 participants au prochain Tour de
France (26 juin au 17 juillet) sont , désor-
mais , connus et les équipes se présenteront
ainsi , sauf modification de dernière heure :

Bic (Maurice de Muer) : Borland , Genty,
Grosskost , Janssen (Hol), Leblanc , Novak ,
Ocana (Esp), Schleck (Lux), A. Vasseur ,
S. Vasseur.

Fagor-Mercier (Louis Caput) : Chappe ,
Genêt , Guimard , Labourdette , Peelman (Be),
Peurena (Esp), Perin , Poulidor , Rabaute ,
Wolfshohl (Al).

Frimatic (Jean de Gribaldy) : Agostinho
(Por) , Delépine, Frey (Dan), Gautier , Ghisel-
lini , Grain , Gutty, Izier, Vidament , Vifian
(S).

Peugeot BP (Gaston Plaud) : Bouloux ,
Bracke (Be) , Danguillaume , Delisle , Dumont ,
Karstens (Hol), Letort , Parenteau , Pingeon ,
Raymond.

Sonolor-Lejeune (Jean Stabllnskl) : Aimai .
Abrahamian , Bellone , Catieau , Hoban (G.-B.),
Guyot , Ricci , Riotte , Theillière , van Impe
(Be).

Faemino (Guillaume Driessens) : Merckx ,
Antheunis , Bruyère , Huismans, Mintjens ,
Spruyt , Swerts, van den Berghe, van Schil ,
Zilioli (lt).

Mars-Flandria (Brick Schottc) : Beugels
(Hol), Coulon , David , de Boever , E. de
Vlaeminck , R. de Vlaeminck , Dierickx , Lé-
man , Mendes (Por) , Zoetemeik (Hol).

Mann-Grundig (Frans Cools) : Debie,
Schocnmaeker , Dewitte , Tn 't Ven, Pintens ,
Poppe, Reyniers , van Ryckeghcm , van Sprin-
gel , Vanneste.

Salvarani (Luciano Pczzi) : Balmamion ,
Chemello , Crepaldi , Dalla Bona , Godefroot
(Be), Guerra , Houbrechts (Be) , P. Mori ,
Panizza , Schiavon.

Moltenl (Giorgio Albani) : Anni , Basso ,
Boifava , Pecchielan , Santambrogio , Chiap-
pano , F. Mori , Schutz (Lux), van de Bossche
(Be), Vianelli.

Scie (Eraldo Giganti) : Armani , Benfatto ,
Durante , Conti , lotti , Michelotto , Paolini ,
Polidori , Portalupi , Zini.

Ferretti (Alfredo Martini) : Beg hetto , Boc-
ct , G. Pettersson (Su), T. Pettersson (Su),
Tamiazzo , Tumellero, Rota , van Vliebcrghe
(Be), Vignolini , Cortinovis.

Cahallero-Laurcns (Gerrit Peters) : Ben-
jamins, den Hartog, Duyndam, Harings,

Rentmeester , Schepers, Steevens, Vianen ,
Wouters , Zoontjens .

Willem 2 (Ton Visscrs): Doman , Nuelant
(Be), Ottenbros , Pijenen , Poortvliet , Sels
(Be), Serpenti , van Katwijk , van der Vleuten ,
Wagtmans.

Kas (Dalmacio Langarica) : Gabica , Gon-
zalez, Gandarias , Carril , Mazcaro , Linares ,
Jimencz, Uribezubia, Galdos, Zubero.

La course de côte
Sierre - Montana Crans

n'aura pas Heu
Pour des raisons indé pendantes de sa

volonté , le comité d' organisation de la
course internationale de côte Sierre •
Montana Crans , manche du champion-
nat suisse, se uoit contrain t de renon-
cer, cette année , à la mise sur p ied de
sa manifestation , qui aurait dû avoir
lieu les 29 et 30 août 1970.

A propos de la fusion

Merci, « Pépi »
Monsieur ,
Veuillez , je vous prie , insérer sous la ru-

briqu e réservée à cet effet , les quelques
remarques suivantes :

Au risque de passer pour un esprit cha-
grin , peu coopératif , voire peu constructif
aux dires de certains , il me paraît oppor-
tun de souligner une chose qui a été quel-
que peu oubliée lors de l'assemblée extra-
ordinaire de Neuchâtel-Sports , section foot-
ball , de mardi dernier :
le remarquable travail accompli par
« Pepi » Humpal  et ses joueurs , qui ont
tenu leur pari : maintenir Neuchâtel-Sports
en Ire ligue.

Les résultats obtenus lors du second tour
ont permis les discussions et tractations que
nous connaissons à présent , car sans vous,
M. Humpal , avec une équipe reléguée en
2me ligue , les princi pes mêmes d'une dis-
cussion , n 'auraient pu être envisagés , ceci
en contradiction flagrante de toute équité
sportive.

Le but fixé en janvier de cette année a
été atteint et vous devez en être félicité ,
de même que les Ballaman , Tinturier , Pauls-
son , Merlo , Porret et d' autres pour les ef-
forts fournis et les résultats acquis.

Je ne veux pas ranimer un vieil esprit
malvenu , voire revanchard , dans ces colon-
nes , mais je tenais personnellement à vous
rendre ce qui vous est dû , car l'objectivité
prime avant tout. Rendons à César ce qui
est à César. Merci et bravo , « Pépi » (

Veuillez agréer , Monsieur , etc.
J.-L. MEYER. Marin

qui mérite une attention très particulière
Une nouvelle épreuve

La ville d 'Udine , près de Venise , a or-
ganisé , les 20 et 21 ju in , les '2me Jeux
préolympiques scolaires , auxquels li
pays ont participé (Allemagne , Autri-
che, Italie , Suisse, Tchécoslovaquie , You-
goslavie), chacun de ceux-ci étant re-
présenté par une ville. Les écoliers ,
âgés de 13 à 15 ans, s'y sont affrontés
tant dans des épreuves d'athlétisme que
de natation.

C'est Lausanne qui a eu l'honneur de
représenter notre pays, non sans suc-
cès puisque les garçons et filles sélec-
tionnés — placés sous la conduite de
MM. Bichsel et Hertig et de Mlle Com-
bremont — ont remporté 12 médailles,
dont 7 pour la seule natation.

Une équipe féminine avait été délé-
guée pour ce sport, composée de 4 na-
geuses s'entraînant du reste régulière-
ment dans le cadre de clubs spéciali-
sés. Nos représentants obtinrent d'ex-
cellents résul ta ts  récompensés par une

1er place en dos , une autre l i e  place
en dauphin , une 3me place en crawl , la
dernière  nageuse se classant en f inale
de la brasse. De plus , en relais 4 nages,
l'équipe en question remportait la mé-
dail le d'or.

Il faut  relever l'excellent état d'esprit
qui a régné tout au long de ces com-
pétit ions , non seulement au sein de la
délégation helvétique mais aussi tout
au long de ces journées consacrées au
développement de l'esprit sportif et pré-
olympique parmi les adolescents. Nos
fél ic i ta t ions  donc aux organisateurs,
aux accompangnants, mais surtout au
professeur Klemenc, président du club
d'athlétisme de Celje , qui a été le pro-
moteur de cett e magnifique idée de
contact s entre écoliers de divers pays,
démontrant ainsi de manière concrète
les incontestables possibilités de rap-
prochement des peuples par le sport.

J.-M. H.

Deux têtes de séries sont déj à tombées
Au tournoi de Wimbledon

La deuxième journée des championnats
de Wimbledon a débuté avec la première
défaite d'une tête de série du simple mes-
sieurs , le Tchécoslovaque Jan Kodes (vain-
queur des internationaux de France , classé
numéro 13. Ce dernier a été éliminé par
le Soviétique Alex Melreveli , vainqueur par
6-2 7-5 3-6 2-6 7-5.

Les deux joueurs étaient à égalité , deux
sets partout , quand la partie a été inter-
rompue la veille par l'obscurité. Hier , le
numéro un Soviétique a réaffirmé sa su-
périorité de début de partie et a ainsi re-
nouvelé sa récente victoire sur Kodes en
coupe Davis. Dans le 2me tour , Okker ,
tête de série No 11, est tombé devant le
Sud-Africain Hewitt.

Résultats  de la deuxième journée :
Simp le messieurs - 1er tour : Metre-

veli (URSS) bat Kodes (Tch) tète de
série No 13, 6-2 7-5 3-6 2-6 7-5 ; Korot-
kov (URSS) bat McDonald (Aus)  5-7
8-10 6-3 6-4 6-4.

2me tour : Emerson (Aus) tête de
série No 10, bat Leschly (Dan) 6-3

6-3 6-4 ; Rosewall (Aus) tète de série
No 5, bat Barclay (Fr) 6-2 6-1 6-3 ;
Laver (Aus) tête de série No 1 bat
Alexander (Aus) 6-1 6-3 6-3 ; Roche
(Aus)  tête de série No 4, bat Ruffels
(Aus)  6-4 6-3 6-2.

Nastase (Roum) tête de série No 8,
bat Richey (EU) 7-5 1-6 2-6 6-4 6-3 ; Tay-
lor (GB) tête de série No 16, bat Muker-
jea (Inde) 3-6 6-3 6-2 6-4 ; Newcombe
(Aus) tête de série No 2, bat Kalogero-
poulos (Grèce) 6-1 6-2 6-1 ; Smith (EU)
tête de série No 7, bat Plœtz (Al) 6-2
6-2 6-4. Drysdale (Af-S) tête de série No
12 bat Spear You) 6-4 6-4 6-4 ; Ralston
(EU) tête de série No 15 , bat Fletcher
(Aus) 4-6 6-3 7-5 6-2 ; Gimcno (Esp) tête
de série No 14, bat Stone (Aus) 7-5 4-6
6-3 6-4 ; Graebner (EU) tête de série No
9, bat Tiriac (Roum) 4-6 14-12 6-2 aban-
don ; Hewitt (Af-S) bat Okker (Hol) tête
de série No 11 6-3 6-4 6-3 ; Franulovic
(You) tête de série No 6, bat Diepraam
(Af-S) 6-3 6-4 2-6 6-1 ; Ashe (Eu) tête
de série No 3, bat Pilic (You) 9-7 11-13
6-4 6-3.

La Fédération internationale de foot-
ball a décidé de suspendre la Rhodésie
pour deux ans, en attendant qu'un rap-
port complet sur la situation du football
dans le pays soit établi par la commis-
sion executive.

La résolution en se sens, déposée par
l'Algérie, a été approuvée par 38 voix
contre 26. Le délégué rhodéslen a dénoncé
les imp lications politiques d'une telle ini-
tiative. Il a affirmé également que 98
pour cent des adeptes du football dans
son pays sont des Africains et que le bu-
reau de la Fédération nationale de foot -
ball rhodésienne comprend des représen-
tants de toutes les races.

La Rhodésie
suspendue pour deux ans

de la FIFA

Quand on ne craint pas le ridicule...

« Le gouvernement italien est-il au courant de façon détaillée des raisons
qui ont conduit l'équipe tialienne à la conquête de la deuxième place au cham-
pionnat du monde et non à la victoire finale ? », telle est l'une des questions
posées par M. Clémente Manco, député du mouvement social italien (néo-fasciste)
dans une interrogation écrite adressée au ministre du tourisme et du spectacle,
M. Giuseppe Lupis.

M. Manco demande, en outre, si des mesures vont être prises pour que
la direction de l'équipe nationale italienne soit confiée à « des dirigeants réellement
capables et experts et qui n'atteignent pas des hauts niveaux de carrière pour
des raisons étrangères à leur compétence en matière de football ».

De son côté, un député démocrate-chrétien , M. Carlo Felici, a adressé une
interrogation à M. Rumor , président du Conseil , et à M. Lupis, au sujet de
« l'affaire Rivera ». M. Felici demande « si les décisions prises au cours du match
Italie - Brésil ont été conditionnées par des différends nés entre certains joueurs
et des dirigeants de l'équipe nationale italienne, et comment se justifie la pré-
sence et quelle a été la nature de l'intervention de certains dirigeants et entraîneurs
d'équipes italiennes sur certains joueurs de l'équipe nationale ».

LE GOUVERNEMENT INTERPELLE
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Si vous envisagez l'achat d'une voiture dans les caté- la Ranger vous apporte quelque chose de plus. Ce «quelque
gories de prix partant de 11.000 ou de 15.000 francs, chose de plus» qui en fait une voiture à laquelle vous pou-

sachez qu'il existe désormais une voiture qui vous apporte vez davantage vous fier, qui vous durera davantage, que vous
n du nouveau: la Ranger. Une nouvelle marque de General conduirez avec plus de plaisir. La Ranger vous en donne,.«.v.
Motors. Une voiture conçue pour la Suisse et montée en plus que pour votre argent, plus que vous ne pouviez atten-
Suisse.Ce qui distingue avant tout cette nouvelle voiture, c'est dre jusqu'à ce jour d'une voiture de cette catégorie. Voilà
qu'elle réussit parfaitement la synthèse des performances, de pourquoi la Ranger réévalue votre franc-auto. Venez vous
la sécurité, des lignes et du confort. Partout où cela compte, en convaincre en l'essayant !
Ranger 1900 :l,91,4 cyl , 103 CVj SAE au frein, vitesse Ranger 2500 GTS : 2,5 I, 6 cyl , 2 carburateurs à registre. Sur demande et moyennant une augmentation de prix, la
de pointe env. 160 km/h, freins à disque à l'avant , freinage 142 CVjSAE au frein, accélération de 0 à 100 kmf h en limousine est livrable avec boîte automatique.
à double circuit. Limousine deux portes Fr. 11.395.-* Coupé dix secondes, vitesse de pointe 185 kmfh, freins à disque à 

^^^^^ ^^^ » _ . ... ..
avecéquipement de luxe (sièges-couchettes,etc.)Fr.l3.150.-* l' avant, freinage à double circuit, pneus ceinturés, équipe- V P̂PI H"^^
Ranger 2500: 2,51, 6 cyl, 137 CVjSAE eut frein, vitesse ment GTS comprenant notamment phetres halogènes, jantes I fi 1111 mmWÂmmm\WI0mimmmmmmm\W£k
de pointe env. 170 km/h , freins à disque à l'avant , freinage à sport , compte-tours, ampèremètre, etc. Limousine quatre _ \ \ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ \ \ \ \ \ ^ _ _ _m\

~
M m  HW BB^ M̂

^

double circuit, pneus ceinturés. Equipement intérieur de luxe p ortes Fr. 16.400.- * Coupé Fr. 16.500.-* (p hoto principale). ¦¦¦¦ ¦ ^É^Érfil H Ĥ^^̂ FH
Fr. 15J25.-* (petite photo). ^__J

TRIO BN BB/TD Ba |

L'entretien de la Ranger est assuré par le réseau européen de la General Mo tors (Euroservice). Vente et service dans votre région : Neuchâtel, M. Facchi-
netti, (038) 4 21 33 ; Bienne, H. Burkhalter, (032) 2 25 24;  la Chaux-de-Fonds, Garage Bering, (039) 2 24 80 ;  Courtételle, Garage et Carrosserie du Mou-
lin S. A., (066) 2 43 51; Chiètres, A. Lehnherr, (031) 95 57 77; Payerne, P. Ducry, (037) 61 20 42;  Saint - lmier, Garage du Chasserai, (039) 4 16 75;
Yverdon, P. & J.-P. Humberset Fils, (024) 2 35 35. 
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MAGNIFIQUE SALLE A MANGER LOUIS XVI ACAJOU :
1 buffet 260 cm, dessus marbre, 1 table ronde 0 115 cm, avec 3 al-

longes, 6 chaises laquées, rembourrées Fr. 8000.—

MIORINI
maître tapissier-décorateur

Chavannes 12 NEUCHATEL Entrée libre

"~rT~~. -¦ - ' ¦ ¦¦ " . ¦ . .' . Mt!«:: l£*Ŝ pr ~" 
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Importé 10 cigarillos Fr. 1.20 50 cigarillos Fr. 5.—Notre tuyau
pour nos prêts

personnels
Le nouveau crédit ultra-rapide vous devez accorder toute
Renco présente des avan- votre attention à nos derniers
tages décisifs. C'est pourquoi «tuyaux».

Tuyau no 3 L'obtention d'un crédit rapide Et rappelez-vous: il existe déjà
ne rend service qu'une fois. des crédits Renco avec un
Vous en profiterez encore intérêt de 5'/4% seulement sur
mieux si vous bénéficiez aussi le capital initial, c'est-à-dire
d'une limite de crédit supplé- 9%% par an. Toute personne
mentaire — car vous pourrez se trouvant dans une situation
ainsi obtenir en tout temps de financière ordonnée peut
l'argent frais en 10 minutes. obtenir chez nous un prêt de

fr. 1000.-à  fr. 25000.-.

Crédit Renco
1211 Genève, 16, pi. Longemalle 8021 Zurich, Strehlgasse 33
Téléphone 022 24 63 53 Téléphone 051 23 03 34

Bulletin de commande
Veuillez m'envoyer sans retard, formules de demande de
et sans engagement, vos crédit.

Nom 

Prénom 

Rue 

NP Domicile T/ 391
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J 'y pense tout à coup... I **"]
... si je mettais une petite annonce ? \ Si
C'est si simp le, si pratique et si avantageux I surtout /^\ \
dans \Vw«A

LA FEUILLE D'AVIS mi %
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Tinnlliï'̂ TFT Peut-être avez-vous une légère
P^wMP^"̂  déficience de l'ouïe, sans être dur
SpJB21̂  ' d'oreille. Bommer vous propose
% ± un appareil . tout dans l'oreille »,
t- r%UM| ' '  Pcl 'e audi t ive .

^ggÂB Sans aucun engagement de 
votre

^Stï Ssj part , venez l'essayer à notre pro-
BÉiÉ8 . ¦ ¦ ¦'¦ ''̂ I chaîne consultation où l ions pour-
M ĵMfc 9 rons déterminer le degré de voire

fl ĵj&fl surdité.

am___^_________W______________M_______M Jeudi 25 juin 1970
^^^^^^^^^^^^^^^^^^B de 18 heures.

UManHHH Pharmacie
SERVICE ACOUSTIQUE S.A. TRBPET
Petit-Chêne 38 - Tél. (021) 23 40 33 ™ m ,™
LAUSANNE rue du geyon, tél. (038) 5 45 44
Fournisseur conventionnel de Neuchâtel
l'Assurance invalidité

Nom

I 

Veuillez me faire Tél. 
parvenir vos prospectus

Adresse
FAN



Le poids lourd allemand Jurgen Blin
convainc le public mais pas l'arbitre

A Barcelone, <Urtain> conserve avec peine son titre européen

TÊTE A TÊTE. — Celui qui a opposé « Urtain » et Blin (à droite)
a donné lieu à une sévère empoignade.

(Téléphoto AP)

C'est ira titre européen plus disputé que
jamais que le poids lourd espagnol José
Manuel Ibar « Urtain » est parvenu à con-
server face a l'Allemand Jurgen Blin, de-
vant plus de 20,000 spectateurs survoltés,
aux arènes monumentales de Barcelone.

L'Allemand, qui, à l'issue des 15 ruiids ,
se trouvait dans un état de fraîcheur remar-
quable, s'est comporté eu véritable profes-
seur de boxe : c'est un très habile techni-
cien et un boxeur d'une grande mobilité.
Urtain, dont les coups ont été de plus en
plus imprécis au fil des assauts, a fait la
preuve de sa force presque sauvage mais
aussi de son inexpérience.

STUPEUR DANS LE PUBLIC
L'arbitrage de M. George Smith (Grande-

Bretagne) a été dans l'ensemble, correct,
bien qu'il ait laissé se prolonger les corps
à corps. Sa décision proclamant Urtain vain-
queur aux points a frappé de stupeur le pu-
blic de Barcelone, qui, à la fin dn com-
bat, penchait nettement en faveur de l'Alle-
mand.

Les récriminations n'ont pas manqué dans
le camp allemand contre la décision de

l'arbitre. Dans les vestiaires, Blin commen-
tait amèrement sa défaite : « Je pense que
j 'ai gagné. Urtain est très fort mais il ne
sait pas boxer. Quant au public espagnol,
c'est un bon public, qui s'est montré très
sportif ».

UNE HEURE DE SILENCE
Le boxeur allemand a reproché à Urtain

de se servir de sa tête comme d'un bélier
ct a imputé à un de ces coups sa blessure
au 8me round, à l'arcade sourcilière gau -
che.

Après le combat, Urtain a regagné pres-
qu 'inapérçu les vestiaires. Pendant près
d'une heure, son entourage a refusé l'accès

à la presse. Il semble qu 'Urtain n'était pas
en mesure de le recevoir. Selon l'arbitre ,
Urtain avait quatre points d'avance sur Blin
au lime round.

Au cours de la même réunion , l'Espa-
gnol Augustin Senin a battu le champion
de France des poids coq, Claude Lapinte,
aux points en 8 rounds. Pour sa part, le
poids welter français Jean Josselln a domi-
né l'Espagnol José Duran aux points, en
huit reprises également.

• L'Italien Nino Benvenuti mettra son
titre mondial des moyens en jeu devant
l'Argentin Carlos Monzon , à Rome, en octo-
bre ou novembre prochain.

Natation et sports d'été pour handicapés
Plusieurs manifestations sont prévu es en juillet

A l'enseigna de t Sport malgré tout r>,
la Fédération sportive suisse des invalides
organise, toute l'année durant , un grand
nombre d'activités sportives pour les han-
dicapés désireux de s'initier au sport et
à l'éducation physique ou de s'y perfec-
tionner.

NOMBREUX ENTRAINEMENTS
Une quarantaine d'aesociations, compre-

nant près de 150 groupes sportifs répartis
dans cinquante agglomérations suisses, ont
la charge de séances d'entraînement dans
les diverses disciplines accessibles aux han-
dicapés (athlétisme, tir à l'arc, tennis de
table, basketball, rollball, natation , etc.),
sous 1a responsabilité de moniteurs parti-
culièrement qualifiés.

La Fédération organise, en outre, pério-
diquement des cours centraux où se ren-
contrent les infirmes de toutes régions ne dis-
posant que de quelques jours pour s'entraîner
à la pratique des différents sports qui leur
sont spécialement recommandés : ski pour
aveugles, pour enfants infirmes moteurs
cérébraux, natation pour enfants et adultes ,
etc.

LA JOURNÉE SUISSE
Cet été, deux camps de natation et sports

pour enfants sont prévus du 13 au 25 juil-
let et du 27 juillet au 8 août , à Lenzer-
heide (Grisons). Un cours semblable pour
adolescents et adultes aura lieu du 20 juil-
let au 1er août, à Macolin. Les Suisses
romands y seront naturellement les bienve-
nus.

A signaler encore la traditionnelle « Jour-
née sportive suisse des invalides », qui se
déroulera , pour la neuvième fois, à Maco-
lin , le dimanche 26 juillet. Outre les com-
pétiteurs et leurs accompagnants , au nom-
bre de plusieurs centaines et provenant de
toutes les régions du pays, chacun est cor-
dialement invité à venir voir sur place le

beau travail qui s'accomplit en faveur des
sportifs handicapés.

Renseignements et inscriptions auprès de
la commission technique de la Fédération
sportive suisse des invalides , 2532 Macolin.
Tél. (032) 2 78 71.

Matches internationaux
samedi au Panespo

Xamax-Sports, dont l'équipe masculine vient
d'être promue en ligue A, organise, en col-
laboration avec le service cantonal de Jeu-
nesse et Sport, une double rencontre inter-
nationale de volleyball , au Panespo.

Samedi, au début de la soirée, les spec-
tateurs pourront assister à un match inter-
national féminin , puis ils verront à l'œuvre
l'équipe suisse masculine face à celle d'Ecos-
se. Ce sera l'occasion pour le public neuchâ-
telois, particulièrement pour les jeunes, de
découvrir un sport trop peu connu dans
notre région. Espérons donc que nombreux
seront ceux qui prendront le chemin du
Panespo.

Une surprise en IIe ligue vaudoise
DEUXIÈME LIGUE - Les équipes vau-

doises engagées dans les finales de promo-
tion en première ligue ont connu des for-
tunes très contrastées, au cours du dernier
week-end. En gagnant le troisième de ses
quatre matches, Assens a pris une très sé-
rieuse option sur sa promotion puisque, di-
manche prochain , il lui suffira de faire
un match nul à Salquenen pour remonter
en division supérieure. S'il obtient ce demi-
succès chez les Valaisans, l'affaire sera li-
quidée et le match City-Salquenen n 'aura
même plus à être joué. Classement de cet-
te poule : 1. Assens 3 matches 6 points ;
2. Salquenen 2-2 ; 3. City 3-0.

Montreux a, au contraire - et à la sur-
prise générale - perdu le plus clair de ses
chances, après avoir subi une seconde dé-
faite, contre Audax dont il avait pourtant
disposé nettement au premier tour. Si, di-
manche prochain , Montreux gagne à domi-
cile contre Beauregard Fribourg, il ne lui
restera néanmoins ensuite qu 'une seule chan-
ce : celle que les Fribourgeois battent à
leur tour Audax, ce qui mettrait les trois
équipes à égalité. Mais , en fait , les plus
grandes chances appartiennent à présent
aux Italo-Neuchâtelois...

TROISIÈM E LIGUE — L'équipe deuxièm e
de Nyon a remporté le titre vaudois de
Ille ligue en battan t Saint-Légier en com-
pagnie duquel elle monte en deuxième li-
gue.

Fribourg
TROISIÈME LIGUE - Corminbœuf est

éliminé de la promotion en deuxième ligue,
pour laquelle ses trois partenaires (Bro c,
Courtepin et Cugy) terminent à égalité, ce
qui les oblige à jouer , maintenant , une pou-
le de promotion à tour simple, entre eux !

Toutefois, il reste aux trois compères des
chances égales pour une promotion en Ile
ligue... si Beauregard monte en 1ère ligue.

Communiqué officiel
No 32

AVERTISSEMENTS
Rub Roland , FC Fleurier juniors ; Fras-

cotti Louis, FC Etoile Ha ; Chiquet Mario ,
St-Imier juniors B ; Hernandez Dinas , FC
L'Areuse la ; Garcia Faustino , FC St-Imier
lib ; Leuba André , FC Le Parc I ; Stua
Daniele , L'Areuse la ; Hofmânner Kurt ,
Marin la ; Miniera Vicenzo , Superga II.

DEUX MATCHES DE SUSPENSIONS
Balestrin Silvano , FC Etoile Ha.
AUTORISATION DE TOURNOI
FC Cortaillod 19.7, juniors B et C ;

FC Cortaillod 2.8 3me et 4me ligues .
COUPE SUISSE DES JEUNES
Sélection neuchàteloise - Berne Sud :

samedi 27.6.70, à 17 h, à Corcelles .
FINALES 4ME LIGUE
Lignières I - Superga II dimanch e 28.6,

à 16 h , à Li gnières.
MATCH DE BARRAGE 4ME LIGUE
Marin la - L'Areuse la : dimanche 28.6,

à 17 h , à Corcelles.
RAPPEL COURS D'ARBITRES

Nous rappelons le cours- obligatoire -
pourtous les arbitres de notre région , qui
aura lieu samedi et dimanche 27 et 28 j uin
1970, à La Serment (région Tête-de-Ran).
Pour tous contact , tél. au no. (038) 3.20.19.

REPRISE DU CHAMPIONNAT 1970-71.
2me - 3me ligues : 16 août 1970
4me ligue : 23 août 1970
Juniors A. B, C : 5-6 septembre 1970.

Comité central de l'ACNF :
le secrétaire : le président :
R. Huot J.-P. Baudois

RÉSULTATS COMPLÉMENTAIRES
IVe ligue : Etoile Ha - Floria lib 2-1.

Juniors B : Etoile - Cortaillod 0-0 ; Fleu-
vilier 0-11. Juniors C: Saint-lmier I -
vilier -11. Juniors C: Saint-lmier Imier I -
Floria 5-3.

La situation
à la Chaux-de-Fonds
Le championnat corporatif de la Chaux-

de-Fonds avance à grands pas. Il ne res-
te plus qu'à jouer quelques matches
qui ont été renvoyés en raison du mau-
vais temps et l'on pourra passer aux
finales,* qui sont prévues aux dates sui-
vantes : lundi 29 juin : poule finale des
fabriques ; mardi 30 juin : finale des
sociétés ; jeudi 2 juill et : finale de l'as-
sociation.

Les classements sont actuellement les
suivants :

Groupe 1 (sociétés) : 1. Montagnards
et Beau-Site 4 matches-5 points ; 3. Es-
pagnol et Ski-club 5-4 ; 5. L'Equipe et
Les Graviers 5-3. Groupe 2 (sociétés) :
1. Amis de la Ronde 5-8 ; 2. Commer-
çants 3-4 ; 3. Bar Léo 5-4 ; 4. Les For-
ges 4-3 ; 5. Ecoles 3-3 ; 6. Cheminots
4-2. Groupe 3 (fabriques) : 1. Typoff-
set-Coop 6-10 ; 2. Voumard 4-8 ; 3. Por-
tescap 5-7 ; 4; National Ressorts 6-5 ;
5. Services industriels 6-3 ; 6. Alduc 4-2;
7. Universo 6-1. Groupe 4 (fabriques) :
1. Movado 5-9 ; 2. Schwager 5-8 ; 3. Pa-
ci 5-6 ; 4. Ducommun 4-6 ; 5. Travaux
publics 5-3 ; 6. Rotary et Migros 5-1.
Groupe 5 (fabriques) : 1. Technicum
6-10 ; 2. Méroz pierre s 6-8 ; 3. FIT 3-4;
4. Flèches 6-4 ; 5. Danys Bar 3-4 ; 6.
Bcon 4-2 : 7. Cassina 4-0.

Le trial de Bassecourt
Cinquième manche du championnat suis-

se, le trial de Bassecourt a donné les résul-
tats suivants :

Cat. internationale : 1. Wyss (Steffisbourg)
2. Saegesser (Kloten) ; 3. Linder (Steffis-
bourg) ; 4. Hasler (Zurich) ; 5. Frindeli (De-
lémont), Cat. nationale : 1. Juillerat (Delé-
mont) ; 2. Beuchat (Delémont) ; 3. Hausa-
mann (Ostermundigen) ; 4. Krampero (Zu-
rich) ; 5. Burgler (Steffisbourg) ; 6. Fleury
(Delémont) . Débutants : 1. Strahm (Les
Reussilles) ; 2. von Lotz (Ibach). Sidc-cars :
1. Steiner - Graetter (Oberdiessbach) ; 2.
Neukomm - Compte (Delémont) .
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n °n La pilule po ur ne pas dormir ?
j =j était le « Mundial > et sa f i n  sera S
_ \ aussi celle de bien des insomnies, ?
n Dans quatre ans, ce sera à « eux » D
H d'avoir le roupillon troublé. Le pro- 

^S grès pousse à de douces f o lies, ne rj
? trouvez-vous pas ? ?
D Mais, comme on dit, ça valait le j3
3 coup. Donc, pas de remords. L 'heu- 

^
? re est au bilan et, pour le téléspec- U
D tuteur neutre et lointain , les suje ts H
j=j de discussion ne manquent pas. _j
0 Pour ma part, deux choses, m'ont rj
U frappé : ?
E La première concerne la prolon- H
S galion des matches. Ce mode de _j
d faire apparaît injuste et archaïque, n
n N'y a-t-il pas un moyen plus élê- Q
S gant de désigner le gagnant ? après Q
? tout, un match dure une heure et ?
d demie ; les Ang lais s'y tiennent , j3
{3 chez eux, et ils ont raison. La demi- rj
Q heure supp lémentaire rappelle les n
d combats de boxe d'antan, où ça D
Ej cognait jusqu'à ce qu'un des adver- 

^
Q saires s'écroule. n
n La deuxième chose est le théâtre n
H auquel se livrent des joueurs à S
H peine bousculés. Plus ces athlètes 0
0 s'entraînent, plus ils deviennent ten- 0
d dres et le simple c bleu » doit pren- S
0 dre figure historique. Quand « bleu » , 0
0 il y a, car n'a-t-on pas vu des jou- ?
n eurs les plus cotés crier au martyre, 0
0 pour gambader peu après ? j j
0 Ne serait-il pas indiqué de sortir 0
n ces gens pour dix minutes ? 0
n n
n DE D EL 0
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, • JBB OUï, que faire? D'abord de Fexercice, ensuite
i i manger moins et boire beaucoup.

V A Boire beaucoup d'Arkina, l'eau minérale
I naturelle qui stoppe l'escalade des kilos.
1 Quelques centimètres autour de la taille et

•f ' §| des hanches, cela se voit, mais cela se ressent
jj l \\ aussi. Avec des kilos en plus, on est mal à
P ;\ l'aise, on est fatigué.

Kl Arkina contient des sulfates et bicar-
wk bonates decalcium.de magnesium.toutce

I r :̂ ,3î SMIi®ISlS^̂ b dont vous avez 
besoin 

pour éliminer les
r -l^, -̂ *~~ ~~ Wmh surcharges graisseuses de votre orga-

4

ïj$gi\ nisme. Elle est aussi légèrement laxa-
¦** tive, ce qui convient bien à la plupart

lljl ,. Jp des femmes. Sa faible teneur en sodium
'ivW>! en fait laboisson idéale des régimes amai-
WÊ^̂^̂̂ mm grissants sans sel. Digestive, diurétique,

m Arkina est l'eau de votre bien-être.
\ IBfcl Faites profiter votre famille des propriétés
W" IÏÉ curatives d'Arkina. Mettez chaque jour sur la
IL J9B | , table une maxi-Arkina de 1 Va I. Et pour neja-
K|ffB^H mais en 

manquer, achetez maxi-Arkina en
|P carton de 12 bouteilles. C'est tellement plus

J^È$$ÈÊ$mW simple et tellement plus sûr pour continuer

53 j^̂ Pî^̂ PS Eau 
minérale curative naturelle non gazeuse.

| Jjl; 1 Sources Bel-Air et la Prairie.
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A vendre
1 poussette
moderne
et
1 pousse-pousse,
y compris
accessoires,
en parfait état.
Tél. (032) 85 19 24.

Fauteuil
Télé
FR.295. -

O.Voege l i
Quai Godet 14

Neuchâtel
0 5 20 69 Q

Demoiselle, ,
30 ans, 165 cm,
musicienne , sérieuse,
physique et caractère
agréables, désire
connaître pour
sorties en vue de
mariage, monsieur
seul, sérieux, aimant
la musique et ayant
bonne situation.
Ecrire sous chiffres
P.L. 307774 à
Publicitas S. A.,
1002 Lausanne.

ANTIQUITÉ
1 lit Louis-Philippe
noyer.

Tél. (021) 34 30 47.

????????????

Répondez,
s. v. p.,

aux offres
sous

chiffres...
Nous prions les

personnes et les
entreprises qui pu-
blient des annonces
avec offres sous
chiffres de répon-
dre promptement
aux auteurs des
offres qu 'elles re-
çoivent. C'est un
devoir de courtoisie
et c'est l'intérêt de
chacun que ce ser-
vice fonctionne nor-
malement. On ré-
pondra donc même
si l'offre ne peut
pas être prise en
considération et on
retournera le plus
tôt possible les co-
pies de certificats,
photographies et
autres documents
joints à ces offres.
Les Intéressés leur
en seront très re-
connaissants, car
ces pièces leur sont
absolument néces-
saires pour répondre
à d'autres demandes.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

????????????

A donner contre
bons soins , à
personnes possédant
un jardin ,

chat à longs
poils
noir et blanc ;

chatte
siamoise
tous les deux propres
et affectueux.
Amis des bêtes,
tél. 3 30 02, de 9 à
11 et de 19 à 20
heures.

Jerry QUARRY boxeur du mois
Le poids lourd américain Jerry Quarry

a été désigné comme « boxeur du mois »
par le mensuel spécialisé « Ring Magazine »
qui publie ses classements mondiaux de
juin.

C'est à sa victoire , la semaine dernière
par k.o. au sixième round sur Mac Foster ,
jusque-là invaincu, que Quarry doit cette
distinction. Du mène coup, Quarry prend
la place de premier « challenger » du
champion du monde Joe Frazier , que le
« Ring Magazine » avait attribué le mois
dernier à Mac Foster. Autre modification
apportée au classement de la catégorie ,
l'Argentin Oscar Bonavena est classé deuxiè-
me à la place de Jimmy Ellis, inactif
depuis sa défaite devant Frazier et qui ,
selon la revue, songerait à abandonner la
boxe. Ellis glisse en cinquième position.

CLASSEMENT
Lourds.- champion : Joe Frazier. 1. Quar-

ry (E-U) 2. Bonavena (Arg) 3. Chuvalo
(Can). Mi-lourds.- champ ion : Bob Foster

(E-U) 1. Tiger (Nigeria) 2. Dupree (E-
U) 3. Rondon (Ven) Moyens.- champion
Nino Benvenuti (It) . 1. Griffith (E-U) 2.
Rodriguez (E - U) 3. Little (E - U).
Weltcrs. - champion : José Napoies (Mex).
1. Hugh ( E-U ) 2. Orsolics (Aut). 3.
Paduano (Can) Wclters juniors.- cham-
pion : Nicolino Loche (Arg) 1. Arcari (It)
2. Jana (Arg) 3. Pruitt (E-U) Légers.-
charnpion : Ismael Laguna (Panama). 1.
Carrasco (Esp) 2. Hernandez (Vene) 3.
M. Ramos (E-U) Légers juniors.- cham-
pion : Hiroshi Kobayashi (Jap). 1. Na-
varre (E-U) 2. Amaya (Panama) 3. Nu-
mata (Jap) Plume.- champion : Vicente
Saldivar (Mex). 1. Saijyo (Jap) 2. Co-
rnez (Ven) 3. Cruz (Mex) Coq.- cham-
pion Ruben Olivares (Mex). 1. Rudkin
(G-B) 2. Castillo (Mex) 3. Sakurai (Jap)
Mouches.- champion : Chiomoï (Thaïl) 1.
Chartvanchai (Thaïl) 2. Efren Torres (Mex)
3. Villacampo (Phil).
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W^-§§pr TOMEM 7 boisson de table attrayante au jus de pamplemousse

| *"—TL PNEUS 1
c à la Station-Service de la Cuvette s
Jl Schreyer S.A. — Vauseyon 80 — NEUCHATEL — Tél. 5 36 61 l1

fl TOUTES LES GRANDES MARQUES MONDIALES j !

B
aux conditions les plus avantageuses. Jt

Montage et équilibrage gratuits. ?

S 

Equilibrage des roues par ÉQUILIBREUSE ÉLECTRONIQUE ultra-moderne pour j>les voitures rapides. Ji

JJ VIDANGE - GRAISSAGE - CONTRÔLE JI . Toutes les huiles de grandes marques. Cl . Qualité garantie — Service impeccable. c
.1 Les chèques de voyage sont acceptés en paiement.  JI

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal
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Les vacances
commencent

aujourd'hui même».
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Petits transports - Suisse et France

POLDI JAQUET
Neuchâtel Tél. 5 55 65

Pas de pitié pour les importuns
\ / Les mouches, v /

\j__l) moustiques et toute J^'vNyr®y' la vermine 
J f̂fî^L

JfjjYV  ̂ disparaissent comme &̂ llu^
(/yt̂ ù par enchantement / / \ \grâce à

stihtto i
Placer ou suspendre |
le Stiletto à l'endroit PI
choisi - c'est tout. w 1 m
Réglable suivant les < 1 I f«r
dimensions du local. «v 1 I jPeut être refermé M 11 llf
jusqu'à la prochaine B i % \ m
utilisation. Frs. 9.80. §? MM i JPharmacies et fj Epi : I
drogueries 
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ADROKA S.A. BÂLE ÉTÉ Ètl 1111
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Toujours en tête du progrès

Modèle 140 litres à Fr. 298 déjà

Exposition permanente des derniers
modèles de frigos et de congélateurs.

Appareils ménagers
Parcage en face des magasins

I pRj [. c j èUUuJ
H. J ¦ -J JHS 3
H m wk À ^ m̂

un /^ç Pour l'entretien de
VEHJj  ̂_ vos vélos, vélomo-

MOTOS H ,eurï> n,0,°*- Ven-
^—î jBj *° " Achat - Répa-
jflSjfllPl rations.

G. CORDEY
Ecluse 47 - 49 — Tél. 5 34 27

HILDENBRAND
FERBLANTERIE

SANITAIRE
/ f̂fiflBTO* Saint-Nicolas 10
m \\\IWmm Tél - 5 66 86

Hep, là-bas dans l'herbe!
Tu m'aurais dit c Jules prête-moi testonneaux » je t'aurais dit : « d'ac-cord »... mais toi, tu rentres chez moi,tu coinces la sonnette, tu étrilles le

paillasson avec tes tricounis, tu ren-
verses le porte-parapluie, tu brises lecerceau de la gamine, tu piles sur le
chat, tu laisses s'envoler la collection
de papillons, tu renverses la boîte à
boutons de grand-mère, tu t'assieds surle grand-père, tu fumes mes cigares,
tu mets mes pantoufles et tu n'esmême pas capable de me parler du
Mini-Shop de la rue du Bassin 12, le
seul endroit au monde où trouver des
idées de cadeaux I
MINI - SHOP, cadeaux, rue du Bassin 12
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AUTO - ÉCOLE
SIMCA 1000 Permis professionnels
OPEL Pour camions

et taxis

Â MAIRF Tél. bureau 5 67 70¦ ITinilU. domicile 3 32 66



Un cours de psychologie pour les serviteurs de I Etat
Echos des deux Bâles

De notre correspondant de Bâle t Y
Le fonctionnaire est, par essence, souvent

un incompris. On lui reproche ses excès
de zèle ou , au contraire, sa nonchalance,
on fait des bons mots sur son compte,
bref , on ne lui ménage ni la critique ni
les sarcasmes. Le fonctionnaire , heureusement
pour lui , a la peau dure et ne prend géné-
ralement pas ces remarques . désobligeantes
trop au tragique. Mais son patron...

Soucieux d'améliorer dans toute la mesure
du possible les rapports entre leurs employés
et leurs administrés, les départements des
travaux publics et de l'agriculture de Bâle-
Campagne viennen t d'organiser un cours de
psychologie de deux jours à l'intention de
leurs fonctionnaires des « services extérieurs ».
Le cours , obligatoire, fut donné par> te
psychologue officiel des écoles et souleva
un très vif intérêt parmi les participants ,
qui semblent en avoir largement profité.

Exemple à suivre...

bien parvenu à en attraper sept avec des
filets , il y a une douzaine d'années, mais
le choc avait été trop brutal pour des
animaux aussi délicats et tous périrent en
peu de jours.

Il n'y a que deux ou trois ans qu 'un zoo-
logue anglais nommé Alan Root , un des
réalisateurs —• avec les deux Grzimek père
et fils — de l'admirable film « Le Serengeti
ne doit pas mourir », a mis au point une
nouvelle méthode de capture. Elle consiste
à attirer peu à peu les animaux dans de
vastes kraals, avec lesquels on leur laisse
tout le temps de se familiariser avan t d'en
fermer définitivement les portes. Le premier
bongo attrapé de cette manière fait partie
du trio qui vient d'arriver à Bâle.

Précisons que le bongo, que l'on n 'avait
encore jamais vu en Europe , est une grande
et belle antilope aux cornes en lyre et au
poil roux foncé zébré de blanc. Par un
heureux hasard , une femelle portante au
moment de sa capture a mis bas peu après
un solide petit mâle — le premier bongo
né en captivité — sur lequel le directeur
du zoo^ M. Lang, compte pour perpétuer
l'espèce sur les bords du Rhin.

Les trois bongos, qui sont arrivés de
Nairobi par avion , ont été offerts à notre
jardin par des mécènes de Bâle et du
Kenya. L.

Bilan à l'ACS
FLUELEN (Zh) (ATS). A la fin de

l'année 1969 l'Automobile-club suisse (ACS)
comptait 74,461 membres peut-on lire dans
le rapport de cet organisation qui a tenu
son assemblée des délégués vendredi à
Fluelen.

Pour les membres du club , les presta-
tions qui présentent le plus d'intérêt sont
les services de tourism e et de dépannage ,
les maisons de vacances , les services ju-
ridiques, et de la circulation routière et le
service technique.

Les feuilles de renseignements pour voya-
ges à l'étranger ont fait l' objet d'un tirage
d'environ 110,000 exemplaires et le livret
d' assistance automobile internationale de
34,000 environ. Dans les 319 maisons de
vacances de l'ACS (313 en 1968), on a
enregistré au total 101,756 nuitées (100,628)
dont 76,549 (78.724) en Suisse. A fin 1969,
le service téléphonique SOS mettait  à dis-
position des automobilistes 326 postes ja-
lonnant 63 cols. L'ACS assumera en colla-
boration avec le TCS le service sur la
nouvelle route du Nufenen. En collabora-
tion avec le TCS également , l'ACS assure
un service de dépannage étendu à toute
la Suisse. Il y a lieu aussi de signaler 14
tests de voiture entrepris par le club.

Au cours de l' année 1969, de nouvelles
communes se sont ralliées au système de
stationnement limité dans certaines zones
(bleues) ou (rouges) à l'heure actuelle , 91
localités ont adopté ce système lancé par
l'ACS en 1959. Depuis lors , p lus de dix
millions de disques représentant plus d'un
million de francs, ont été distribués gratui-
tement.
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3 16.55 Le 5 à 6 des jeunes

3 18.30 Bulletin de nouvelles

] 18.35 Pop hot
1 18.55 Trois petits tours

et puis s'en vont
? 19.00 Comment ne pas épouser
| un milliardaire

3 19.35 (C) Bonsoir
1 20.00 Téléjournal
] 20.25 (C) Carrefour
!j 20.40 (C) Les femmes chez nous
1 à travers le monde

] 21.05 Jeux sans frontières
3 22.35 Téléjournal

Le tableau du jour
i
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1 15.45 Télévision éducative

\ 16.15 (C) Devenez plus belles,

j 17.00 L'heure enfantine
1 17.30 Pour les élèves

des degrés primaires
- 18.15 Télévision éducative
j 18.44 Fin de journée

] 18.50 Téléjournal

' 19.00 L'antenne
1 19.25 (C) Chercheurs de trésors

de nos jours
I 20.00 Téléjournal

I 20.20 Magazine politique

j 21.05 Jeux sans frontières
I 22.20 Prochainement
I 22.50 Téléjournal
1
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12.30 Midi-magazine
I 13.00 Télé-midi
: 13.30 Cours de la Bourse

18.30 Le Schmilblic
18.50 Dernière heure
18.55 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Alla police
19.40 Qui et Quoi ?
19.45 Information première
20.24 Les Shadolcs
20.30 Sacha show

21.20 Les femmes aussi C
22.15 Année Beethoven c
23.05 Télé-nuit [

14.30 (C) Aujourd'hui, Madame j-
15.00 (C) La Femme en blanc t
19.00 Actualités régionales r_
19.20 (C) Emissions _

pour les jeunes
19.30 (C) 24 heures sur la II
20.30 (C) Les dossiers de l'écran j!

u
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18.30 Tutti in viaggio
19.10 Telegiornale C
19.20 Sgattaiolando
19.50 II prisma [
20.20 Telegiornale C
20.40 Dietro le quinte di giochi n

senza frontière C
21.05 Giochi senza frontière n
22.20 The Ray Anthony show
22.50 Telegiornale C
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14.40, téléjournal. 14.45, pour n
les enfants. 15.15, quiz-party. 16 h, E
hippisme. 17.55, téléjournal. 18 h, C
programmes régionaux. 20 h, télé- C
journal, météo. 20.15, la révolu- _\
tion des fedayins. 21.05, jeux sans p
frontières. 22.20, congrès du FDP C
à Bonn. 22.35, téléjournal, météo. {=
22.55, football. £

n
I n|¦— t_iil iii «_ra——¦.¦ii mi-i ¦lin ¦ û
K H~| ¦ ¦ J? V.Ycl ? IJWTHM uIH__-U-_-iJ_î___siHjj_9 M ca

17.10, la toupie. 17.30, informa- n
tions, météo. 17.35, mosaïque. __
18.05, plaque tournante, 18.40, E
Envoyez Foster. 19.10, Les Détec- n
tives. 19.45, informations, météo. __ \
20.15, magazine de la 2me chaîne. Q
21 h, La campagne d'Italie. 22.15, a
informations, météo. 22.25, police p
sport show. D

n
n

CONSULTEZ CHAQUE JOUR FAN MAGAZINE ou L'EXPRESS MAGAZINE, sup- §
pléments hebdomadaires de la FAN et de l'EXPRESS. Guides indispensables Q
du téléspectateur, FAN MAGAZINE et l'EXPRESS MAGAZINE vous rensei- ggnent sur les émissions à ne pas manquer et vous apportent les commen- ?taires et illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des program- D
mes de télévision. 
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Sottens ef télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.32,

de villes en villages. 6.59, horloge parlante.
7 h, le journal du matin , miroir-première.
7.45, roulez sur l'or. 8 h, informations , revue
de presse. 8.10, bonjour à tous. 9 h, infor-
mations. 9.05, à votre service. 10 h , infor-
mations. 10.05, cent mille notes de musique.
11 h , informations. 11.05, spécial-vacances.
12 h, le journal de midi , info rmations.
12.05, aujourd'hui. 12.25. si vous étiez.
12.29, signal horaire. 12.30, miroir-midi.
12.45, le carnet de route. 13 h , variétés-
magazine. 14 h, informations. 14.05, réalités.
15 h , informations. 15.05, concert chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures, La Chartreuse de Parme.
16.15, collection jeunesse. 17 h, informa-
tions. 17.05, tous les je unes, bonjour les
enfants. 17.45, roulez sur l'or. 18 h , le micro
dans la vie. 18.55, roulez sur l'or. 19 h ,
le miroir du monde. 19.30, l'actualité matio-
nale. 19.35, magazine 1970. 20 h , disc-o-
matic. 20.20, ce soir nous écouterons. 20.30,
concert par l'Orchestre de la Suisse romande
direction Charles Dutoit. 22.40, informations.
22.45, club de nuit. 23.25, miroir-dernière.
23.30, hymne national .

Second programme
10 h , œuvres de Brahms. 10.15, émission

radioscolaire. 11 h , l'université radiophonique

internationale. 11.20, propos suisses sur l'U-
nesco. 11.30, initiation musicale. 12 h, midi-
musique. 14 h , Musik ara Nachmittag. 17 h ,
musica di fine pomeriggio. 18 h, tous les
jeunes. 19 h, per i lavoratori italiani in
Svizzera. 19.30, musique légère. 20 h , infor-
mations. 20.15, vivre ensemble sur la pla-
nète. 20.30, les sentiers de la poésie. 21 h,
édition spéciale. 22 h, Europe-jazz. 22.30,
structures. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h , 10 h , 11 h, 12.30, 15 h ,

16 h, 23.25, informations. 6.10, musique.
6.20, mélodies populaires. 6.50, méditation.
7.10, auto-radio. 8.30, Concerto, Mendelssohn.
9 h, entracte. 10.05, le travail du peintre,
F. Poulenc. 10.30, évocation. 10.50, pages
de Bartok. 11.05, musique et bonne humeur.
12 h, mélodies des Balkans. 12.40, randez -
vous de midi. 14 h, Le Viei l Homme.
14.30, musique pour la jeune sse. 15.05, mélo-
dies populaires .

16.05, la révolution des guitares. 17.30,
pour les enfants . 18 h , informations, actua-
lités. 18.15, radio-jeunesse. 19 h, sports,
communiqués. 19.15, informations, actualités.
20 h, divertissement appenzellois . 20.15, soi-
rée populaire. 21.45, la vallée du Rhin en
1766. 22.15, info rmations , commentaires, re-
vue de presse. 22.30, black beat. 23.30, d'unjour à l' autre.

Ces mères qui ne peuvent
supporter leur bébé

Les mères de bébés prématurés seraient
plus enclines que les autres à se mon-
trer cruelles envers leur enfant , estime
un rapport publié en Grande-Bretagne.
Elles craignent inconsciemment que leur
enfant soit anormal , et se sentent moins
liées à lui si le bébé a été élevé en
couveuse pendant longtemps. Le rapport,
qui a été envoyé à des médecins, des
pédiatres et des assistantes sociales, de-
mande que ceux-ci surveillent avec
attention certaines catégories de femmes
qui risquent de maltraiter leur enfant.
Devant le nombre élevé d'enfants mar-
tyrs en Grande-Bretagne, on a étudié
soigneusement les signes auxquels on
pourrait reconnaître éventuellement les
mères susceptibles de maltraiter leurs
bébés.

Moteur électrique
pour avion ou hélicoptère

La société française « Marchetti » a
eu l'idée d'employer le moteur électri-
que à stator et à rotor mobiles pour
assurer la sustentation d'un hélicoptère
et cela de façon tout à fait rentable.
Deux hélices en alliage léger sont mon-
tées l'une sur le stator, l'autre sur le
rotor d'un moteur électrique. Lorsque
le moteur est alimenté, le stator et le
rotor se mettent à tourner en sens
inverse, assurant ainsi une vitesse rela-
tive stator-rotor qui est double de la
vitesse de rotation de chacun d'eux. Ce
procédé très simple présente une grande
sûreté de fonctionnement. L'absence de
carburant chimique est également un
facteur important de sécurité. Enfin le
prix de revient d'un tel moteur est très
intéressant.

Bonne matinée pour les réalisations méthodiques et techniques. L'après-midi et la soirée
seront tendus.
Naissances : Les enfants de co jour auront une nature optimiste, changeante.

BELIER (21/3-19/4 )
Santé : Suivez régulièrement votre régime.
Amour : Laissez mûrir les événements, soyez
patient. Affaires : Restreignez très sérieuse-
ment vos dépenses.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : N'hésitez pas à consulter votre pédi-
cure. Amour : Ne vivez pas perpétuellement
dans le rêve. Affaires : Etablissez avec pré-
cision un planning.

GEMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Suivez les prescriptions de votre
médecin. Amour : Ne vivez pas continuelle-
ment dans le mensonge. Affaires : Réfléchis-
sez avant d'acheter ou de vendre.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Votre circulation du sang est très
mauvaise. Amour : Consolidez vos liens
actuels. Affaires : Etablissez un budget rai-
sonnable.

LION (23/7-23/8)
Santé : Vous constaterez une amélioration
de vos maux. Amour : Exprimez vos senti-
ments si vous voulez être compris. Affaires :
Un petit échec ne doit pas vous décourager.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Remplacez vos apéritifs par des
jus de fruits. Amour : Soyez moins exigeant
avec votre entourage. Affaires : Faites preu-
ve d'énergie et d'enthousiasme.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Surveillez de façon régulière votre
tension. Amour : Vos soupçons sont sans
fondement. Affaires : Ayez plus confiance
en vous et sachez oser.

SCORPION (24/10-22/11 )
Santé : Consommez davantage de crudités.
Amour : Essayez de comprendre le point
de vue de l'être aimé. Affaires : Restez en
contact avec des personnes influentes .

SAGITTAIRE (23/1 1 -21/1 2)
Santé : Surveillez votre alimentation. Amour i
Ne délaissez pas vos amis que vous peine-
riez. Affaires : Ne vous lancez pas dans
des spéculations risquées.

CAPRICORNE (22/12-19/1 )
Santé : N'allez pas à la limite de vos forces.
Amour : Montrez-vous plus compréhensif.
Affaires : Réfléchissez avant tout change-
ment.

VERSEAU (20/1 -18/2)
Santé : Ne faites aucune cure sans avis
médical. Amour : Ecoutez les conseils de
vos amis. Affaires : Améliorez vos rapports
avec vos collègues.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : N' abusez pas des excitants. Amour :
Prenez garde aux pièges que l'on vous
tendra. Affaires : Evitez de vous lancer dans
des aventures financières hasardeuses.

Objectifs à réaliser
A UJO URD'H UI M A D A M E  (Fran-

ce). — Dans notre précédente chroni-
que, nous donnions la parole à de
jeunes collégiens qui s'étaient sentis
frustrés — avec raison d'ailleurs —
par la politique de program mation
adoptée lors des retransmissions en
provenance de Mexico. Ils ajoutaient
aussi qu 'ils ne pourraient certainement
peu bénéficier de l'important investis-
sement exigé par une trop hâtive in-
troduction de la couleur dans notre
pays.

Pour notre part, et nous l'avons
toujours proclamé depuis l'introduc-
tion de nos chroniques consacrées à
la télévision, nous aurions préféré la
mise en service de la vraie
deuxième chaîne, ainsi que l 'élarg isse-
qui est oublié par notre télévision suis-
se romande. Or, il se trouve qu 'actuel-
lement notre, société se trouve con-
frontée à des problèmes de recycla-
ge et d'éducation permanen te cruc-
ciaux. Il est évident que ces problè-
mes ne pourront être résolus unique-
ment par l'action des circuits classi-
ques de l'enseignement et de l'éduca-
tion. La télévision, dans ce secteur,
pourrait bien être l'instrument mira-
cle. Jusqu'ici, rien n'a été fait en
Suisse romande. Pourtant on diffuse
des émissions en couleur. Quant à
l'utilité de la deuxième chaîne de mê-
me expression, elle n'est plus à dé-
montrer à ceux qui ont la chance de
pouvoir capter l'une ou l'autre des
chaînes françaises. C'est dans la pos-
sibilité de choisir entre p lusieurs émis-
sions, à un même moment, que rési-
dent la liberté du téléspectateur et la
f i n  d'un certain asservissement à
l'instrument. La direction de l'ORTF.
depuis quelques semaines, a introduit

une nouvelle série dans la grille de ;
sa deuxième chaîne. Elle s'intitule
« Aujourd'hui Madame > .. Ainsi, elle !
répond à une certaine atten te de ton- '¦
tes les personnes qui demeurent à la
maison pendons la journée et, plus
spécialement, aux mères de famille.
L 'heure choisie pour ces diffusions I
est extrêmement favorable puisqu'elle
correspond à celle de la sieste des
plus petits et à celle de l'école pour
les plus grands. Cette série s'ajoute
d'ailleurs à la programmation , le lun-
di après-midi, sur la premiè re chaîne ,
d'un long métrage. Nous sommes per-
suadés que, chez nous, il aurait été
aussi possible d'élargir de la même
manière le programme si l'on ne
s'était pas lancé si vite dans l'aven-
ture couleur. Rpppe lons d'ailleurs, à
ce propos, que certains pays euro-
péens, dont l'Italie et la Belgique»
ont retardé cette introduction estimaét
que le coût de l'opération était en-
core trop élevé par rapport au ren-
dement possible.

Il y a quelque temps, M. Schenlcer
répondait à une question d'un télé-
spectateur réclamant la rediffusion,, en
matinée, des programmes du soir. i
L'aspect financier du pro blème sem-
blait être le grand obstacle à la réali-
sation de cete demande. Cette situa-
tion est regrettable, spécialement pen-
dant les longues journées d'hiver.
Nous sommes persuadés que la télé-
vision se doit, dans sa prochaine gril-
le, de réserver une partie de ses
moyens de production à la satisfac-
tion des désirs des personnes âgées,
des mères de famille et de tous ceux
qui n'ont pas la possibilité de suivre
les émissions du soir pour des raisons
professionnelles.

J.-CI. LEUBA

Problème IVo 131

HORIZONTALEMENT
1. Cavalier de la garde royale anglaise.

2. Sur le retour. — La grande muette.
3. Numéro d'un Bien-Aimé. — Elle me-
nace la couronne. 4. Prénom féminin. —
Préfixe. — Avant la distribution. 5. Amen-
das. 6. Coup d'oeil. — Se paye au quart
d'heure de Rabelais. 7. Article. — Dans
les airs. — Tenu à l'œil. 8. Tirent au
clair. 9. Au calendrier républicain. — Lettre
doublée. 10. Entre les portes de l'écluse. —
Se dit de tissus traités en vue de leur don-
ner l'aspect de certaine peau.

VERTICALEMENT
1. Défait. — A la main de saint Pierre.

2. Gothique. — Près du sol. 3. Ile. — La
Boétie pour Montaigne. — Revers. 4. Dé-
charné. — On y serre les livres licencieux.
5. Sa pointe relève. — Habitants. 6. Ren-
forcée. — Son sommeil ne doit pas nous
rassurer. 7. Canton suisse. !— Un œil sur
l'aile. 8. Atteint d'une anomalie de la vision.
9. Préfixe. — Se dit de l'étoffe passée à
la machine à friser. 10. Appels au combat
singulier. — Ils favorisent le camping.

Solution du IVo 130

NEUCHATEL
EXPOSITIONS. — Musée cantonal d'ar-

chéologie (hôtel DuPeyrou) : Exposition.
Musée d'histoire naturelle : SOS nature.
TPN, centre de culture : Lithoigraphies de
^Mstisse. &¦/ ¥> ~ T.'
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ClSSJ t̂S.--TT PdaeéïîriSMhWet 20 h " 30,- *"Coup de force à Berlin. 16 ans.
Arcades : 15 h et 20 h 30, La Horde sau-

vage. 18 ans.
Rex : 15 h et 20 h 30, Le 1er sex-western .

18 ans.
Studio : 15 h et 20 h 30, La Fille au pis-

tolet. 16 ans.
Bto : 15 h, 18 h 30 et 20 h 45, Satyricon.

18 ans.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Killer Kid. 16

ans.
Danse et attractions :

L'ABC do 21 h à 2 h.
L'Escalo de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.

Dancing :
Le Corsaire de 20 h à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 24 h.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : Bl. Cart ,
rue de l'Hôpital.

Service d'urgences des pharmacies région
Boudry - La Côte : Pharmacie S. Marx ,

I Cortaillod (tél. 6 46 44). Fermé l'après-
midi , reprise du service d'urgence à

i 18 h 30.
PESEUX

CINÉMA. — Cinéma de la Côte : 20 h 30,
Le carnaval des truands.

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux : 20 h 15, Poker du

coït.

AUVERNIER
Galerie Numaga, Orlando Pelayo, peintures.
Caveau des Abbesses, bar-dancing.

BEVAIX
Galerie Pro Arte : Exposition d'oeuvres du

XVIe siècle à nos jours.

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château : relâche.

Seuls, jusqu 'ici , les zoos de Milwaukee ct
de Cleveland , aux Etats-Unis , pouvaient se
vanter de posséder des antilopes bongos :
quatre exemplaires en tout. Le bongo, sur
le marché des animaux , est en effet aussi
rare que l'okap i , et cela pour une raison
fort simple : sa capture, dans les forêts
vierges africaines qui constituent son do-
maine, est extrêmement difficile et passa
même longtemps pour impossible. On était

Pour la première fois
des antilopes bongos

en Eurooe

KLOSTERS (ATS). — Selon la commu-
nication faite à l'assemblée générale du
syndicat suisse des compagnies d'assurances
contre l'incendie, les dommages dus à l'in-
cendie et aux forces de la nature atteigni-
rent en 1969, dans notre pays, 167 millions
de francs, contre 170 millions l'année pré-
cédente. Les assureurs incendie privés en
prirent 90,3 millions à leur charge , tandis
que 76,7 millions étaient à la charge des
établissements cantonaux d'assurances im-
mobilières. Les dommages incendie , à eux
seuls, passèrent de 117 à 137 millions de
francs. Le sinistre le plus important fut
enregistré lors de l'explosion de la fabrique
d'explosifs de Dottikon. Il atteignit à lui
seul une somme bien supérieure à 10 mil-
lions de francs. Les dommages dus aux
forces de la nature rétrogradèrent de 52 à
30 millions de francs , dont 20 millions à
la charge des compagnies privées. Cette
somme est toujours au-dessus de la
moyenne des calculs , si bien qu 'il va falloir
mettre en vigueur des mesures d' assainis-
sement.

Les dommages
incendie :

137 millions en 1969

Bourse de Neuchâtel

ACTIONS 22 juin 23 juin
Banque Nationale . . 520.— d 530—
Crédit Fonc. Neucbât . 720.— d 720.— d
La Neuchàteloise as.g. 1550.— d 1575—
Appareillage Gardy 186.— 180.— d
Câbl. élect. Cortaillod 4500— 4400.— d
Câbl. et tréf. Cossonay 2300.— d 2300.— d
Chaux et clm. Suis, r 560.— o 560.— o
Ed. Dubied & Cie S.fl 1500.—"d 1500.—v d i
Ciment Portland . . 290O.^*ttr2g55v»- P*
Suchard Hol. S.A. «A» 1110.— d 1110.̂ -; d
Suchard Hol. SA. «B» 5900.— d 5900.— d
Tramways Neuchâtel . 280.— d .„¦ 280.— d
Navigation Ntel prlv. 65.— d 65.— d
Girard-Perregaux . . . 850.— d 850— d

OBLIGATIONS
Etat Neuch. 2Vi 1932 92.— 91.50 d
Etat Neuch. 4V. 1965 86.50 d 86.50 d
Etat Neuch. 3'/i 1946 97.— d 97.— d
Com. Neuch. 5 1967 89.— d 89.— d
Com. Neuch. 3 1951 94.50 d 94.50 d
Chx-de-Fds 5 1966 88.— d 88— d •
Le Locle 5 1966 90.— d 90.— d
Chatelot 5V« 1968 89— o 89.— o
Elec. Neuch. 3 1951 97.50 d 97.50 d
Tram. Neuch. 3l/i 1946 94.— d 94.— d
Paillard S.A. 3V. i960 92.— d 92.— d
Tabacs N.-S. 4 1962 91.— d 91.— d
Raff. Cress. 5Vi 1966 92.50 d 92.50 d

Cours des billets de banque
étrangers

du 23 juin 1970

Achat Vente
France 76.50 79.50
Italie —.66 —.69
Allemagne 117.50 120.50
Espagne 6.10 6.35
D. S. A 4.29 4.34
Angleterre 10.20 10.50
Belgique 8.40 8.70
Hollande 117.50 120.50
Autriche 16.55 16.85

Marché libre de l'or
Pièces suisses 44.— 48.—
Pièces françaises . . 42.— 46.—
Pièces angl. anc. . . 39.— 43.—
Pièces angl. Elisabeth 37.50 41.50
Pièces américaines . . 220.— 250,—
Lingots 4880.— 4960.—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchàteloise

ZURICH
¦

OBLIGATIONS 22 juin 23 juin

3 % Fédéral 1949 . . 91.— 90.75 d
2- «/< % Féd. 1954, mars 95.25 d 95.25 d
3 "'« Féd. 1955, Juin . 88.— d 88.— d
4 '/• •/. fédéral 1965 . . 90.50 d 90.50 d
4' Vt V. Fédéral 1966 . . 88.50 d 88.50 d¦ , 6 '/. Fédéral 1967 . . 93.— d 93.—

**SM*'ACTION S'*"<¦" ** W, W* VfW,

Swissair nom 595.— 601.—
Union Bques Suisses . 3580.— 3560.—
Société Bque Suisse . 2845.— 2840.—
Crédit Suisse . . . .  2855.— 2850.—
Bque Pop. Suisse . . . 1910.— 1910.—
Bally . 1070.— 1050.—
Electro Watt 1930.— 1925.— d
Motoi Colombus . . . 1370.— d 1370.— d
Ilalo-Suisse 224.— 226—
Réassurances Zurich . 1860.— 1860.—
Winterthour A^cld. . . 840.— 820.—
Zurich Assurances . . 4850.— d 4850.—
Alu . Suisse nom. . . . 1500.— 1495.—
Brown Boveri . . . . .  1690.— 1670.—
Saurer 1670.— 1650.—
Fischer 1440.— 1435.—
Landls & Gyr 1510.— 1490.—
Lonza 2090.— 2050.— d
Nestlé porteur 3100.— 3100—
Nestlé nom 1930.— 1920—
Sulzer 3650.— d 3650.—
Ourslna 1390.— 1380.—
Alcan-Al'irnlnlum . . .  92 'A 93 '/«
Amerloan Tel & Tel 182.— 184.—
Canadian Pacifie . . 231.— 227.— d
Du Pont de Nemours 513.— 521.—
Eastman Kodak . . 289.— 288.—
Ford Motor 190.— 187—
General Electric . . . 300.— 302.— d
General IWotors . . . . 280.— 274 Vi
IBM . 1164.— 1155.—
International Nickel . 175 '/¦ 175.— d
Kennécott 209.— 206.— d
Litton 84 V» 84.—
Marcor 191.— 184 Vt
Std OU New-Jersey . 246.— 247 Vi
Union Carbide 153.— 152 Vi d
U. States Steel . . . .  142.— 139.—
Machines Bull 68 V» 68 Vt
Italo-Argentlna Cla . 29.— 29.—
Philips 70 V. 70 Vi
Royal Dutch Cy . . . 155 V. 155.—
Sodec 123 V. 123 V.
A. S. G 219— 215.—
Farbeniabr Bayer AG 178.— 174 Vt
Farbw. Hoechst AG 205.— 204 
Mannesmann 198 Vi 197 Vi
Siemens 229.— 226 V»

BALE ACTIONS

Ciba, porteur . . . .10050.— 9975.—
Ciba, nom 8325.— 8185.—
Gelgy, porteur . . . .  9000.— d 9050.— d
Gelgy , nom 5175.— 5150.— d
Sandoz 3975.— 3940.—Hoff. -La Roche (bj ) 146750 144000.—

LAUSANNE ACTIONS

B. C. Vaudoke . . . 925.— 925.— d
Crédit Fonc. Vaudois 890.— d 900.—
Innovation S.A 225.— 220.—
Rom. d'électricité . . 350.— 345.— d
Ateliers constr . Vevey 550.— 550.— d
La Sulsse-Vle . . . .  2750.— d 2700.— d

Cours communiqués , sans engagement,
Par la Banque Cantonale Neuchàteloise

HOKS-BOLKSE
Fun d ot fund . . .  18.95 18.87
Int . lrv. trust . . .  6.78 6.83

New-York
NEW-YORK. — La bourse de New-

York a enregistré mardi une forte baisse
consécutive au dépôt de bilan de la Pcnn
central. Selon les analystes , les investisseurs
sont inquiets du fait qu 'une grande compa-
gnie ne trouve pas les disponibilités néces-
saires pour faire face à ses dettes.

INDICE DOW JONES

Industrielles 698,11 (moins 18,00)
Transports 132,48 (moins 3,82)
Services publics 96,72 (moins 1,02)
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Parents! Offrez le confort à vos enfants!
Visitez notre grand département spécial de meubles < jeunes >.
Choix immense d'armoires, lits, entourages de divans, pupitres, étagères
à livres, etc., aux prix les plus avantageux.

Grande exposition sur 6 étages - 30 vitrines

Un choix de meubles unique en Suisse romande

Prêt comptant®
•k de Fr. 500 - à Fr. 25000.-, si vous Contre l'envoi du bon ci-joint, vous Nom

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction r 
•k remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts !™S 
•*• accordé dans les 48 heures autorisés. Domicile A/391
ir basé uniquement sur la confiance. Notre «service-express», téléphone n n iû /*- e A

contre votre seule signature 071 233922, vous donne chaque soir BflllCjU© n0tinGf +Crl6.O./V.
•k garantie d'une discrétion absolue de 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, £> 071 233922

désirés sur nos prêts comptant 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <p 051 230330

le club
Bar à café-glacier
21, fbg du Lac

Chaque mafin

un délicieux café
avec

vos journaux
préférés.

TV
couleur

noir et blanc
Venfe

Location
Echanges

Modèles depuis
Fr. 575.—

Service impeccable
rapide et conscien-
cieux par personnel

spécialisé

\\%
RADIOS-TV
Neuchâtel
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terre et si vous vous laissez tenter, ces JlitEIr '- ' j ' 'l '" " »" ' 'j- 'Sj ' I
cinq cents grammes vous les retrouverez i*»"' •< > ' •• ' .<:.'"•" " '""ni /^ ŵ
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autre le soir, c'est un oontrepold» sérieux ŝ *»*
aux écarta de régime. I

TRANSFORMATION
ET RETOUCHE

de vestons - pan-
talons - manteaux -
robes - costumes.

RÉPARATION
de poches et fer-
metures éclair à

pantalons

SUR MESURE
costumes - man-

teaux et robes

R. POFFET
Tailleur

Ecluse 10, Neuchâtel
Tél. 5 9017,
1er étage



Pluie d'interpellations au National à propos
de l'acquisition du nouvel uvion de combat

BERNE (ATS). — La séance nie rele-
vée du National a été consacrée au pro-
blèm e de l' acquisition d' avions. L'intention
manifestée par le DMF de donner la pré-
férence au « Corsair » a suscité une pluie
d'interpellations : de M. Bieri (Zurich) pour
le groupe radical , de M. Muheim (Lucer-
ne) pour le groupe socialiste , de M. Fischer
(Thurgovie) pour le groupe PAB, et de
M. Allgœwer (Bâle) pour le groupe indé-
pendant.

Pour le groupe conservateur-chrétien-so-
cial , M. Schuermann a déposé un postulat
invitan t le gouvernement à soumettre aux
Chambres une alternative, permettant un
choix entre deux modèles d'avions.

MESSAGE EN JUIN 1971
Dans sa réponse, le conseiller fédéral

Gnaegi souligne d'abord que le Conseil
fédéral n'a encore pris aucune décision.
Il pense publier un message au mois de
juin 1971.

Le Conseil fédéral veut bien donner main-
tenant un rapport intermédiaire au Parle-
ment. Mais il ne faut pas confondre les
responsabilités : « en l'état actuel du projet ,
le Conseil fédéral est à la barre. »

M. Gnaegi rappelle alors les travaux
de « préévaluation ¦ qui ont abouti , le 8
septembre 1969, à une liste en tête de la-
quelle figurent le « Corsair », puis le
« Fiat ». Comme solutions de rechange,
on retenait encore le « Jaguar » et le « Mi-
rage-Milan >. Les travaux d'évaluation ont
duré de septembre 1969 à fin avril 1970.
Ils ont coûté environ 12 millions de francs,
soit 5 millions pour le « Corsair • et 6
millions pour le « Fiat ... Le résultat de ces
travaux a confirmé la supériorité de l'avion
américain. Le projet « Fiat » a eu revan-
che « nettement perdu du terrain > . En ce
qui concerne le « Jaguar » et le « Milan »,
les résultats sont moins favorables, et « le
nombre des avions pouvant être acquis ne
serait pas plus élevé », dit textuellement
M. Gnaegi.

En ce qui concerne le coût de l'acqui-
sition, M. Gnaegi confirme que le plan fi-
nancier prévoyait 1300 millions, sans le
renchérissement. Cette somme aurait dû
permettre d'acheter 60 avions. Aujourd'hui,
il est établi qu'il n'est pas possible d'acqué-
rir 60 « Corsair » pour 1300 millions. La
dépense se situe autour de 1,600 millions.
Mais pour le « Fiat », la somme de 1300
millions serait également dépassée. Les 1600
millions comprennent les pièces de rechan-
ge, l'infrastructure, les frais accessoires, etc..
La part afférente aux avions seuls est d'en-
viron 690 millions, soit 11 à 12 millions
par appareil , et non 30 comme on l'a dit.

De telles dépenses dépassent-elles les pos-
sibilités financières d'un petit Etat ? « Je
ne puis répondre, dit M. Gnaegi, car sur
ce point, examen et décision sont réservés
au Conseil fédéral. Mais à la lumière du
plan financier du département militaire, on
peut dire que la part des dépenses mili-
taires par rapport au produit national brut
ne dépassera pas la cote de 2,3 % au cours
de la période 1970-1974, même si le « Cor-
sair » est acquis. »

POSTULAT ACCEPTÉ
Le postulat de M. Schuermann est néan-

moins accepté, et le Conseil fédéral étudie-
ra la possibilité de soumettre au Parle-
ment une solution de rechange. Mais pour
désigner les avions qui devraient encore
être évalués, il faut considérer que les tra-
vaux de préévaluatiqn. pnt déjà prouvé la
supériorité du « Corsair » aussi bien sur le
< Jaguar » que sur le c Milan ». Les tests
faits depuis confirment ces conclusions.
L'évaluation de ces deux appareils n'aurait
de sens que si leur prix était nettement plus
favorable. Les informations recueillies, dit
M. Gnaegi , montrent que ce n 'est pas le
cas : « le groupement de l'armement estime
que le « Jaguar » coûterait une fois et de-
mie plus que le « Corsair ». Le prix de
l'avion « Milan » serait de quelque 10 %
supérieur à celui du « Corsair » .

On a aussi parlé du « Saab » suédois,
avion moins compliqué. Il ne saurait , tou-
tefois , être acheté sans modification. De
nouveaux travaux d'évaluation nécessitent
des moyens considérables et prennent beau-
coup de temps. Or, pendant ce temps, « tous
les préparatifs qui doivent être faits pour
assurer la jonction avec la production en
cours du « Corsair » doivent être poursui-
vis. Le département militaire a fait au Con-
seil fédéral des propositions concrètes à ce
sujet. Interrompre ces travaux équivaudrait
vraisemblablement à perdre cette possibi-
lité. »

M. Gnaegi conclut en ces termes : « Le
Conseil fédéral devra dorénavant examiner
les problèmes militaires, techniques, finan-

ciers et politiques de l'acquisition et pré-
senter en temps opportun ses propositions
au Parlement. Les efforts de tous tendent
à doter notre aviation militaire de forces
nouvelles qu 'elle doit posséder dans l'inté-
rêt de notre défense nationale. »

PAS D'AFFAIRE « MIRAGE »
Le postulat de M. Schuermann est accep-

té sans opposition et les interpellatcurs se
déclarent satisfaits, à l'exception de M,
Muheim. Une proposition de MM. Keller
(TG) ct Renschler (Zurich) d'ouvrir la dis-
cussion est rejetée par 60 voix contre 45
après une intervention de M. Hofstettcr
(Soleure), qui estime que le Parlement n
été maintenant correctement renseigné, et
qu 'il n 'y a pas de nouvelle « affaire Mi-
rage » à l'horizon.

AUTRE SUJET
On passe donc à un autre sujet : une

ult ime divergence subsiste au sujet du ré-
gime des finances fédérales. Elle concer-
ne la déduction pour frais de maladie. Par
75 voix contre 36, le Conseil national re-
nonce à cette déduction , et se rallie ainsi

au Conseil des Etats. Le vote final sur le
rég ime des finances pourra donc avoir lieu
ce mat in .

En fin de séance , le conseiller fédéral
von Moos accepte pour étude un postulat
de M. Muheim (Lucerne) demandant que
pour les conseillers fédéraux le lieu de do-
micile effectif soit déterminant en tant

que domicile poli t ique et civique.
M. Celio , à la séance du mat in ,  a ré-

pondu à une interpel la t ion de M. Max
Weber sur la hausse des taux d'intérêt.
L'Etat n 'a guère de possibilités d'interve-
ni r , mais les banques sont conscientes du
problème et ont promis de donner la prio-
ri té à la construction de logements.

La Suisse et l mtéaration européenne

BERNE (ATS). — M. Joseph Lions, mi-
nistre néerlandais des affa i re s  étrangères est
arrivé mardi matin à Berne , pour une courte
visite officielle sur l ' invitat ion du président
de la Confédération , M. Tschudi.

Une séance d'une heure et demie au Palais
fédéral a été consacrée aux problèmes inter-
nationaux actuels et notamment à la ques-
tion de l'élargissement de la C.E.E. Les
conseillers fédéraux P. Graber, chef du
département  politique et E. Brugger , chef
du département de l'économie publique ,
étaient  présents à cette séance.

COMMUNIQUÉ OFFICIEL
Au terme de cette visite officielle , un

communiqué  a été publié déclarant notam-
ment :

« A l'occasion d'une séance de travail à
laquelle , participaient les conseillers fédéraux
Graber et Bmgger, la situation actuelle de
l'intégration européenne a été discutée dans
la perspective des conversations exploratoires
qui vont bientôt s'engager entre la Suisse
et les communautés européennes. Cette
séance , à laquelle  prenaient  part également
les ambassadeurs des deux pays, le secré-
taire général du département politique , le
délégué aux accords commerciaux chargé de
missions spéciales ainsi que d' autres hauts
fonctionnaires, avait été précédée de con-
versations à l'échelon administratif .

» Les conversations qui ont eu lieu dans
un c l imat  particulièrement amical  cl de
franchise réciproque , ont fait apparaître une
large convergence de vues sur la nécessité
qu 'il y a de rechercher une solution qui
permette à la Suisse de participer au déve-
loppement futur  de l'intégration européenne
selon des formes qui soient compatibles avec
sa neutralité permanente et en même temps
acceptables aussi bien pour les communautés
européennes que pour la Suisse » .

Visite officielle
de M. Liants à Berne

Petit livre rouge des écoliers : il n'y a
pas d'atteinte à Sa sécurité de l'Etat...

Mcals Berne lance isn avertissement solennel
BERNE (ATS) . — La controverse con-

tinue à Berne au sujet du ¦ Petit livre rou-
ge des écoliers » , qui provient du Dane-
mark . Après que la direction scolaire eut
mis en garde les enseignants et les librai-
res contre ce livre « qui mélange d'une ma-
nière raffinée des points de vues anti-auto-
ritaristes , encore soutenablcs avec une sor-
te t d 'éducation » qui est interdite selon
la loi ¦ cantonale » , le canton a également
averti le minis tère  public de la Confédé-
ration. Celui-ci a communiqué lundi à la
police de sûreté à Berne qu 'il n 'estimait
pas nécessaire de devoir intervenir pour
contenu menaçant la sécurité de l'Etat.

Dans une communication ne comportant
aucune obligation , le ministère public de
la Confédération a , cependant , donn é au
canton le conseil d'examiner plus préci-
sément l'écrit sur la base de l' articl e 212
du Code pénal suisse (mise en danger de
mineurs par des images ou écrits immo-
raux) et de l' article 13 de la loi bernoise
d'introduction au CPS (« Quiconque, inten-
tionnellement ou par négligence grave... au-
ra mis dans le public des livres ,... pouvant
inciter au crime ou dépraver la jeunesse...
sera puni de l' amende ou des arrêts, pour
autant qu 'il n'v ait pas lieu d'appliquer les
articles 204 et 212 du CPS »).

« LA TACTIQUE D'AMOLLISSEMENT
MANOEUVRÉE PAR L'EST»,

--.-Selon l' avis des ¦ « gymnasiens progressis-
ïcs »', ~ce-~4iweT— qui -a- été très rapidement
épuisé dans les librairies de Berne , présente
l'école « comme elle est : anachronique, au-
toritaire , répressive » . Les élèves bernois
ont immédiatement réag i par un tract con-
tre la tentative d'interdiction de cet écrit.

Là-dessus, la direction des écoles de la
Ville a dépein t ce livre comme elle l' avait
déjà fait dans sa lettre aux enseignants et
aux libraires, comme étant unilatéral sur les

problèmes des relations sexuelles , des
moyens anticonceptionnels , des avortements
et des abus de drogues. Cet abécédaire
démontre également d'après l' autorité sco-
laire comment on peut faire chanter et
terroriser ses maîtres à propos d'informa-
tions privées , comment est déclenchée une
grève scolaire , etc..

« Ne laissons ,pas saper notre jeunesse,
qui est encore saine aujourd'hui , et notre
cul ture  occidentale libre par une telle tac-
t ique d' amolissement manœuvrée manifes-
tement par l'Est, et ne la laissons pas
mûrir  et devenir mûre pour l'assaut du
communisme. ... L'acceptation passive
des tromperies politiques et sociologiques
et de l'incitation de notre jeunesse à la
révolte contre la génération prétendument
€ répressive » des parents devient peu à

peu une question d'existence pour le mon-
de occidental libre , car tolérer les ennemis
de la tolérance équivaut à un suicide » ,
conclut la lettre d'avertissement.

Lorsqu 'elle a fait  l'objet d'une émission
à la radio , l' affaire a également été la
cause d' un conflit .  Le directeur des écoles
de la ville , M. H. Sutermeister , qui avait
été interviewé à ce sujet — avec d'autres
part icipants  — à la radio , avait exigé, selon
une information de la radio , de pouvoir
écouter le texte de l'émission avant la
diffusion. Au besoin, il se réservait le droit
conjointement avec le procureur du can-
ton de Berne, M. Rollier , de confisquer la

bande. On s'accorda ensuite pour atténuer
quelque peu la virulence de certaines par-
ties de l'émission.

L'effectif des travailleurs étrangers
soumis au contrôle à fin avril 1970

BERNE (ATS). — D'après l'enquête
menée à fin avril 1970 par l'office fé-
déral de l'industrie, des arts et métiers
et du travail , le nombre des travailleurs
étrangers soumis au contrôle s'élevait à
557,345 sans tenir compte des frontaliers
cl à 630, 194 y compris ces derniers.
L'effectif global se composait de 439,426
travai l leurs  titulaires d'un permis annuel
(69,7 pour cent), de 117,119 saisonniers
(18.7 pour cent) et de 72,849 fronta-
liers (11,6 pour cent).

Le nouvel arrêté fédéral sur la l imita-
tion du nombre des travailleurs étran-
gers, entré en vigueur le 20 mars 1970,
soit relativement peu de temps avant la
date du relevé , n 'a pas encore eu d'in-
l luence  décisive sur la populat ion é t ran-
gère.

Date du relevé Travailleurs Saisonniers Ensemble Frontaliers Total
(fin du mois) de l'année
Avri l  1969 438.327 109.374 547 ,701 64,714 612.415
Décembre 1969 437,115 15,955 453.070 65.705 518,775
Avril 1970 439,426 117,919 557,345 72,849 630,194

Le nombre des saisonniers présents à annuel , lequel devrait  être pratiquement
f in  avr i l  1970 est infér ieur  au m a x i m u m  a t te in t  chez les frontaliers.

Par rapport à la situation d'avril 1969,
le nombre des travailleurs à l'année n 'a
que légèrement augmenté (plus 1099 ou

'0,3 pour cent). Par contre, l'effectif des
saisonniers s'est accru de 8545 (plus 7,8
pour cent) et celui des frontaliers de
S135 (plus 12,6 pour cent). .

Dans l' appréciation de ces chiffres , il
ne fau t  pas oublier que l' effectif des
travailleurs soumis au contrôle est sujet
à des f luctuat ions considérables d'une sai-
son à l'autre. C'est ainsi que le mois de
décembre correspond généralement à un
minimum, alors que le maximum saison-
nier de l'emploi n 'est pas encore atteint
à la fin d'avril. Dans les différentes ca-
tégories d'autorisations , le nombre des tra-
vailleurs étrangers a évolué depuis avr i l
1969 de la manière suivante :_m mm ff r • •Suffrage féminin

On a accordé le droit de vote à des
hommes qui n 'avaient que l'apparence ex-
térieure du mâle ct on l'a refusé à des
individus ayant l'aspect de la femme mais
portant tous les attributs du sexe fort ,
« y compris les fameux chromosomes Y,
spécifiques de la qualité du mâle. »

Ah ! vraiment, le monde n'est pas si
simple que le croyaient nos grands-pères
et , de toute évidence, l'entrée en scène
du « chromosone y » change bien des cho-
ses !

Aucune voix hostile ne se fait entendre.
Le Conseil national peut donc passer à
la discussion des articles. Ici , nous retrou-
vons toutefois M. Arnold , socialiste zuri-
cois, qui , battu la veille sur sa motion, ten-
dant à introduire le suffrage féminin par
simple interprétation des dispositions cons-
titutionnelles en vigueur, revient à la char-
ge. Il demande à ses collègues de biffer
du projet les dispositions qui réservent aux
cantons le droit d'accorder ou de ne pas
accorder les droits politiques aux femmes
en matière cantonale et communale. Il
est largement battu car, dans sa grande
majorité, l'assemblée estime qu 'il ne fait !
pas compromettre les chances de celte nou-
velle offensive en jetant du côté des oppo-
sants irréductibles qui se manifesteront le
jour du scrutin les citoyens dont les senti-
ments fédéralistes sont restés très vivaces.

M. Schwarzenbach intervient aussi.
Naguère encore adversaire du suffrage

féminin, il a trouvé son chemin de Damas
le 7 juin dernier , car la campagne en fa-
veur de son initiative lui a prouvé, affir-
nte-t-il. que si les femmes avaient pu vo-
ter, il l'aurait emporté. Mais M. Schwar-
zenbach veut livrer un combat retardateur.
Consultons d'abord les femmes suisses, pro-
pose-t-il, ct seulement si le résultat de cette
consultation est positif , c'est-à-dire si en
majorité la gent féminine exprime son dé-
sir de participer activement ù la vie poli-
tique, soumettons le projet constitutionnel
au vote du corps électoral masculin et aux
cantons.

M. von Moos ct les rapporteurs démon-
trent ce que cette proposition a de mal
fondé en droit et en raison. Aussi, M.
Schwarzenbach est-il seul à la soutenir.

Il ne reste à la Chambre qu 'à se pro-
noncer sur l'ensemble du texte issu des dé-
libérations. Elle l'accepte par 134 voix
sans opposition. Il y eut quelques absten-
tions et une ou deux absences savam-
ment calculées.

On le voit, les signes paraissent plus fa-
vorables qu'en 1958. On attend toutefois
de ceux qui ont si ardemment affirme
leurs convictions « féministes » qu'ils tra-
vaillent , le moment venu , à convaincre leurs
propres électeurs.

G. P.

Aéroport de Kloten : débat animé
devant le Grand conseil zuricois

;~ZZZiSUISSE ALÉMANIQUE. . r ' B

ZURICH (ATS). — Le Grand con-
seil zuricois a commencé la discussion sur
le projet de loi concernant l'aéroport de
Kloten. Les débats ont tout de suite pris
un tour animé.

Le projet de loi sur un crédit de 172
millions de francs destiné à la troisième
étape des travaux de l'aéroport a été re-
poussé à lundi prochain. En revanche, les
députés sont entrés en matière sur la
loi concernant les zones de bruit ct les
gaz d'échappement des avions à proximi-
té de l'aéroport, par 112 voix contre S.
L'entrée en matière est intervenue après
plus de trente interventions de députés
suivies d'explications du chef du dépar-
tement  des travaux publics, M. Guen-
thard.

Au début de la discussion, deux péti-
tions ont été lues, l'une de l'association
pour la protection de la population au-
tour de l'aéroport de Zurich et l'autre de
la commune d'Oetwil : la première se
plaint i-iic des travaux aient été entre-
pris avant que le souverain se pronon-
ce ct que la Confédération puisse se pro-
noncer sur la question des subventions,
la deuxième attire l'attention du législa-
tif sur le bruit croissant des avions.

Une mise au point de M. von Moos:
quand les espions sont parmi nous

De notre correspondant de Berne :
De récentes et graves affaires d'espion-

nage — des agents à la solde de l'étranger
se sont emparés de documents officiels
dans l ' intention évidente de les transmettre
à des centrales spécialisées dans la fabri-
cation de faux papiers — ont engagé un
député bâlois, M. Breitenmoser, à poser
les questions suivantes :

9 Comment le Conseil fédéral jug e-t-il
la gravité et la répétition des affaires d'es-
pionnages découvertes ces derniers temps ?

O Peut-on prendre des mesures pour em-
pêcher l'utilisation du nombre important
de papiers d'identité qui ont été dérobés ?

O Se contente-t-il du rappel des ressor-
tissants étrangers impliqués dans ces af fa i -
res ou a- t - i l  l ' intention de protester offi-
ciellement ?

9 Est-il exact que toute une série d' am-
bassades étrangères en Suisse disposent d' un
personnel qui dépasse de loin les normes
usuelles en matière de représentation di-
plomatique et économique ?

LES CLANDESTINS
C'est un fait , répond M. von Moos ,

chef du département fédéral de justice et

police , que l'activité des agents secrets a
considérablement augmenté au cours de
ces dix dernières années. Ce sont des mil-
liers d ' informations qui , chaque mois, sont
transmises , le plus souvent par radio , de
l'Est à l'Ouest et vice versa. Par sa posi-
toin central e, et en raison de ses relations
multilatérales , la Suisse est un • lieu de
travail » fort estimé des agents secrets. Les
cas récemment signalés ne sont que des
échantillons de ce qui se passe sur notre
territoire.

Ce qui est grave, c'est que des € résidents
légaux » , c'est-à-dire des étrangers en mis-
sion officielle et dûment accrédités par leur
gouvernement ou engagés par une organisa-
tion in terna t ionale  se livrent à cette ac-
tivité. Comme ils bénéficient de certains
privilèges , il n 'est pas possible de les pour-
suivre. 11 faut  se contenter de demander
leur rappel , mais le plus souvent , ils sont
remplacés par des gens qui exercent les
mêmes < fonctions » .

LE MÉCANISME

Puis, M. von Moos expose comment les
services secrets étrangers parviennent à se
procurer le matériel qui leur permet de
fabriquer de faux documents dont ils mu-
nissent ensuite leurs agents pour leur con-
férer ainsi la qual i té  d 'honnêtes et inoffen-
sifs citoyens. D'où la nécessité , dans tou-
tes les adminis t ra t ions ,  de tenir  soigneu-
sement sous clef tout ce qui peut attiser la
convoitise des services secrets étrangers. 11
est possible aussi de contrecarrer les des-
seins des centrales d'espionnage en modi-
fiant la présentation, la composition typo-
graphique des documents. Mais, le chef
du département doit reconnaître qu 'il n 'y
a pas de protection absolument efficace,
sur tout  quand l'étranger a des complices
clans la place , c'est-à-dire dans les bureaux
qui disposent des documents officiels ou
sont chargés de les établir.

Quant à savoir si certaines ambassades
étrangères occupent un personnel trop nom-
breux , la question s'est posée plusieurs fois
déjà. Le département politique veille à ce
que l'effectif  du personnel des représenta-
tions diplomatiques reste dans certaines li-
mites. Ces dernières années , il n 'a consta-
té aucune augmentation pouvant paraître
anormale.  Si toutefois un tel phénomène

se produisait , le Conseil fédéral ne man-
querait pas d' intervenir.

VIGILANCE

Sans vouloir le moins du monde créer
dans le pays une « psychose de l'espionna-
ge » , le collège gouvernemental est cons-
cient de son devoir de vigilance. Il invite
aussi les autorités cantonales et commu-
nales à prendre toutes les mesures de sécu-
rité qui s'imposent pour ne pas favoriser
l'activité des agents secrets. C'est d'autant
plus nécessaire que la lutte contre l'espion-
nage devient plus diff ici le  faute de person-
nel. On ne doit donc pas sous-estimer les
diff ic t dtés  de recrutement.

Le Conseil fédéral remercie l ' interpella-
tcur de lui avoir fourni l'occasion de mon-
trer la complexité du problème. Il se fera
un devoir , à l' avenir aussi , d ' informer l' opi-
nion publique des menées souterraines dont
notre pays est le théâtre , et cela dans l'es-
poir de renforcer la volonté de défense.

L'interpellateur ne s'est déclaré que par-
tiellement satisfait. On conviendra que les
déclarations de M. von Moos n 'ont pas de
quoi décourager définitivement ni les agents
« secrets >, ni leusr patrons qui le sont
moins.

G.P.

LEIBSTADT (ATS). — Un projet de
dé-jtôt souterrain pour les résidus radio-
actifs de faible et de moyenne intensité
est à l'étude à Leibstadt, dans le canton
d'Argovie : ce dépôt serait construit en
corrélation avec la centrale nucléaire
prévue à cet endroit . Une galerie expé-
r imen ta l e  sera creusée pour déterminer
les structures géologiques de l'e n d r o i t
prévu.

Dépôt souterrain
pour les résidus

radio-actifs
en Argovie ?

Marée de curieux
sur le front

des inondations...
BRMATINGEN (TG) (ATS) . — Les

eaux du lac I n f é r i e u r  sont encore mon-
tées de 5 cm au cours du week-end, et
de nouve l l e s  rô t î tes  ont été inondées .
l'ne au t re  marée , celle des cur ieux, a
éga lement  e n v a h i  la région durant le
week-end pour observer les conséquen-
ces des inondat ions.

À Gottlieben, Ermatingen, Berlingen
et Steckibom, les routes sont sous l'eau,
ct à Gottlieben lo débarcadère a été re-
couvert par le lac. De nombreux champs
sont inondés entre cette localité et Er-
mat ingen .

EXAMEN DE LA GESTION
AU CONSEIL DES ÉTATS

BERNE (ATS) — Le Conseil des Etats,
qui a poursuivi mardi l'examen du
rapport de gestion du Conseil fédéral
pour 1969, a également approuvé sans
oppos i t i on  le budget de la Régie des
a lcoo l s , ap rès  quel ques exp lications de
M. Celio sur  la production de pommes
de terre.

Le Consei l  devail en out re  se pronon-
cer sur le régime cie l'autor isat ion pour
l' a cqu i s i t i on  d ' immeubles  par des étran-
gers. Un amendement  i n t r o d u i t  à la
demande  de la Suisse romande  et v i s an t
à favor iser  la couslruction de H.L.M.,
a été écarté f ina lement  par 27 voix

contre 12. C'est lo Conseil des Etats qui
ava i t  introdui t  cet amendement, com-
ba t tu  fermement  par le Conseil natio-
na l .

Le Conseil  a encore voté sans opposi-
t i o n  la c o u v e n t  ion avec ,  le Saint-Siège
c r é a n t  no  diocèse du Tessin.

M. Graber, chef du département poli-
ti que, a répété les exp l ica t ions  qu ' i l
a v a i t  déj à données au Conseil na t iona l
sur la conférence europ éenne de sécu-
r i l é .  E n f i n , le Conseil a adopté sans
oppos i t i on  le r appo r t  cie gestion des
P.T.T.
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BERN E (ATS) . — Conformément à
l'ordonnance du 20 août 1951 concer-
nant le recrutement, la Confédération
assume la moitié des frais du repa s de
midi  servi aux conscrits lors du recru-
tement : le -maximum de cette ' partici-
pation est limité.  L'arrêté du Conseil fé-
déral du l(i décembre 1906 avait porté
en dernier lieu cette dépense de 1 fr. 31)
à 1 fr. 110 au maximum par conscrit .
Compte tenu du renchérissement inter-
venu depuis lors, le Conseil fédéral a
décidé de majorer la part de la Confé-
dération aux frais de la subsistance des
conscrits et d'accorder 2 francs au maxi-
mum par repas.

Berne améliore
l'ordinaire

des conscrits

-*- Un envoi de 50 tentes et 6000 cou-
vertures de laine destinées à la Croix-
Rouge péruvienne va quitter le port
de Rotterdam en Hollande. La Croix-
Rouge suisse répond ainsi à un appel
de la ligue des sociétés de la Croix-
Rouge à Genève qui mentionne ces ar-
ticles en priorité sur sa liste des be-
soins urgents .  Cet envoi est f i n a n -
cé par la collecte fai te  actuel lement au
prof i t  des victimes du tremblement de
terre au Pérou , où la détresse est in-
descriptible.

AVION
Dans ces conditions, si, le chef du dé-

partement militaire passait outre aux avis
de ses « maréchaux », pour imposer à no-
tre aviation : « une solution qui d'un point
de vue militaire légitime, n'est pas la meil-
leure », il ne démontrerait pas, ce faisant,
sa qualité d'« homme d'Etat », mais bien
seulement une conception erronée des res-
ponsabilités attachées à ses fonctions d' ad-
ministrateur de notre défense nationale.

X X X

Passons maintenant, sur le même sujet,
à des choses plus sérieuses : elles sont
deux à devoir retenir notre attention :

1. La maison L.T.V. propose au corps
de « Marine » américain d'étudier une ver-
sion supersonique du « Corsair II », ce qui
démontre que ceux qui reprochaient à cet
appareil d'être subsonique, avaient moins
tort qu 'on ne l'affirmait en haut lieu. Mais
on ne nous dit pas quel supplément de
prix entraînera cette tardive transforma-
tion.

2. Conformément à son calendrier, le
« Milan S. 01 », le 29 mai dernier, ac-
complissait son premier vol au-dessus du
terrain de Melun-Villaroche. A son sep-
tième vol, il a atteint la vitesse de Mach
2, soit environ 2100 km / h, que garantis-
sait son constructeur, et le 10 juin , équipe
de réservoirs supplémentaires de 1700 li-
tres , il a tenu l'air deux heures durant.

Eddy BAUER

LE CHUTE FORCEE ?
De notre correspondant de Berne :
Lorsqu'au début de la session, le grou-

pe socialiste et le groupe radical ont dé-
cidé d'interpeller le Conseil fédéral sur
la procédure mise en train pour l'acquisi-
tion d'un nouvel avion de combat et sur
les intentions du gouvernement quant au
choix de l'appareil , chacun crut pouvoir
en déduire qu 'il fallait voir là une oppo-
sition , tout au moins larvée, au dessein
déjà arrêté des services administratifs de
se fixer sur le « Corsair » américain.
D'ailleurs, un grand journal zuricois
n'avait-il pas, dans une information « ex-
clusive », annoncé que, selon l'expression
familière , l'affaire était dans le sac '.'

Or, mardi soir, deux autres intcrpclla-
teurs — un agrarien ct un député indé-
pendant — s'étaient joints aux deux dé-
putés chargés de mener l'un l'offensive
socialiste, l'autre l'offensive radicale, ct le
groupe conservateur-catholique intervenait
par le biais d'un « postulat ».

Premier sujet d'étonnement : aucune de
ces interventions ne manifestait d'opposi-
tion fondamentale au « Corsair » dont bon
nombre de parlementaires, dans les cou-
loirs, affirmaient qu 'il était bien trop cher
pour qu 'ils autorisent le Conseil fédé-
ral à en faire l'acquisition.

DANS UN AN
Les interpellatcurs ont , pour l'essentiel,

demandé des renseignements. Seul, le por-
te-parole des socialistes a fait entendre
quelques intonations critiques, mais qui
visaient davantage la procédure que la
préférence très nette marquée, jusqu 'ici,
par le département militaire pour l'avion
américain. Dans sa réponse, M. Gnaegi
a bien précisé que « le Conseil fédéra l
n'avait encore pris aucune décision quant
au type d'avion qu 'il entend proposer aux
Chambres » et qu 'en l'état actuel des cho-
ses, cette proposition ne viendra guère que
dans un an. Mais la suite de son exposé
fut une longue démonstration en faveur
du « Corsair », de ses avantages sur d'éven-
tuels rivaux.

Sans doute, le Conseil fédéral, par
l'organe de M. Gnaegi, se déclarc-t-il
prêt à examiner si « d'autres types
d'avions que ceux qui ont été évalués
ne devraient pas être soumis à des es-
sais supplémentaires ». Mais le chef du
département ajoute aussitôt : « Pour dé-
signer les avions qui devraient encore être
évalués , il faut considérer que les tra-
vaux de préévaluation ont déjà prouvé la
supériorité du « Corsair » aussi bien sur le
« Jaguar » que sur le « Mirage-Milan ».
Les tests faits depuis lors sur ces deux
appareils ont confirmé les résultats de la
préévaluation. Leur évaluation n'aurait un
sens que si leur prix était nettement plus
favorable ».

Or, ce n'est pas le cast •• déclare M.
Gnaegi. Dans ces conditions que ' reste-
t-il ? On a parlé du « Saab 105 », un
avion suédois, ou du « Syhavt'k », un pré-
décesseur du « Corsair ». « Mais ces
avions moins compliqués ne sauraient être
achetés prêts à l'emploi ». Alors, pour
les rendre tels, il faudrait encore du temps,
un temps pendant lequel « tous les pré-
paratifs qui doivent être faits pour assu-
rer la jonction avec la production en

cours du « Corsair » doivent être poursui-

SI LES MOTS ONT UN SENS...
Vraiment, si les mots ont un sens, on

doit déduire de cet exposé que le dé-
partement militaire, lancé sur la piste du
« Corsair » ne veut ou ne peut revenir en
arrière. Et comme trois des quatre interpel-
lateurs se sont déclarés satisfaits, que le qua-
trième, M. Muheim, socialiste, l'a été par-
tiellement, on ne voit pas ce qui empê-
cherait M. Gnaegi de présenter, dans un an ,
la proposition d'acheter 60 « Corsair » pour
la somme globule de 1600 millions. A
moins qu'entre-temps, ne se manifeste au
sein même du Conseil fédéral une opposi-
tion qui n 'a pas osé, au Conseil national ,
montrer le bout de son nez. G. P.

M. Tschudi a Paris
BERNE (ATS).  — Le président de la

Confédération, M. Tschudi est parti
mardi soir pour Paris en train. Il va
assister de mercredi à vendredi à une
conférence européenne des ministres de
la science, organisée dans la capitale
française par l'Unesco.

Durant cette semaine, M. Tschudi
rencontrera le président de la Républi-
que française, M. Georges Pompidou , à
deux reprises : la première fois  mercre-
di soir à l 'Elysée, pour une visite de
courtois ie  de 20 minutes,' puis samedi ,
lorsque les deux présidents inaugure-
ront  ensemble le nouvel aéroport de
Bàlc-Mulhouse.



Mme Meir : si nos aviateurs font
face à des pilotes soviétiques...

JÉRUSALEM (AFP). — Des pilotes
soviétiques, basés en Egypte, participent
à des opérations aériennes, et non plus
seulement à des vols d'entraînement.
C'est ce qu'a déclaré le général Moshe
Dayan, ministre israélien de la défense.

Il a ajouté que les pilotes soviétiques ,
toutefois , évitent tout engagement avec des
avions israéliens , comme le prouve leur
action dans la région du canal de Suez
durant les deux dernier mois.

Selon le général Dayan , la volonté des
pilotes soviétiques d'éviter tout engagement
avec des avions israéliens est la conséquence
d'une politique soigneusement concertée.

Tou tefois , plus tôt dans la journée de
mardi , Mme Golda Meir avait précisé < Is-
raël n'acceptera pas un < cessez-le-feu »
uniquement destiné à 'permettre au prési-
dent Nasser d'améliorer ses positions » .

Si l'aviation israélienne rencontre au-des-
sus de l'Egypte des avions pilotés par des
Soviétiques , « i l  n 'y aura pas de fuite,
parce qu 'il n 'y a pas d'autre solution » ,
a ajouté Mme Golda Meir.

Des commandos israéliens ont pénétré
de 80 km dans le désert égyptien et ont
bombardé un camp mil i ta ire , annonce le
commandement israélien.

Selon le Caire , les commandos ont été
transportés par deux hélicoptères , mais ont
été repoussés par l'aviation égyptienne. Les
Israéliens n 'ont pas révélé comment le trans-
port a été fait , mais aff irment que cette
mission a été un succès total et que
tous les soldats sont rentrés sains et saufs .

Ils a f f i rment  avoir tendu une embus-
cade à deux transports de troupes occupés
par une dizaine de personnes au moins , et
les avoir détruits. Ils déclarent également
avoir envoyé plusieurs dizaines d'obus dans
la base de Bird-Araida,  à 75 km à l'ouest
de Ras Zafarana , sur le golfe de Suez , ct
à près de 115 km du terr i to i re  tenu par
les Israéliens.

MIEUX QITAP0LL0 : LA NASA LANCERA
EN 1972 UNE STATION TOUT TERRAIN

CAP-KENNEDY (A P). — S 'il est
trop tard pour mettre au point un sys-
tème de sauvetage pour le programme
lunaire « Apollo » , eles mesures sont pri-
ses pour doter les fu turs  exp lorateurs
américains ele l' espace de véhicules de
secours, qu 'ils soient en orbite de la Ter-
re , en mission sur la Lune ou sur le
chemin de Mars.

La station « Skylah » , qui abritera trois
hommes et qui doit être lancée en 1972 ,
bénéficiera d' une double sécurité , a an-
noncé la N A S A .

Pour les p lus grandes stations orbitales
prévues pour la décennie les experts
étudient des « bateaux de sauvetage spa-
tiaux » qui pourront prendre jusqu 'à trois
hommes à bord et revenir sur Terre.
Ils pensent , aussi , à des compartiments
protecteurs qui pourraient se détacher
du reste de la station et à eles navettes
qui fonctionneraient comme les avions
pour de rapides veryages dans l'espace .

SUR LA LUNE
A près « Apollo » , les explorateurs trou-

veront sur la Lune un véhicule de se-
cours qui y aura été déposé auparavant.
Les astronautes auront , aussi , avec eux ,
de petites machines volantes pour se
déplacer au-dessus du sol lunaire , mais
qui pourraient éventuellement servir â
un rendez-vous avec un vaisseau en or-
bite d'attente , en cas d'ennuis.

Pour les voyages vers Mars, qui du-
reront deux ans, deux vaisseaux identi-
ques voleront côte à côte, ou bien se-
ront accrochés l'un à l'autre . En cas
d'accident l 'équipage pourrait passer de
l' un dans l'autre et achever sa mission.

FIN 1972
Le projet « Skylab n'a pris form e

que récemment , quand les progrès lech-

L'engin  Skaiab : cosmos , Lune, Mars
(Téléphoto AP)

nologiques ont permis un développement
parallèle des systèmes ele sauvetage .

Une station « Skylab » vide sera lan-
cée vers la f in  ele 1972 par une fusée
« Saturn e 5 » qui la placera sur orbite
à 500 kilomètres d'altitude.

Un jour après, trois hommes seront
lancés par une fusée plus petite « Sa-
turne 1 b » . A bord ele leur module de
commande « Apollo » , modifié , ils réa-
liseront un rendez-vous avec la station
et y demeureront 28 jours pour faire
des expériences médicales et scientifi-
ques. A près leur retour sur terre, deux
autres équipages se rendront dans la
station « Sky lab » en 1973.

Ils y séjourneront chacun 56 jours.
LE COUP DE TONNERRE DE NANCY
POURRAIT RÉVEILLER LES PARTIS

L'élection de Nancy et le succès de
J.J.S.S. continuent à passionner les politi-
ciens professionnels et les commentateurs
politiques. « Combat » explique pourquoi :
« Le succès de 'M. Scrvan-Sclireiber, acquis
contre la démarche classi que des partis et
selon les méthodes du monde des affaires ,
illustre l'inadaptation des formations politi-

ques à la résolution des problèmes de la
vie moderne » et le quotidien indépendant
du matin de poser la question : « Nancy, ou
la fin d'un âge politique ».

Peut-être. En fait , ce qu 'il s'agit de sa-
voir, c'est si Nancy est un « accident » . une
réponse d'un corps électoral donnée à un
problème local particulier qu 'un candidat
habile a su remarquablement exploiter ou
bien un fait fondamental traduisant une
nouvelle façon de penser et de voter des
électeurs et transposablc sur le plan natio-
nal , un fait « historique ».

LE CHOIX
Dans le premier cas, le succès du busi-

nessmann politique J.J.S.S. est limité , isolé,
éphémère. Dans le second, c'est la fin des
partis — une des ambitions de De Gaulle
qui se réaliserait paradoxalement sans lui
mais grâce à lui.

Le PC. qui a perdu des plumes, a été le
premier à réagir : de façon classique. Il of-
fre , en prévision des élections municipales
générales du printemps 1971, une alliance
politique sur un programme minimum à
tous les partis de gauche : il s'agit de ga-
gner ensemble ou de perdre ensemble ».

QUANT AUX GAULLISTES
L'UDR siégera de jeudi à samedi pour ti-

rer la leçon de l'élection ratée de Nancy.
M. Roger Frey qui avait lancé à Royan au
congrès des jeunes gaullistes l'idée d'une
nouvelle ct large ouverture vers le centre ct
même au besoin le centre gauche pour chas-
ser les communistes des mairies pourrait
trouver plus d'échos favorables qu 'alors.

LE TREMPLIN
Cela suffirait-il à galvaniser les foules

électorales alors que tous les analystes de
l'élection de Nancy s'accordent à expliquer
le succès de J.J.S.S. avan t tout par les in-
quiétudes provoquées par la politique du
pouvoir , notamment dans le domaine écono-
mique et social , la lassitude devant l'ineffi-
cacité gouvernementale , la révolte contre
l'arbitraire des décisions de Paris, le cons-
tat de l'inadaptation des formations politi-
ques à la solution des problèmes d'une so-
ciété moderne et enfin la tentation de met-
tre fin , par l'adhésion à un courant centris-
te réformateur et efficace , à une bipolarisa-
tion politique gaulliste - antigaulliste qui
rassure les premiers sur leur suprématie et
les encourage à la paresse et convainc les

seconds qu 'il n'y a pas lieu de faire effort
d'imagination puisqu 'on est battu d'avance.

J.J.S.S. a eu à Nancy, le soutien d'un
grand journal régional. Il peut compter
maintenant sur celui , sur le plan national ,
du quotidien parisien « L'Aurore », journal
du Français moyen, sinon pour sa personne
mais pour le rôle qu 'il pourrait jouer dans
lu renaissance du centrisme.

Finalement. le véritable succès de J.J.S.S.
sera peut-être de faire sortir de leur inertie
les partis politiques et plus qu 'un autre , le
parti gaulliste orphelin du général ct à la
recherche d'un style. Jean DANÈS

Tout est prêt à Luxembourg pour
y recevoir la Grande-Bretagne

BRUXELLES (AP). — Le scénario de
l'ouverture officielle des nouvelles négo-
ciations entre les Six, et la Grande-Bre-
tagne , le Danemark , l'Irlande et la Nor-
vège a été mis en place par M. Har-
mel, ministre belge des affaires étrangè-
res, qui présidera le conseil ministériel
de la CEE à Luxembourg, le 30 juin.

La réunion commencera à 10 h au
centre européen < Kirchberg », dans les
faubourgs de Luxembourg et durera trois
heures environ. M. Gaston Torn , minis-
tre des affaires étrangères du Grand-du-
ché, prononcera l'allocution de bienvenue ,

Et pendant ce temps, M.  Heath se laisse mettre à la boutonnière une rose Alexandra
(Téléphoto AP)

puis tl cédera la parole a M. Harmel
qui parlera au nom des Six avant de
céder lui-même la parole à M. Jean
Rey, président sortant de la commission
executive qui dressera les grandes lignes
des engagements qui incombent aux fu-
turs membres de la communauté.  Les
représentants des quatre pays candidats par-
leront ensuite. Il s'agit de M. Barber ,
ministre britannique chargé des négocia-
tions avec les Six , M. Andersen , minis-
tre danois des affaires européennes et éco-
nomiques , M. Hillery, ministre irlandais
des affaires étrangères et M. Stray, chef
de la ' diplomatie norvégienne.

Cernik démissionne
PRAGUE (AFP)  — M. Oldrich Cer-

nik , président  du comité d'Etat pour la
technique et les investissements, a dé-
miss ionné , mardi , de son poste , annon-
ce l'agence de presse C.T.K.

L'agence précise que le président
Svoboda a accepté cette démission, et a
nommé M. Supka nouveau président
du comité d'Etat pour la techni que et
les investissements. M. Sup ka a prêté
serment mardi après-midi.

M. Cernik , dont le nom fut  étroite-
ment  lié à ceux de M. Alexandre Dub-
cek et de l'ancien président du parle-
ment  M. Josef SmrkovsU y, est demeuré
à la tête du gouvernement jusqu'au
mois  de j a n v i e r '  de rn ie r .

BOSPHORE
Il y a, nous dit-on , des bruits de bot-

tes à Ankara. Aussitôt, certaines capita-
les tendent l'oreille s Athènes d'abord
et puis Chypre bien sûr, et enfin Was-
hington , lointain et présent.

Que se passc-t-il donc à Ankara ?
Rien encore de très grave, mais il s'agit
pourtant d'une vieille querelle qui de-
puis avril 1969, bouillonne en certains
esprits , ct pourrait bien déboucher quel-
que jour sur un affrontement religieux.

Alors, Athènes et Chypre se rendor-
ment , ce genre de conflit n'étant point
fait pour les effrayer. Mais, à l'autre
bout du monde, Washington ne relâche
pas son attention , car tout ce qui tou-
che à la Turquie touche à la stratég ie
américaine. Et puis le chef du gouver-
nement turc est pour la Maison-Blan-
che une vieille connaissance. M. Demi-
rel n'a-t-il pas passé de longs mois ou-
tre-Atlantique comme boursier de l'« Ei-
senhower Exchange Fellowship » ? Les
Américains l'en ont d'ailleurs remercié
en lui confiant les dossiers de quelques-
unes de leurs plus importantes sociétés.
Jadis. Mais aujourd'hui ?

Tout est parti d'un projet de loi mo-
difiant certains articles du code pénal ,
projet qui tend à empêcher que selon
M. Dcinirel, « le communisme, l'anar-
chisni e, le fascisme ct l'ordre théocra-
tique ne remplacent la République ».

Ce projet a attiré de gros ennuis à
M. Dcmirel. Certains l'ont accusé de
vouloir élargir le délit d'opinion , d'au-
tres de porter atteinte à la liberté d'ex-
pression. Tous les opposants n'appar-
tiennent pas au même bord. Tous sont
d'accord , cependant , pour estimer que
M. Demirel se prépare à violenter la
constitution.

Et c'est à partir de là que les bruits
de bottes se font entendre. C'est à par-
tir de là sans doute, que M. Demirel se
sent le plus menacé. Certains éléments
du parti de la justice actuellement au
pouvoir ont vivement reproché au chef
du gouvernement d'avoir mis sur le mê-
me plan « les délits contre la laïcité »
et ceux destinés à lutter contre le com-
munisme. D'oà une véritable fronde con-
tre M. Demirel de la part des éléments
relig ieux du parti gouvernemental , qui
exigent que les peines frappan t les dé-
lits contre la laïcité soient très sen-
siblement réduites. Sur ces entrefaites
et la réponse de M. Demirel semblant
se faire attendre, certains brandirent la
menace de créer en Turquie un parti
politique islamique.

C'est peut-être, au fond , dans cette
direction que M. Demirel asp irait à
être conduit , car ses amis s'écrièrent
aussitôt que M. Demirel était plus que
quiconque respectueux de l'Islam, d'au-
tant que toute l'opposition était « l'en-
nemie de la relig ion ».

Washington , en entendant ceci, se
montra encore plus attentif. Washington ,
d'ailleurs , avait raison, car l'armée qui
avait son mot à dire, n'hésita pas a
le prononcer. Elle le fit , et c'était pour
préciser qu'aujourd'hui comme hier, el-
le demeurait hostile à l'emprise de tou-
te religion.

C'est que, depuis la chute des sul-
tans , depuis la victoire du « petit loup
gris », c'est-à-dire depuis l'arrivée au
pouvoir de Mustapha Kemal , l'armée
turque est garante de l'ombrageuse laï-
cité de l'Etat. Kemal n'a-t-il pas dit ja-
dis : « L'homme politique qui a besoin
du secours de la religion est un lâche »?

Les dépêches publiées hier indiquaient
que l'année de l'air était presque en voie
de rébellion contre le pouvoir. Or, il
n'y a pas si longtemps, un journal d'Is-
tamboul accusait les forces aériennes tur-
ques de diffuser des documents « pro-
comnuinistes ct antimusulmans »... C'est
en réaction contre cette attaque que les
officiers de l'école navale publièrent un
manifeste proclamant : « Nous sommes
l'année du peuple ».

Tout cela n 'est pas bon. D'autant
que Washington voudrait bien savoir ce
qui s'est passé récemment entre riches
propriétaires turcs ct anciens notables
exilés au Liban.

Ces bruits de bottes d'Istamboul sont
à suivre. Pas à pas.

L. CHANGER
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Armes anglaises
pour l'Afrique du Sud

LONDRES (Reuter). — Deux journaux
britanniques , le « Guardian » (libéral) et le
« Morning star » (communiste), aff irment
que le nouveau gouvernement britannique
a décidé de reprendre les livraisons d'ar-
mes à l'Afrique du Sud.

Condamnant cette décision le « Guar-
dian » déclare dans un éditorial : « Pour
une administration qui doit être consciente
des responsabilités plus grandes de la Gran-
de-Bretagne, particulièrement à l'égard du
tiers monde, c'est un mauvais départ. »

Scheel réélu président
des libéraux allemands

BONN (AP) — Le ministre des affai-
res étrangères, M. Walter Scheel a été
réélu mardi président du parti libéral.

Le congrès du parti lui a accordé un
nouveau mandat de deux ans par 298
voix contre 64, avec 14 abstentions et
8 bulletins nuls.

Mal gré l'insistance de l'ancien prési-
dent du parti , M. Mende , qui avait
réclamé sa démission , le ministre des
affaires étrangères éta i t  le seul candi-
dat. M. Mende, chef de file de l'aile
droite , s'oppose à l'ostpolitik du gouver-
nement de coalition du chancelier
Brandt , dont le parti libéral fait partie.

Le temps des baignades

L'heure du bain à Gloucestcr, en Angle-
terre, commence tôt. La ville a en e f f e t
estimé qu'un bébé n'est jamais assez jeu-
ne pour apprendre à nager. Les mamens
sont invitées à apporter leur progénitu-
re à M.  Chris Maloney, chef instructeur.
M.  Maloney est convaincu qu'un enfant
peut se mettre à l'eau dès l'âge de trois-
quatre semaines. Caroline, sept mois (en
haut) et Katrine, deux ans, très décon-

tractées, semblent lui donner raison
(ASL)

Demande d'asile politique
COPENHAGUE (AP). — M. Anton

Vasek , ambassadeur de Tchécoslovaquie ,
a demandé l'asile politique au Danemark ,
a annoncé le ministre des affaires étran-
gères , dans un bref communiqué qui ne
donne aucune indication sur les motifs.
La police des étrangers examine la de-
mande.

Grève de mineurs yougoslaves
BELGRADE (AFP) — Une grève de

mineurs, la troisième depuis le début
du mois en Jougoslavie, s'est déroulée
pendant trois jou rs la semaine der-
nière à Kakanj,  en Bosnie , l'une des
princi pales régions minières du pays.

Selon la presse jougoslave, ce mou-
vement avait été déclenché par des
mineurs  dont les salaires avaient été
réduits de vingt pour cent à la suite
du déficit  de l'exploitation.

La situation dans les mines de char-
bon jougoslave préoccupe vivement les
syndicats et le gouvernement. Alors que
le plan 1965 - 70 prévoyait une produc-
tion de 42 millions de tonnes, celle-ci
n 'a été que de '26 mi l l ions  de tonnes et
35,000 mineurs ont dû changer de pro-
fession.

Initiative à l'Est !
BERLIN (AP). — A son retour de Bu-

dapest où il a assisté à la conférence des
ministres des affaires étrangères du Pacte
de Varsovie, M. Winzer a déclaré que la
conférence a formulé de nouvelles propo-
sitions pour la sécurité européenne.

Le ministre est-allemand n'a pas donné
d'indications quant à la teneur de ces pro-
positions, se bornant à dire qu'elles se-
ront transmises par la Hongrie aux Etats
européens, puis rendues publiques.

« Nous avons », a-t-il dit , « la certitude
absolue que ces propositions ouvriront une
phase nouvelle dans le grand mouvement
pour la sécurité européenne.

» Cette phase permettra sans aucun doute
de conduire le mouvement pour la sécu-
rité européenne vers une conclusion heu-
reuse. »

Nouveaux Templiers
en France

PARIS (REUTER). — Un nouveau mou-
vement voulant représenter la «majorité
silencieuse » est né lundi à Paris. Intitulé
« La ligue des Templiers modernes », il an-
nonce 7,000 adhérents , affirme être apoli-
tique et qu'il < décide de ne plus être si-
lencieux , mais d'agir dans le respect de la
loi ».

Paul VI et la paix
CITÉ-DU-VATICAN (REUTER). — Le

pape Paul VI a lancé un nouvel appel en
faveur de la paix devant un consistoire
de cardinaux réuni à l'occasion de la
saint Paul.

« Le fléau de la guerre est comme une
tache d'huile qui s'étend inexorablement
vers la flamme », a-t-il dit. Il a ajouté :
« Le Proche-Orient, le Moyen-Orient et
l'Extrême-Orient sont les régions qui re-
tiennent l'attention du public, sans parler
des autres endroits où le sang est versé ».

Non à l'arbitraire
PRAGUE (AP). — Le journal d'Os-

trava « Nova Svoboda » rapporte que
la champ ionne olympique tchécoslova-
que de gymnastique Vera Odlozilova-
Caslavska, une des personnalités signa-
taires en 1968 du manifeste libéral dit
des « 2000 mots », n'a toujours pas fait
amende honorable et continue de refu-
ser de se dissocier de la déclaration
qualifiée par le journal d'« appel con-
tre-révolutionnaire ».

Son attitude lui a coûté un voyage
exhibition au Japon où elle est très
populaire depuis les J.O. de 1964, et
son mari , Joseph Odlo/il , qui partage
ses idées, n'a toujours pas trouvé de
poste d'entraîneur sportif.

Le président Heinemann
invité en Roumanie

BONN (AFP). — L'invitation faite par
M. Nicolas Ceausescu, chef de l'Etat et
numéro un du parti communiste roumain ,
à M. Gustave Heinemann , président de
la R.F.A., de se rendre en visite officielle
en Roumanie, est la première adressée à
un chef de l'Etat ouest-allemand par un
pays membre du Pacte de Varsovie.

La date de cette visite , pour laquelle
M. Heinemann a fait connaître son accord ,
sera fixée ultérieurement.

La nouvelle de l'invitation faite à
M. Heinemann a provo qué une certaine
sensation dans les milieux diplomatiques
de la capitale fédérale allemande. _ On
estime qu 'elle témoigne de la volonté de
la Roumanie , qui avait déj à invité le pré-
sident Nixon à Bucarest en 1969, de
poursuivre sa politique d'indépendance et
de développement des relations internatio-
nales pour surmonter l' antagonisme entre
les deux blocs.

Quand les malades manifestent...
ROME (AFP). — «Nous ne sommes

pas des bêtes, nous voulons être soignés » :
brandissant de grandes pancartes , des ma-
lades de l'hôpital Saint-Jean (près de Saint-
Jean de Latran) ont abandonné leurs lits
pour aller manifester dans la rue leur in-
dignation contre la grève des médecins des
hôpitaux. Aères avoir provoqu é des em-
bouteillages impressionnants , les malades
ont regagné les salles de l'hôpital.

Dans le secteur scolaire , la situation
est confuse , après les « mesures d'urgen-
pour faire passer , coûte que coûte , les
ce » adoptées lundi par le gouvernement
examens dans le secondaire. Le syndicat
autonome — contrairement aux autres or-
tionale de 48 heures non seulement des pro-
ganisations syndicales — a répondu au
fesseurs mais aussi des proviseurs et du
gouvernement en proclamant uno grève na-
personnel non enseignant des établissements
les 24 et 25 juin.

Les ennuis des cosmonautes
MOSCOU (AP). - Andrian Nikoalev ct

Vitaly Sevastianov ont quelque diff iculté
à se réadapter aux conditions de la vie
sur Terre , après les 17 jours et demi qu 'ils
ont passé dans l'espace.

L'agence Tass a révélé hier que le méde-
cin qui suit de près l'évolution de leur
étal de santé a constaté une certaine ins-
tabili té dans le fonctionnement de leur sys-
tème cardio-vasculairc , « ce qui indiquue que
le processus de réadaptation de l'organisme
de l'apesanteu r aux conditions terrestres
n 'est pas achevé » .

Le médecin a de son côté souligné qu '« il
est possible qu 'il soit jugé nécessaire de
créer une pesanteur artificielle sur les vais-
seaux de l' espace ou dans les stations or-
bitales » .

Avec les doigts du coeur

Erian Burke est un coi f feur  du nord
de l 'Irlande. Son vœux ? Triomp her aux
prochains champ ionnats  du monde de
c o i f f u r e  f émin ines  qui auront  lieu à
S t u t t g a r t .  Pour mener à bien son désir ,
Erian a f a i t  choix d'un talisman : les
cheveux de sa femme Edith. A le voir
si app li qué et à la voir si attentive, on
a bien envie de voler pour lui... et pour
elle. (Téléphoto AP)

Dayan
et les territoires occupés

JÉRUSALEM (AFP). — Le général
Dayan a réaffirmé mardi qu 'Israël était
prêt à restituer une grande partie des
territoires occupés en vue d'une solution
de paix.

Le général a affirmé que les régions
situées des deux côtés du Jourdain , dont
la Palestine , seront réparties entre deux
« Etats souverains » et que quelles que
soient les frontières fixées, il y aura tou-
jours un grand nombre d'Arabes en Israël.

En ce qui concerne les autres territoires
occupés, le général Dayan a aff i rmé que
le maintien de Charm-el-Cheikh sous do-
mination israélienne était « un devoir his-
torique » envers les futures générations
israéliennes. En effet , a-t-il dit , si Israël
n 'a aucun « droit historique » sur Charm-
el-Cheikh , le fait que cette position est
vitale pour la sécurité d'Israël doit être
pris en considération au cours d'éventuel-
les négociations de paix.

Des engrais...
WASHINGTON (AP). — Les responsa-

bles américains de la santé seraient sur
le point d'accepter le plan de l' armée
américaine pour transformer les stocks de
germes bactériologiques mortels en engrais
inoffensifs qui doivent être répandus autour
de l'arsenal de Pine-Bluff dans l'Arkansas.

Ces produits ont vu le jour après la
décision du président Nixon en novem-
bre dernier de détruire toutes les armes
chimiques et biolog iques d'ici au 30 juin
1971.

Le discours
de San Clémente

WASHINGTON (AFP) — C'est de
Sun-Clemente, en Californie, que le pré-
sident Nixon fera son dernier rapport
au pays sur l 'intervention américaine
au Cambodge, à la fin du mois en
cours, a indiqué le porte-parole de la
Maison-Blanche.

Ce dernier a annoncé que le président
se rendra en Cal ifornie  jeudi matin ,
25 juin , et qu 'il fera escale , en route ,
à Saint-Louis (Missouri),  pour y pren-
dre la parole devant une association
nationale de jeunes entrepreneurs. Le
porte-parole présidentiel a indiqué que
le rapport sur la politi que indochinoise
est appelé à coïncider avec le retrait de
toutes les troupes américaines en terri-
toire Khmer d'ici au 30 juin. Il sera
prononcé à San-Clemente. La date et
l'heure de cette allocution n'ont pas
encore été arrêtées .

Au Cambodge
PNOM-PEN H (AFP). — Les forces du

Vietcong ont attaqué une garnison cam-
bodgienne basée dans le village de Prck-
tameak , à 18 km au sud de Pnom-penh ,
a annoncé un porte-parole de l'armée
klimère.

Cette attaque , la seule opération mi l i -
taire importante au Cambodge durant les
dernières 24 heures , est la seconde du
genre ce mois-ci , le Vietcong ayant déjà
donné l' assaut à un poste cambodgien à
moins de 20 km de la capitale.

Les temples d'Angkor restent un sujet
d'inquiétude pour le gouvernement khmer ,
le Vietcong ayant, selon le porte-parole ,
accentué sa « pression » dans ce secteur.

La tache rouge au Laos
VIENTIANE (AP). — Les forces gou-

vernementales laotiennes ont abandonne
mardi le dernier poste qu 'elles détenaient
encore dans la région de Saravane . ap-
prend-on de sources militaires à Vicntia-
ne.

Ce départ laisse pratiquement les pro-
vinces de Saravane et d'Attopeu sous con-
trôle du Viêt-nam du Nord et du Viet-
cong.

Accord Ronn-forsovie
VARSOVIE (Reuter). - Les négocia-

la Pologne pour la libéralisation du com-
crédit ouest-allemand et les demandes de
lions entre l'Allemagne fédérale et la
Pologne sur la conclusion d'un nou-
merce entre les deux pays.
vel accord commercial et économique
à long terme sont terminées, a an-
noncé au cours d'une conférence de
presse M. Schiller, ministre ouest-al-
lemand de l'économie.

L'accord valable jusqu 'à la fin 1974
porte sur la coopération économique,
scientifique ct technique entre les deux

pays ainsi que sur leurs échanges com-
merciaux , a déclaré M. Emmcl , chef de
la délégation ouest-allemande aux négo-
ciations.

En réponse aux journalistes , il a dit
que la question d'un crédit ouest-alle-
mand à la Pologne n'a pas été abordée
au cours des conversations qui se sont
déroulées pendant deux jours à Varso-
vie.

La conclusion de l'accord est le cou-
ronnement de délicates négociations en-
tamées à Bonn eu octobre dernier mais
qui avaient traîné en longueur , s'achop-
pant sur deux points , les conditions d'un


